
Peter Franz Eichtngcr , un missionnaire
allemand qui a passé 13 ans au Tibet , a
publié après son retour en Europe un
ouvrage qui donne peut-être la solution
du mystère de « l'abominable homme des
neiges ». Il s'agirait de moines qui ont la
faculté de vivre sans aucun vêtement
pendant toute l'année à des altitudes de
6000 m. La photo originale que le père
Elchinger a rapportée du Tibet montre
un de ces lamas qui s'était habillé pour

la circonstance.

Le secret de «I homme des neiges » ?..

Le Soudan, plaque tournante
entre l'Asie et l'Afrique
II. LES DIFFICULTÉS DU NOUVEAU RÉGIME

AU 
fur et à mesure que les rapports

entre Khartoum et le Caire se
tendaient , la situation politique

interne devenait , au Soudan , de plus
en plus complexe. N'ayant remporté
que de justesse sa victoire électorale
sur le philo-égyptien Ismail El Azhari,
le prem ier ministre Abdullah Bey Kha-
lil, partisan de l'Ouest , se voyait con-
traint à gouverner le pays en s'appuyant
sur une coalition où le parti démocra-
tique populaire de Sayed Ali Abdel
ivahman — nassérien connu — jouait
un rôle important. Cela rendait la
Position du président du conseil fort
nialaisée.

1 ant Azhari que Rahman l'accu-
**ient d'être trop intransigeant à l'égard
*J Caire, et cela surtout après la
dénonciation par le gouvernement de
khartoum, en août dernier , de l'accord
* 1929 sur les eaux du Nil. Le
cabinet soudanais aff irmait  alors dans
Une note offic ielle , que cet accord ,
wnclu en 1929 entre l'Egypte et la
j ^fande-Bretagne, « puissance impéria-
"ste ». ne liait point le Soudan libre.

Le coup d'Etat
Contraire à la politi que de leur

Gouvernement , les philo-nassériens sou-

(Voir la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
du 13 décembre 1958)

danais, Azhari et Rahman , se rendirent
de leur propre initiative au Caire, afin
de négocier avec Nasser. Ils ne ca-
chaient guère qu 'ils étaient prêts à
accepter les conditions de ce dernier
quant à la répartition des eaux du Nil ,
et , en général , à placer leu r pays dans
le sillon de l'Egypte. C'est à ce
moment que le coup d'Etat militaire
du général Ibrahim Abboud eut lieu.
Indéniablement , il fut favorisé par le
premier ministre Khalil. Celui-ci le pré-
férait à une crise ministérielle qui
risquait de porter au pouvoir les « nas-

sériens » désireux d'orienter le pays vers
l'Est . On pouvait donc croire que le
nouveau régime prendrait une teinte
plutôt pro-occidentale.

Toutefois , si le chef de la puissante
et combative secte des Ansars, Abdel
Rahman El Mahdi , considéré comme
ami de l'Ouest , appuya le général
Abboud , le leader religieux des Khat-
mias, partisans d'un rapprochement avec
l'Egypte, Ali El Mirghani , lui donna
également sa bénédiction. Par ailleurs ,
bien que le Soudan eût besoin d'im-
portants capitaux (ce qui l'incite à
regarder vers l'Ouest) et que les in-
fluences de la Grande-Bretagne de-
meurent considérables à Khartoum , le
gouvernement du général Abboud s'em-
pressa de déclarer qu 'il entendait avoir
des rapports très cordiaux avec la
République arabe unie. Le Caire en
profita et fut le premier à reconnaître
le nouveau gouvernement , espérant ainsi
affermir  ses influences à Khartoum.
Simultanément , toutefois , à Londres, on
affirmait  être sûr que le Soudan suivrait
une ligne politique antinassérienne et se
rapprocherait de l'Ouest.

M.-I. CORT.

(Lire la suite en lOme page )

«Le Petit monde» se trouve
actuellement en plein océan

Selon le message d'un cargo allemand

LIRE NOS INFORMATIONS EN DERNIÈRES DÉPÊCHES

Le ballon « Le Petit monde » qui , à l heure actuelle, vole au-dessus de
l'Atlantique avec ses quatre aventureux passagers.

Intrigues et tendances africaines
L

A conférence qui vient da se te-
nir a Accra, cap itale de l'Etat de
Ghana, ancienne Côte-de-l'Or bri-

tannique et demeuré membre du Com-
monweallh, traduit une grande confu-
sion des esprits. Dans l'idée du
président de ce payi, M. N'Krumah,
|| s'agissait d'un rassemblement pan-
africain où fous les Etats indépendants
ou non du continent noir seraieni re-
présentés. De fait , des délégations son)
accourues de toutes les régions d'Afri-
que. Mais elles n'avaient pas une va-
leur représentative identique. Les unes
_- la très nette minorité — émanaient
d'organes gouvernementaux. Les autres
ne reflétaient que des tendances mino-
ritaires, ou bien elles ne représentaient
qu'elles-mêmes 1 Ce qui ajoutai! encore
a la confusion, c'est que se déroulait
en même lemps au Caire, sous l'égide
du dictateur Nasser , une conférence
dite afro-asiatique, laquelle était cen-
lée s'occuper des problèmes écono-
miques qui se posent aux deux confi-
dents.

En réalité, l'élément dominant à
Accra, ce fut l'élément noir des an-
ciennes colonies ang laises, que celles-
ci soient parvenues au statu) d'indé-
pendance comme le Ghana, qu'elles
songent à y arriver prochainement
— en 1960 — comme la Nigeria (qui,
d'ores et déjà, estime qu'elle aura,
en raison de son étendue et de sa
population, un rôle plus important à
jouer que le petit Etal de M. N'Kru-
mah, ce qui amène déjà quelques
frottements entre les deux pays) ou
que ce soient des territoires qui con-
tinuent à relever purement el simple-
ment du gouvernement de Londres.

Aussi certains commentateurs onf-ils
pu reprendre ici les observations qu'ils
avaient formulées quand la fusion
Guinée-Ghana éta it à l'ordre du jour,
il y a quelques semaines. La Grande-
Bretagne tirait les ficelles derrière
celle mise en scène africaine. Les re-
vendications d'indépendance, les grands
thèmes sur l'avenir des Etats-Unis
d'Afrique, c'était l'apparence : au-
delà il y avait la volonté bien arrêtée
de la Grande-Bretagne de tourner i
ion profit, par le biais du Common-
wealth , ce vaste courant d'émancipa-
tion ef par là de « contrer » la Com-
munauté franco - africaine en voie de

formation sous la direction du général
de Gaulle.

Nous ne savons pas si ce calcul a
été fait sur les bords de la Tamise.
Si tel devait être le cas, il serait pour
le moins malencontreux. Car l'on peut
estimer que les deux grandes puis-
sances de l'ouesf européen ont autre
chose à faire, au moment présent, et
face à des dangers combien redouta-
bles, que de raviver la vieille querelle
coloniale franco - britannique. Le fait
est pourtant qu'à Accra, des représen-
tants de « mouvements » qui avaient
refusé le « oui » à la France sont ve-
nus faire de l'ag i ta t ion  à la tribune
du congrès, cependant qu'un délégué
du F.L.N. faisait voler une résolution
reconnaissant , bien entendu, le «peu-
ple algérien ». Les envoyés de Nasser
essay èrent aussi de tirer profit de la
conférence en laissant entendre qu'il
appartenait au Caire de prendre la
direction du mouvement pan-alricain.
Mais les Noirs témoignèrent leur mé-
fiance aux Arabes.

Quoi qu'il en soif , que la conférence
d'Accra ail été insp irée par la Grande-
Bretagne — l'honorable gentleman
qui représente la reine Elizabeth au-
près du gouvernement N'Krumah recul
les congressistes vêtu d'un costume
local I — ou qu'elle ait exprimé bel
et bien le désir d'indépendance de
« leaders » africains qui éprouveraient
pourtant quelque effroi d'être prii au
mot — voir M. Sekou Touré en Gui-
née —, la France sera sage de veiller
au grain.

Il faut maintenant que la Commu-
nauté qu'elle a projetée en accord
avec ses lerriloires africains s'organise
solidement. Lorsque celle-ci sera une
réalité vivante, les Noirs d'Afrique
connaîtront une promotion civique el
sociale véritable. La phraséologie d'une
rencontre comme celle d'Accra n'aura
plus de sens pour eux ; car elle appa-
raîtra singulièrement creuse au regard
des réalisations accomp lies avec le
concours de la métropole. El, du même
coup, seront déjouées les intrigues
ang laises, si tant est qu'elles se pré-
cisent, de même que les manœuvres
soviétiques, arabe*, -oire américaines
qui, elles aussi, pourraient .se , manifes-
ter plus tôt qu'on ne pense.

René BRAICHET.

Ouverture mouvementée de la grande semaine diplomatique de Paris

De notre correspondant de Paris
par téléphone :

Pendant qu'au château de
la Muette, le conseil de
l 'O.E.C.E. connaissait des heu-
res dramatiques et enregistrait
une aggravation du conf l i t
Marché commun - zone de li-
bre-échange, à l 'hôtel Mati-
gnon, le général de Gaulle re-
cevait successivement M.  Lud-
wlg Erhard, ministre de l 'éco-
nomie de la République f é d é -
rale allemande, M.  John Pos-
ter Dulles, secrétaire d 'Etat
américain et M.  Amintore
Fanf ani , président du Conseil
et ministre des af f a i r e s  étran-
gères d 'Italie.

M.-G. O.

(Lire la suite en lame page)

Entretiens
de Gaulle-

Dulles
une scission économique

«La France ne négociera en aucune maniè re sous la menace »
affirme avec f orce M. Couve de Murville en réponse au délégué

britannique qui parla it de représailles

PARIS, 15 (A.F.P.) . —- Vingt-six ministres représentant
dix-sept pays d'Europe occidentale (Red. -— Les Six et les
Onze), se sont rassemblés hier .matin an château de la Muette
où le conseil de l'O.E.C.E. s'est réuni pour examiner l'impasse
des négociations sur la zone de libre-échange.

Les six pays membres du Marché
commun avaient tenu auparavant
une conférence de deux heures au
cours de laquelle, après de longues
discussions, ils s'é ta ient  mis d'ac-
cord pour maintenir fermement

leurs positions à l'égard des Onze.
M. Ludwlg Erhard , ministre alle-
mand des affaires économiques, et
Joseph Luns, ministre des affaires
étrangères des Pays-Bas, avaient
essayé d'assouplir dans une cer-
taine mesure la position des pays
du Marché commun. M. Luns, no-
tamment, avait proposé de faire
une concession aux Britanniques en
étendant, à tous les pays . de

l'O.E.C.E:, la disposition du traité
de Rome, selon laquelle, au pre-
mier janvier prochain les contin-
gents d'importations doivent être
portés au minimum à 3 % de la
production nationale. Mais en défi -
nitive, les Six sont restés sur leurs
positions.

De leur côté, les Onze, qui
avaient siégé dimanche toute la
journée et hier matin encore,
étaient fermement résolus à obte-
nir des Six des avantages qui les
placeraien t dans une situation
moins défavorable à l'égard des
pays du Marché commun.

Hors-d'œuvre
Au cours de la séance du matin , qui

s'est terminée à 13 heures, le conseil
de l'O.E.C.E. a approuvé un rapport
présenté par M. Reginald Maudling
sur les activités du comité intergou-
vememental formé par le conseil en'
octobre 1957 pour mener les négocia-
tions entre dix-sept pays membres sur
l'établissement d'une zone européenne
de libre-échange.

Dans ce rapport M. Maudling note
qu'il n'a _ pas été possible d'arriver à
une entemte sur certaines questions
fondamentale*. ¦ Néanmoins, « l'examen
de cette œuvre inachevée ne permet
pas de conclure à l'impossibilité d'une
association multilatérale entre la com-
munauté des Six et le reste de l'Eu-
rope occidentale ».

(Lire la suite en 15M»" page)

Séance dramatique à l'O.E.C.E.
où les Six et les Onze tentent d'éviter

Niaiserie-record

A

SSURÉMEN T, et vous en con-
viendrez, la recordite sévit
toujours dans le monde. Cha-

cun et chacune s'y veulent , qu 'il
leur en coûte ou qu 'ils y gagnent,
recordman ou recordwoman en
quelque chose.

Cela leur pousse un peu comme
poussée de f i èvre  urticaire. Et les
démange comme prurit sur tout le
corps. Parbleu , oui !

Le mot lui-même — celui s'en-
tend de « record » — ne date ,
pourtant , que d 'hier chez nous.
Les Anglais s'en servaient , tant et
plus, avant nous , il est vrai , pour
leurs concours hippiques. En Fran-
ce, il ne f i t  for tune  qu'avec l'appa-
rition du sport vélocipédiste.

Ceci dit pour la sauce historique
dont il convient d'accommoder
nos récits.

Quant au fa i t , nous y voici.
Recordman ou recordwoman, il ne
leur arrive que trop souvent, au-
jourd 'hui, qu'Us ne détiennent , en
toute mauvaise f i n , que le record
de la niaiserie.

Ne voilà-t-il pas encore, en
e f f e t , qu'une sotte aux Etats-Unis ,
disputant sans doute son record à
une autre sotte dont il f u t  dit , ici,
deux mots récemment , est parve-
nue à battre le record du monde
de la parole en bavardant , cette
fois-ci  et sans discontinuer, pen-
dant 96 heures 54 minutes et
11 secondes.

Quelle niaiserie !
Le malheur est qu'en ces sortes

de choses, le pari stupide appelle
la stupidité d' un autre pari encore
plus imbécile. Puis , que les gosses
à leur tour, ces perpétuels imita-
teurs de nos gestes et de tous nos
dé fau ts , s'y laissent prendre tout
aussi bêtement. Même jusqu 'à en
perdre la tête-

Car, voici que le huda hoop à
l' excès compte une nouvelle vic-
time. Cette f i l l e t t e  de douze ans,
une petite Bolivienne de Bogota ,
qui devient fo l l e  subitement , dé-
chire ses vêtements, pousse des
cris inarticulés, après dix heures
durant de ce hula hoop ensorce-
lan t et encerclant.

Crise d'hystérie , ont conclu les
médecin de là-bas. Voilà le grand
mot lâché , par lequel les toubibs
ont bien vite fa i t , par fo i s , d'exp li-
quer les maux et les malaises des
petits comme des grands.

Chez l' adolescente bolivienne , le
cas se serait comp liqué d' une pu-
berté précoceme nt provo quée par
ce trop de hula hoop.

Quoi qu 'il en soit , la voici me-
nacée de fo l ie  peut-être pour toute
sa vie...

Ah ! vraiment, ça vaut-il le coup ?
FRANCHOMME.

J'ÉCOUTE...

Grise et difficile,
. . mais fructueuse

pour le général de Gaulle

Le président Nasser
« mourra de mort violente »

et la scène mondiale
appartiendra

à M. Khrouchtchev

ROME, 15, — Achille d'Angelo', le
mage italien bien connu, vient de faire
connaître ses prédictions pour 1959 qui ,
dans l'ensemble, sera « une année gri-
se ».

L'année sera difficile , mais en. Fran-
ce, fructueuse pour le général de
Gaulle, prévoit d'Angelo et l'améliora-
tion des relations franco-algériennes
aboutira à la paix en 1960.

Le président Nasser « mourra de
mort violente ». La paix mondiale sera
toujours aussi précaire et le princi pal
rôle sur la scène mondiale appartien-
dra à M. Khrouchtchev.
(Lire la suite en 15me page)

L'ANNÉE 1959
telle que la voit

le mage de Naples
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¦ La boxe dans la région.
¦ Accident au Grand prix d'Argen-

tine.
¦ Cyclisme sur piste.

LE RIDEAU DE VELOURS
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Une nouveauté amusante
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glisse sur toute neige, qu'elle soit
poudreuse ou dure. Courbes et
virages par déplacement du poids.

La luge soucoupe per- En |jgne droite comme une flèche
met même aux tout pe - mtt ^m _-»,-,J <-« mm « ..„« t - ~ . . ~ ; ~r ou en rond comme une toupie.
tits de s'amuser dans la
neige f raîche sur des pen- Légère comme une plume.
tes qui ne présentent pas

de danger 1| ^% 5 0
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(/ne visite...
au cours de laquelle vous trou verez
de bien jolies choses pour vos cadeaux

Bazar neuchatelois
Bl. KUNG

Rue Saint-Maurice 11 Neuchâtel
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| "L 'Air du Temps "
parfum de

| NINA RICCI
à la

£j  Venez l'essayer sur vous-même,
I sans engagement , à notre comptoir

W de parfumerie .

Nous prenons l'impôt de luxe
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• • * j BŒË$33n//
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| BABY
I MEDIA
i 2000

3000
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' Qualité suisse = La meilleure des
i garanties. Un cadeau pour vos
1 enfants qui sera encore apprécié par
1 vos petits-enfants.I r

HERMES la machine qui dure
Représentant exclusif

pour le canton de Neuchâtel :

I A N D R É  B O S S
Fbg. du Lac 11, NEUCHATEL

Tél. (038) S 25 05
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Les enfants de

Monsieur Jules WESSNER
profondément touchés des nombreux témoi-
gnages de sympathie reçus à l'occasion de
leur grand deuil , prient les personnes qui
les ont entoures d'accepter leurs remer-
ciements et l'expression de leur gratitude.

Décembre 1958.

Ilf

La fami l l e  de Mademoiselle AngBSW
KICHAKDET , très touchée des nombreux té-
moignages reçus à l'occasion de son grand
deuil , exprime ses sincères remerciements a
tous ceux qui v ont pris part..

A LOUER sur pla ns, dans immeuble en
con st ruct ion , près du centre, sur passage
très fréqu enté , locaux divers à l'usage de :

magasins, bureaux,
dépôts et ateliers

Aménagements  au gré des preneurs.
Disponibles : AUTOMNE 1959.
S'adresser : ETUDE de MM. WAVRE, notai-

res. Tél. 5 10 63.

On cherche pour Lausanne

P E R S O N N E
de confiance, sachant  cuire et tenir petit
ménage. Vie de famille. Conviendrait  à veuve
ou aut re  personne. — Faire offres  avec pré-
t en t i ons  sous chiffres  P. G. 42238 L à Pu-
blicitas, Lausanne.

Bureau d 'arch itecture de la place cherche
pour tout de su ite ou à convenir

dessinateurs ou techniciens
architectes

Fa ire offres sous chiffres P. 6839 N. à Publi.
citas, Neuchâtel.

Nous cherchons

deux mécaniciens-
tourneurs

âgés de 20 à 30 an s, possédant de bonnes
conna issances professionnelles. Places stables,
horaire  hebdomadaire  de 5 jours.

Se présenter au bureau du personnel de la
FABRIQUE DE CABLES A CORTAILLOD , de
préférence entre  10 et 12 h. ou sur ren-
dez-vous.

On cherche pour tout de suite jeune

sommelière
Se présenter ou faire offres à l'hôtel de la

Béroche , Saint-Aubin , tél. (038) 6 71 05.

On cherche pour tout
de suite

pâtissier
comme remplaçant. S'a-
dresser à la confiserie
Monnier , Morat. — Tél.
(037) 7 25 42.

Etablissement hospi-
talier neuchatelois enga-
gerait tout de suite

aides-infirmières
Paire offres sous chiffres
P. 291-15 N., h Publici-
tas, Neuchâtel.

Nous cherchons pour le début de janvier
ou date à convenir

OUVRIÈRES
EMBALLEUSES

habiles et de toute confiance.
Places stables et bien rétribuées.

Prière de faire offres écrites à la

Société coopérative Migros
Case postale, Neuchâtel-gare.

Stagiaire de réception
de langue maternelle française et
parlant l'al lemand et l'an glais est
demandé pour entrée immédiate ou
date à con venir à l'Hôtel BEAULAC.
Faire of f res avec photo, cu rriculum

et prétentions die salaire.

Le - restaurant de la Gare, à Salnt-Blaise, de-
mande une

S O M M E L I È R E
Entrée Immédiate ou à convenir. — Tél. 7 52 70.

A louer à Peseux

appartement
8 pièces, tout confort,
service de concierge et
chauffage compris, 160
francs. Libre des le 1er
Janvier 1969. Tél. 8 15 69.

Chambre à louer , avec
salle de bains ; possibi-
lités de cuisiner. Libre
à partir du 26 décem-
bre ou du 1er Janvier.
Tél. 5 48 96.

Famille cherche

appartement
de 3 pièces, tout con-
fort. Est de la ville. Of-
fres sous chiffres P. 7074
N., à Publicitas, Neuchâ-
tel.

Fr. 100-
de récompense à per-
sonne qui me procurera
appartement de 2 piè-
ces, confort , eu centre
de la ville ou aux envi-
rons Immédiats. Adresser
offres écrites à H. A. 5116
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche & louer

petit
appartement

avec bains, dans bonne
maison au centre ou à
l'est. Date a convenir.
Offres sous chiffres P.
7087 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

GARAGE
Box est demandé pour
i Taunus s. Adresser of-
fres à F. Emery, Comba-
Borel 2, Neuchfttel. Tél.
5 52 17.

Dame d'un certain
âge, très propre et sol-
vable, cherche, pour date
â convenir, après le
Nouvel-An,

APPARTEMENT
de 2 chambres, cuisine,
confort. De préférence
quartier de la Maladière ,
Gibraltar ou le Mail. —
Adresser offres écrites à
J. B. 5101 au bureau de
la Feuille d'avis.

Chambre au centre
pour messieurs, 60 fr.
Coq-d'Inde 24, 2me à
droite.

Chambre à louer à
Jeune homme sérieux .
Fontaine-André 42 , rez-
de-chaussée gauche.

A louer petite cham-
bre meublée à personne
sérieuse. Louls-Favxe 17,
1er à droite. Tél. 5 61 47.

A louer belle chambre
à 2 lits, salle de bains
attenante, vue sur le
lac. Tél. 5 57 66.

Libre tout de suite,
belle chambre

indépendante
chauffée, part à la salle
de bains, réchaud élec-
trique, 105 fr . — Tél .
8 48 02.

Vieux-Ghâtel 27
Loué - Merci

A louer chambre à 1
ou 2 lits, avec bonne

PENSION
au centre. Tél. 5 61 91.

Chambre au sud
vue, confort, à personne
sérieuse. — Bachelin 8.

Importante entreprise industrielle de Neuchâtel
cherche pour entrée au plus tôt une

EMPL OYÉE
consciencieuse et précise , ayant de l'initiative
et capable de liquider de façon indépendante
divers travaux administratifs.

Place stable , activité variée , semaine de 5 jours ,
institutions sociales.

Prière d'adresser offres détaillées avec copies
de certificats et photograp hie sous chiffres
O. F. 5088 au bureau de la Feuille d'avis.

Jeune fille
pas en dessous de 18 ans
est demandée du 12 Jan-
vier au 8 février 1959
pour s'occuper de 3 en-
fants âgés de 3 â 6 ans
pendant les

vacances d'hiver
à Wengen. Chambre sé-
parée, bonne pension ,
soirées libres, possibilité
de faire du ski, pas de
gros travaux. Salaire :
150 fr. Envoyer offres
avec photo sous chiffres
E. X. 5113 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche

domestique
de campagne

Entrée Immédiate ou à
convenir. S'adresser à
Otto Stauffer , Lignières.
Tél. 7 92 80.

On cherche

employée
de maison

de toute confiance, au
courant de tous les tra-
vaux d'un ménage soi-
gné. Entrée Immédiate
ou pour date à conve-
nir. Offres à Mme Mar-
cel Robert-Tlssot , méde-
cin-dentiste. Côte 60.

Nous cherchons pour
petits travaux faciles à
l'atelier , dés Janv ier
1969, Jeune fille, habile
de ses mains et qui dé-
sire être occupée

après les heures
d'école

Samedi et éventuelle-
ment mercredi libres. Tél.
8 33 88.

Famille de commer-
çants cherche

employée
de maison

Très bon salaire. Congés
réguliers. — Boucherie
Balmelll , Fleury 14, Neu-
châtel.

Jeune outlileur ayant
suivi des cours dans la
branche technique com-
me constructeur, cher-
che place de

dessinateur.
à Neuchâtel ou aux en-
virons. Adresser offres
écrites à J. C. 5118 au
bureau de la Feuille
d'avis .

JEUNE
V E N D E U S E

parlant le français et
l'allemand cherche place
dans confiserie ou bou-
langerie à Neuchâtel ou
aux environs ; libre Im-
médiatement. Tél. (038)
8 38 13.

un enerene jeune

BOULANGER
sérieux et actif. Libre
le dimanche. Demander
l'adresse du No 5048 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Deux Jeunes Alleman-
des travaillant depuis
1 ans % dans ménages
(Berne) cherchent

places
à Neuchâtel

pour le 15 mars 1959.
Possèdent quelques con-
naissances de la cuisine.
Prière de faire offres
avec Indication de salaire
sous chiffres M. 74.364 Y.,
à Publicitas, Berne.

Dame de toute con-
fiance cherche, dès le 15
Janvier 1959 , place de

VENDEUSE
dans commerce, épicerie
ou boulangerie. Faire of-
fres sous chiffres N. G.
5122 au bureau de la
Feuille d'avis.

A VENDRE
une armoire à deux por-
tes, 50 fr., un lit avec
matelas, 50 fr., une four-
rure de renard , 15 fr .
Demander l'adresse du
No 5124 au bureau de
la Feuille d'avis.

Un lit
avec sommier métallique
et matelas en crin ani-
mal, le tou t â l'état de
neuf , à vendre. 190 fr.
R. Perrottet , tapissier.
Parcs 40. Tél. 5 52 78.

« Màrklin 40 »
transformateur et grand
choix d'accessoires , à
vendre . Tél. (038) 8 10 97.

A vendre, par suite de
décès

MEUBLES
lits complets 1 Va place,
divans, tables, chaises,
armoire à glace, cuisi-
nière à gaz , etc. S'a-
dresser mardi et mercredi
de 14 à 20 h., Parcs 82 ,
3me à gauche.

SKIS
à vendre : 185 cm.,
arêtes, fixations « K » ,
50 fr. ; Idem , 2 m., 50
francs ; pour enfant ,
120 cm., avec bâtons
métalliques. 30 fr. ; sou-
liers de ski , No 34, 16
francs. Suchlez 56. Tél.
5 13 52.

A vendre

poussette
confortable, crème , ainsi
qu'un

pousse-pousse
avec sac de couchage.
Le tout en bon état.
Prix Intéressant. — Tél.
6 43 36.

Coussins chauffants

Les coussins chauffants sont avec
raison très appréciés comme ca-
deaux , car ils dispensent la j oie
et le confort pendant  des années.

GRAND CHOIX

depuis Fr. I M •"

Ti mbres escompte N. & J.

££JZXJC*~
NEUCHATEL

Rue du Seyon 10 - Neuchâtel

llcau choix
de cartes de visite
au bureau du journal

A vendre

caniches
moyens, deux mois. —
Tél. (038) 5 76 36.

A vendre

« FIAT 1400 »
en bon état , avec radio.
Prix Intéressant. Deman-
der l'adresse du No 5085
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre d'occasion
cinq « FIAT » 1100
6 CV, Fr. 300.—, 750.—,
2700.— , 3500.— , 5400.—.
Echange, crédit. Télé-
phone 5 50 53.

A VENDRE

Dîna Panhard
4 placée, en bon état de
marche. 4 pneus neufs,
batterie neuve, moteur
revisé, freins remis à
neuf, prix Fr. 800.—.

Tél. (039) 2 84 58.

« Peugeot 203 »
7 CV, 1955, limousine
grise, toit ouvrant , 4 vi-
tesses synchronisées. In-
térieur simili.

« Peugeot 403 »
8 CV, 1957. Limousine
grise, 4 portes. Intérieur
drap.

« Ford Consul »
8 CV, 1954. Limousine
4 portes, belge. 56.000
km.

Demander la liste com-
plète de nos voitures
avec prix et conditions
de paiement.

Agent Peugeot
J.-L. SEGESSEMANN
Garage du Littoral
Plerre-à-Mazel 51

Tél. 6 99 91

A VENDRE
une chaudière de cen-
tral , neuve, 25.000 calo-
ries ; 2 radiateurs d'oc-
casion, une forge, 1 éta-
bli , une essoreuse , 3 ton-
neaux cerclés et galva-
nisés pour mazout, 350
et 200 1. ; 4 tonneaux
en bols avinés 100 et 50
1. ; 2 complets et habits,
taille 48-50. Tél. (038)
5 25 98.
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La famille de Mademoiselle I\larle-I.oulfiC
VEUVE remercie vivement toutes les person-
nes ayant témoigné, de près ou de loin , tant
d'affection à. sa chère sœur et nièce, au
cours de sa terrible maladie et qui , par leur
présence, leurs prières , leurs messages, leurs
envols de fleurs, l'ont entourée les derniers
Jours de sn vie.

Merci également à tous ceux qui ont ma-
nifesté tant  de sympathie â la famille,
alors que celle-ci réalisait pleinement la
vérité des paroles de notre Seigneur : « Je
suis la Résurrection et la Vie. Celui qui
croit en mol vivra quand même il serait
mort. » (Jean 11 : 25).

__

Profondément touchés par les nombreuses
marques de sympathie qui  leur ont été témol-
gnéfs à l'occasion du décès de leur vénérée
maman , Monsieur et Madame Raymond
PAIiCHARD , à Neuchfttel, et les familles
CIMKBONNEY , à Lausanne et Moudon ,
prient toutes les personnes qui les ont
entourés au cours de ces Jours de deuil de
croire à leurs sentiments de gratitude et de
profonde reconnaissance.

Neuchâtel et Lausanne, décembre 1958.

J'achèterais d'occasion
un

établi
de menuisier

pour bricolage. — Tél.
5 27 54.

YVES REBER
Bandaglste-orthopédiste

reçoit
tous les jours
mardi excepté

19, faubourg de l'HôpiteJ
(2me étage). Tél. 5 14 52

On achèterait  :

VIN DE NEUCHÂTEL BLANC ,
ROUGE ET ŒIL DE PERDRIX

en vase ou sous verre , immédia tement  ou au
pr in temps prochain . Paiem e n t  comptant.  —
Fa ire o f f r e  sous ch i f f res  G. Z. 5115 au bureau
de la Feuille d'avis.

Volière
pour 8-10 perruches, se-
rait achetée d'occasion.
— Adresser offres écrites
avec prix et dimension*
à K.D. 5119 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche à acheter

commode
en parfait état. — Tél.
5 19 66.

Nous cherchons d'oc-
casion

accessoires pour
tour d'outilleur

« Bchiiublln » en parfait
état. — Faire offres aux
Ets. H. Tempelhof , Neu-
châtel. Tel . (038) 8 33 88.

APPRENTISSAGE

dessinateur-architecte
Nous cherchons pour j eune homme
place de dessinateur dans bureau d'ar-
chitecture. — Adresser offres écrites il
H. W. 5047 au bureau de la Feuillt
d'avis.

Je cherche pour mon
fus, dès le printemps, à
Neuchâtel ou aux envi-
rons, une place

D'APPRENTI
DE COMMERCE

(banque, Industrie, ami-
rance; 11 termine actuel,
lement sa 9me année
scolaire à l'Evang. Lehr-
anstalt, à Schlers. Adres-
ser offres écrites à, O. H.
5123 au bureau de la
Feuille d'avis.

1—i 

Bureau d'assurances de la ville cherche,
pour le printemps 1959,

apprentie de bureau
sortant de l'école secondaire.

Faire offres manuscrites avec curriculum
vitae sous chiffres AS 62.600 N, aux Annon-
ces Suisses S. A. « ASSA ». Neuchâtel.

m Contre
MMù 'es troubles
/JM$ £̂\ de ,a

srlrcu ÎL? circu,ation
\ . mi -̂  ̂ le méd icament aux
*• U! H r o. •. plantes médicinales

^ ^  V t f!

xfr

;3l
t CIRCULAN a fait

Q\àj j  j  de plantes ses preuves car son
v ĤW^̂ "W!̂ ,̂WÎ5B :, '< '° < '!"1 

"fficace
et

~Y7 B^k^LfeB^BUalaîjI son action 
mu l t i ple!

11 agit avec eff icac i té cont re les troubles
fonc t ionne l s  de la c i rcula t ion  et les maux
divers provoqués par l'âge, l'artériosclé-
rose, la pression a r t é r i e l l e  t rop élevée,
les vapeurs et sueurs, palpi ta t ions, varices
et hémorroïdes.
Circulan soulage votre cœur, régularise la
ci rculat ion du san g, favor ise  l' a f f l ux  du
sang dans  les vaisseaux et combat ainsi
les troubles ci rculato ires.
Prenez 2 cuillerées de Ci rcu lan  par jo ur
et vous vous sentirez beaucoup mieux !
Flacon original  Fr. 4.95, y ,  l i t r e  Fr. 11.20
CURE : 1 l i t re  Fr. 20.55 (économie 4 Fr.)'
clans les pharmacies et drogueries.
Si vous préférez les dragées, prenez
V A S T O L , les d ragées aux plantes
m é d i c i n a l e s  contre les t r o u b le s

. c i r c u l a t o i r e s .  Fr. 4.70, Fr. 12.50.

Demoiselle cherche place

d'employée de bureau
Connaissance parfaite de la sténographie française
et de la comptabilité. — Adresser offres écrites à
t. B. 5117 au bureau de la Feuille d'avis.
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POUR MONSIEUR

Un après-ski à fermeture éclair,
doublure très chaude
semelle de caoutchouc

r, 32.80
cuir graine noir

MÊME MODÈLE
cuir lisse brun ou noir

i». 36.80
CHAUSSURES

Seyon S, NEUCHATELv. J

Votre photographie comme

CADEAU DE NOËL
• Photo-portrait 9 x 12 dans un cadre,

en 7 minutes, Fr. 1.50

• Agrandissements sur papier luxe
3 pièces , carte postale Fr. 4.—
1 pièce , album 13 x 18 . Fr. 6.—
1- pièce, studio 18 x 24 Fr. 7.50

Retouchés 10 % en plus

• Passez votre commande dans les prochains jours, afin
de recevoir vos agrandissements à temps pour les fêtes

P h o t o  ¦ O P T I Q U E  - C i n é

• s o u s  l e s  A r c a d e s'
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Asseyez-vous sans crainte ! / ~~ ¦ * ^\

C'est un tissu qui  se défroisse M ï" if W Ê\
rapidement. Cest un peigné I I l m  !¦ 
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qui maintient les plissés. C'est ^ m i -^^^^—^^^—^
une robe en TR EV I R A .
Vous la porterez sans anxiété , 
vous l'entretiendrez sans *iî$% v*% % "
difficultés. Après le lavage , à^&^^k^ r lÈk, < i
une jupe en TR E V I R A  sera IÉIJSMMIé* 4 "^ * î
toujours comme neuve et tout Ji ||PP^; f. *stÉ_ir'
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MAa ĝS'iniFr"BJII^LMÎ MM L 'impôt de luxe sur les articles achetés chez nous
sera pris à notre charge
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Venez yous servir du vaporisateur
| mis gratuitement à votre disposition

par le dépositaire :

| F. TRIPET I
¦ Pharmacie - Droguerie

Parfumerie
Seyon S - Neuchâtel

Pas d'impôt de iu.ve .' IS'ous le payon s pour vous
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I ,.«««lvo.-, DAKRE ET GUI
3 1-^^^^ ' Beau houx avec grains ]

I Se recommandent : j
,i M. et Mme LEUBA, Neuchâtel . J
' , »'

 ̂Cadeaux
Choix magnifique :

pistolets et carabines
à air comprimé
couteaux de poche, poignards
service à découper
articles de chasse, jumelles
articles pour chiens

Magasin Luthi
Terreaux 3 Neuchâtel

¦ Voyez nos vitrines

Un train
électrique

écartement HO, compre-
nant : 1 locomotive . 3
vagons, circuit de rails
et transformateur 220 v.,
au prix de 60 fr. Beck
& Cie, Peseux. — Tél.
8 12 43.

Vos skis
chez

A. Grandjean
Seyon 24 a
Tél. 5 15 62

N E U C H A T E L



L'Argentin Pascual Perez
conserve son titre

Plus de 40.000 spectateurs ont as-
sisté hier , à Mani l le , au Rizai Mémo-
rial Studium , au championnat  du mon-
de des poids mouches, entre le tenant
du titre, l'Argentin Pascual Perez el
le P h i l i p p i n  Dommy Ursua. Le record
d'assistance pour un combat de boxe
aux Philippines était largement battu.
La recette s'éleva à 700.000 francs suis-
ses, dont  Perez touchera 160.000 fr. et
son challenger 20.000 fr.

Le président de la Républ ique  des
Phi l ippines, M. Carlos Garcia , assiste
au combat. C'est d'ai l leurs grâce à son
appui que ce championnat  a pu être
organisé.

Le combat fu t  animé à souhait. Les
deux hommes ne se ménagèrent guère
mais comme ils manqua ien t  de puis-
sance, le match atteignit  la l imite des
quinze rounds. Meilleur technicien, Pe-
rez enleva la décision aux points ,
conservant son titre et demeurant  ain-
si inva incu  dans les rangs des pro-
fessionnels.

Les championnats
neuchatelois et jurassiens

Une seule finale
dura trois rounds

Samedi et d imanche se son* dérou-
lés à Tramelan les championnats  neu-
chatelois et jurassi ens.  Ces champion-
na t s , organisés chaque année par les
hu i t  clubs de la région , sont réservés
u n i q u e m e n t  aux boxeurs ne f igurant
pas sur les listes de classement offi-
cielles de la fédération .

Voici les résultats enregistrés :
Eliminatoires

Plumes : Quaranta (Chaux-de-Fonds)
bat DI Julio (Bienne) par abandon au
1er round ; Schaub (Chaux-de-Fonds) ,
bat Michaud ( Colombier), aux points.

Légers : Steiner (Chaux-de-Fonds) bat
Mora (Bienne), aux pointe ; Seubert
( Porrentruy), bat Steiner (Chaux-de-
Fonds), par abandon au 2me round .

Ml-welters : Thum (Chaux-de-Fonds),
bat Juska (Tramelan), aux points ; Zwei-
fel (Bienne). bat Valll (Neuchâtel), aux
points ; Huguenin (Chaux-de-Fonds), bat
Lièvre (Porrentruy), par abandon au 2me
round ; Zweifel (Bienne), bat Thum
(Chaux-de-Fonds), par abandon au 3me
round.

Welters : Fick (Bienne). bat Weber
(Neuchâtel), aux points ; Fick (Bienne),
bat Courtet (Porrentruy), aux points.

Welters lourds : Mossmamn (Bienne),
bat Zannella ( Porrentruy). par abandon
au 2me round ; Linder ( Tramelan), bat
Maculotti (Delémont), aux points ; Cor-
netti (Delémont), bat Robert (Chaux-de-
Fonds) , par k. o. au 1er round ; Linder
(Tramelan) . bat Mossmann (Bienne),  par
abandon au 1er round.

Moyens : Neuhaus (Chaux-de-Fonds),
bat Ulrich (Chaux-de-Fonds) , par k. o.
au 2me round ; Baumann (Bienne), bat
Boschung (Chaux-de-Fonds), par abandon
au 1er round.

Mi-lourds : Brlanza (Chaux-de-Fonds),
bat Zoppe (Delémont), aux points.

Finales
Plumes : Quaranta (Chaux-de-Fonds),

bat Schaub f Chaux-de-Fonds), par k. o.
au 3me round .

Légers : Walther (Bienne), bat Seubert
(Porrentruy) . par k. o. au 1er round.

Ml-welters : Huguenin (Chaux-de-
Fonds), bat Zweifel (Bienne) , par k. o.
au 2me round.

Welters : Michel (Delémont). bat Fick
(Bienne), par abandon au 2me round .

Welters lourds : Llnders (Tramelan).
bat Cornettl (Delémont), par abandon
au 2me round.

Moyens : Baumann (Bienne) . bat Neu-
haus (Chaux-de-Fonds) , par abandon au
2me round.

Mt-lourds : Brlanza (Chaux-de-Fonds),
bat Gofflnet (Porrentmv), aux points.

Le chnllen"-n inter-rlubs a été remporté
par le Box-Club Bienne avec 6 Points,
devant !e Bine Olvmnioue de la Chaux-
de-Fonds, et le Boxing-Club de la Chaux-
de-Fonds! chacun 4 points.

TRUAND
et

GEN TILHOMME

RÉSUMÉ . — Le Jeune truand Gauthier , que le
duc de Guise poursuit d'une haine implacable, sa
fiancée Bella et le père de celle-ci , l'orfèvre Italien
Larchini , ont réussi à s'enfermer dans une vieille
tour , au bord du Rhône. Le Jeune homme s'apprête
à faire.face aux spadassins commandés par Rastignac.

Gauthier les attend , impassible. Il sait que l'épais-
seur des murailles et l 'étroitesse de la porte le p ro-
tègent. Il ne commet pas l'imprudence de se tenir

à l' entrée de la voûte ; au contraire , il se dresse

à l'intérieur de la tour ; le passage est très étroit
et doit gêner considérablement les mouvements de
quiconque s'y engage . Et Gauthier ne tient pas à
être gêné. Un premier homme pénètre sous la voûte,
prudemment , l'épée haute.

Rastignac ricane et dit à son compagnon : « Peut-
être l'oubliez-vous , monsieur de Cornalu , mais mes
soldats portent un baudrier de cuir sur la poitrine.
Les êpées sont impuissantes contre cela. » — « Merci ,
larron ! répond Gauthier . Je f r a p p e r a i  donc à la
gorge. t> Tout en parlant , il f e i n t e  et se f e n d .  Et

comme il vient de l'annoncer , sa lame atteint son
adversaire au-dessous du menton et lui tranche »
carotide. Le reitre s'écroule, puis s 'immobilise a j amais

Vn deuxième soldat lui succède , puis un autre.
Quelques instants plus tard , il y a cinq morts soj a
la voûte. Gauthier est décidémen t invincible en titi
à tête. Rastignac ré f léchi t .  Soudain , il crie : «*"
selle I Vers les fermes les plus proches. » — ' Q"0''
des ren for t s  ? » demande Cornalu . « Non monsieur , non.
Veuillez patienter , vous allez comprendre... »

LE THÉATKE

* La troupe du « Shakespeare Mémo-
rial Théâtre * de S tra t ford-on-Avon a
quitté Londres par avion pour la Rus-
sie , a f i n  de jouer A Leningrad et à
Moscou. Ce sera la première visite que
fe ra  en Russie une compagnie théâtrale
de S t ra t fo rd .  Dirig ée par Michael Red-
graue, la compagnie prévoit de jouer
trois p ièces : « Romeo et Jul ie t te  »,
« Hamlet  » et « La douzième nuit *. Les
acteurs britanniques se produiront
onze f o i s  à Leningrad et , la veille de
Noël , ils donneront à Moscou la pre-
mière des onze représentations pré-
vues pour la capitale.

P Ç T/ TS échos

SPORT ¦ T0T0
Concours No 15 du 14 décembre ,

liste des gagnants :
Concours à 12 matches : 8 gagnants

avec 12 points à 11,297 fr. 10 ; 190
gagnants avec 11 pointe à 475 fr. 65 ;
2300 gagnante avec 10 pointa à
39 fr. 25.

Concours aux points à 10 matches :
41 gagnants avec 20 points à
2204 fr. 30 ; 148 gagnants avec 19
points à 610 fr. 65 ; 621 gagnants
avec 18 points à. 145 fr. 50.

La dextérité d'Ockers
faisait merveille
derrière derny

Le progrès est dans la recherche ; le
succès dans la nouveauté. Le public
du vélodrome d'hiver de Bâle mon-
trant des signes de lassitude, les or-
ganisateurs ont porté au programme
de leur dernière soirée des épreuves
disputées derrière entraîneurs. Les
courses derrière grosses motos n'étanl
pas possibles en raison de la petitesse
de la piste (166,66 m.) ils ont fait appel
au derny, sorte de vélomoteur que
Bordeaux-Paris a lancé et que le cri-
térium des As, à Paris, utilise depuis
1938 déjà. Alléché par l'insolite, le
public accourut à nouveau...

Les Français furent  les premiers à
introduire le derny sur p iste à Paris.
Mais actuellement, le derny remp lit les
vélodromes de Belgi que : Gand , An-
vers et Bruxelles. Car les routier s
(sprinters) belges a iment  à prolonger
leur saison et à exploi ter  leur  forme
en se t ransformant  en nén-stayers.
Leur entrée en p iste assure des cour-
ses vives et très colorées que le public,
un peu saturé  des américaines longues
et oiseuses, affect ionne tout particu-
lièrement. Dans le sillage du derny, le
coureur se prête à de m u l t i ples em-
plois très spectaculaires.

Peu avant sa mort accidentel , le
champ ion du monde de la route, Stan
Ockers, réussit à couvrir 61,475 km.
dans  l'heure : performance qui exige
outre une classe pure e x t r a o r d i n a i r e ,
une hab i l e t é  peu commune, Car, der-
rière le vélo-moteur , le coureur doit
chercher sans cesse l'abri : ma i s  le der-
ny ne possèd e pas de rouleau : la
course devient une recherche cont inuel-
le de la position. Pour ne pas être
dans le ven t , le coureur  adopte un
mouvement  de f lo t tement  : il va tou-
jours là où l'aspiration est la plus
forte.

C'est un métier.
Les Belges sont excellents  derr ière

derny : van Steenbergen, dont l'enver-
gure est p rod ig ieuse , a gagné p lus ieurs
fois le c r i t é r ium des As. Ac tue l l emen t .
Willy Lauwers est un des mei l leurs
spécialistes du monde. Il a déjà at-
t e i n t  souvent des moyennes f r i s a n t  les
60 km.-h. C'est d'a i l leurs  sur sa pro-
pos i t i on  que les organisateurs  bâlois
ont  réalisé ce que d'aucuns appelèrent
une gageure. Mais dans la cuvet te  bâ-
loise , Lauwers n'alla pas au-delà du
50 : lignes droites trop courtes et sur-
tout , viragos trop brusques. Plongeant
dans le virage en p le ine  vitesse, le
coureur à l'air de s'y écraser.

R. R.

NOTRE CHRONIQUE

de cyclisme sur piste

En moins de vingt-quatre heures, les Lausannois viennent de voir à l'oeuvre
deux champions suisses . Davos, qui détient le titre en hockey sur glace, et
Young Boys, qui est depuis plusieurs années le maî tre de notre football natio-
nal . Tant Davos que Young Boys ont démontré qu 'ils étalent actuellement en
excellente santé. Nous assistons ci-dessus à une phase du match disputé sur la
patinoire de Montchoisl . Nous voyons le Jeune gardien grison Bassani repousser ,
dans un plongeon , le palet vers lequel s'était précipité Friedrich que suit le

Canadien Stu Robertson.

Le réveil des champions suisses
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Tragique accident
au Grand Prix d'Argentine

Le pi lo te  a rgen t in  Juan Galvez , sur
t Ford », a remporté la dernière étape ,
après avoir déjà enlevé la première,
du Grand Prix d 'Argen t ine  (catégorie
tourisme), en couvran t  les 100!) kilo-
mètres du parcours Bahia - Blanca -
Buenos-Aires en 6 h. 01' 39", à la
moyenne de 167 km. 516.

Mais cette dernière étape a connu
un déroulement t ragique .  Peu après
le départ à Bahia - Blanca , la vo i tu re
d'Oscar Galvez dérapa et s'enfonça
dans un talus. Auss i tô t  de nombreux
spectateurs se précipitèrent pour dé-
gager le véhicule, sans se se rendre
compte qu 'un aut re  concurrent , Manue l
Mantin ian , arrivait à toute vitesse.
Celui-ci , voulant  éviter la foule qui
encombrait  la chaussée, f i t  une brus-
que embardée et alla heurter une
borne. Sous la violence du choc, la
voiture de Mantinian fu t  projetée en
l'air , passa par-dessus celle de Galvez
et f i t  plusieurs tours sur elle-même
avant de retomber sur les spectateurs.

Trois personnes ont été tuées et seize
blessées à la suite de cet accident.

Au classement général , Juan Galvez a
pris la première place avec un temps
de 39 h. 50' 28" pour 5491 kilomètres.
Les suivants sont : 2. Marcos Clani , sur
« Chevrolet », 39 h. 54' 03" ; 3. Oscar
Galvez, sur Ford », 40 h . 45' 55" ; 4.
Angel Rienzi, sur « Ford » . 43 h . 13' 30" ;
5. Hector Nlnona, sur « Ford » , 44 h . 14' ;
6. Domingo Candela, sur « Chevrolet »,
44 h. 48' 09".

0 Grand prix automobile du Pérou , à
Roman Balta : 1. Jim Rathman, Etats-
Unis, sur « CZD », les 1019 km. en 6 h.
08' 55" ; 2. Serglo Neder , Chili , sur
« Ford », 6 h. 20' 21' ; 3. Eduardo Dlbos,
Pérou , sur « Ford », 6 h. 21' 51" ; 4.
Arnaldo Alvarado, Pérou , sur « Ford », à
2 tours.

Les clubs prennent part
à cinq grands tournois

Nous avons dressé récemment
l ' inventa i re  des grandes compétitions
concernant les équipes nationales.
Nous t e rminons  aujourd 'hui  ce tour
d'horizon en donnant la liste des tour-
nois internationaux réservés aux équi-
pes de clubs. La voici :

1) Coupe Mltropa, réservée aux deux
premières équipes d'Autriche , de Tché-
coslovaquie, de Hongrie et de Yougoslavie
(auparavant avec également l'Italie et la
Suisse). Créée en 1927, interrompue de
1939 à 1955 et en 1958, se déroule cha-
que année selon le système coupe avec
matches aller et retour.

2) Coupe latine avec les clubs cham-
pions de France , d'Italie, d'Espagne et du
Portugal. Créée en 1949, tournoi annuel
Interompu en 1958.

3) Coupe des champions européens,
ouverte au premier de chaque cham-
pionnat national des pays européens.
Créée en 1955, se déroule chaque année
selon le système coupe avec matches
aller et retour.

4) Coupe des villes de foire, ouverte
aux équipes des villes où se déroulen t
régulièrement des foires commerciales ou
industrielles. Créée en 1955, finale tous
les deux ans après une série de rencon-
tres éliminatoires avec matches aller et
retour.

5) Coupe de l'amitié, réservée aux
deux meilleurs clubs de Belgique, France,
Allemagne occidentale, Hollande et
Luxembourg. Créée en 1957, a lieu cha-
que année selon le même système que la
Coupe des champions européens.

£ Les dirigeants de Young Boys ont of-
ficiellement proposé aux responsables de
Wlsmut Karl-Marx-Stadt de disputer les
deux rencontres comptant pour les quarts
de finale de la coupe des champions eu-
ropéens le 11 Janvier à Berne et le 18
janvier à Karl-Markstadt.
0 Finale de la coupe de l'Allemagne de
l'Est , à Cottbus : Unité Dresde bat Lo-
komotive Leipzig 2-1, après prolonga-
tions.
£ Racing de Buenos Aires est assuré de
remporter le titre de champion d'Argen-
tine bien qu 'il reste encore deux jour-
nées au programme. En effet , le leader
compte une avance de cinq points sur
le deuxième, Boca Juniors.
0 Match amical : Oberschonewelde Ber-
lin-Est - ZSKMO Moscou 1-0.

0 Match International de hockey sur
glace à Oslo : Norvège - Allemagne de
l'Est 3-1 (1-0, 0-1, 2-0).
0 Le comité directeur de la Fédération
française de basketball a repoussé à une
forte majorité un projet prévoyant l'In-
troduction de la publicité extra-sportive
afin de remédier à la crise financière dans
laquelle se débat le basket français.
0 Le champion d'Europe des cavaliers
de concours, Fritz Thiedemann, a été dé-
signé comme le meilleur sportif de l'Al-
lemagne occidentale par l'Association dee
Journalistes sportifs allemands. Thiede-
mann a recueilli 2812 points contre 2787
pour le deuxième, le champion d'Europe
de boxe Gustav Scholz.

FOOTBALL
18 décembre : Sofia - Atletlco Ma-

drid à Genève , pour la coupe
d'Europe.

Championnat de ligue A
21 décembre ; Bâle - Servette ; Bel-

linzone - Lucerne ; Chlasso
Zurich ; Grasshoppers - Lausanne ;
Granges - Young Fellows.

Championnat de ligue B
21 décembre : Cantonal - Concordia ;

Schaffhouse - Berne ; Sion - Fri-
bourg ; Yverdon - Wlnterthour.

Coupe suisse
21 décembre : Young Boys - Aarau ;

Urania - Vevey.

HOCKEY SUR GLACE
Championnat de ligue A

16 décembre : Zurich - Bâle.
20 décembre : Lausanne - Young

Sprinters ; Bâle - Berne.
21 décembre : Ambrl Flotta - Davos.

Champ ionnat de ligue B
17 décembre : Grasshoppers - Lang-

nau ; Sierre - Montana.
18 décembre : Gottéron - Servette.
21 décembre : Zurich II - Petit-Hu-

ningue : Kloten - Langnau ;
Chaux-de-Fonds - Montana ; Viè-
ge - Sierre ; Martigny - Servette.

CYCLISME
20 décembre : Réunion internationale

sur piste à Bâle.

CYCLOBALL
20 décembre ; Finale de la coupe suis-

se à Saint-Gall.

BOXE
20 décembre : Meeting national ama-

teurs à Fribourg.
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CINÉMAS
Théâtre : 20 h. 30, Créanciers.
Clnéàc : 14 h. 30 - 17 h. 30 (permanent),

20 h. 30 - 21 h. 30, Same Jakkl.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Bravados.
Palace : 20 h. 30, Echec au porteur.
Arcades : 20 h. 30, Visages de bronze.
Rex : 20 h. 15, Les massacreurs du Kan-

sas.
Studio : 20 h. 30, Quand la femme s'en

mêle.

9 Championnats internationaux de ten-
nis du Pakistan , à Lahore : finale du
double messieurs : Billy Knight - Tony
Plckard , Grande-Bretagne, battent Tor-
ben Urlch - Ladlslav Legensteln , Dane-
mark - apatride 10-8, 6-4, 6-3.
Q Match International de basketball à
Brno : Tchécoslovaquie - Bulgarie 63-59
(mi-temps 23-28).
0 Réunion Internationale cycliste sur
piste à Gand , demi-fond (3 manches),
classement final : 1. Verschueren , Belgi-
que, 5 points ; 2. G. Timoner, Espagne,
6 p. ; 3. Impanls, Belgique ,8 p. ; 4.
Wagtmans, Hollande, 11 p. ; 5. Bouvard,
France, 15 p. — Omnium International :
1. Denoyette, 6 p. ; 2. van Daele, 9 p. ;
3. Lauwers, 13,5 p. ; 4. van Ostende, 14
p. ; 5. Brankart, 17,5 p.

- EOURRURESA**PELL1CCE
20, RUE DE BOURG - LAUSANNE

ET LA CHAUX-DE-FONDS

mardi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., Radio-Lausanne vous dit bon-
jour I 7.15. informations. 7.20, disque,
premiers propos, concert matinal. 11 h.,
émission d'ensemble. 12 h., musique do
Georges Gershwln. 12.15. la discothèque
du curieux. 12.30, chante, jeunesse I
12.45, informations. 12.55, intermezzo.
13 h., mardi, les gars ! 13.10, disquel
pour demain.

16 h., le thé en musique. 16.30, artis-
tes étrangers en Suisse. 16.55, le Nouvesu
Quatuor de Milan. 17.20 , le point de m
de Samlvel. 17.35, danse à domiclli.
17.50, le micro dans la vie. 18.30, ciné-
magazine. 18.55, le micro dans la vie.
19.15, Informations. 19.25, le miroir du
monde. 19.45, stéréorama. 20.15, refraini
en balade. 20.30 , « Romulus le Grand»,
comédie historique de F. Durrenmott.
22.30, Informations. 22.35 , le courrier du
cœur. 22.45 , l'épopée des civilisations.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION

6.15, informations. 6.20, musique va-
riée. 7 h„ informations. 7.05, musique
variée. 10.15, un disque. 10.20, émission
radloscolalre. 10.50, concerto de F. Man-
fredlnl. 11 h„ émission d'ensemble. 12 h.,
musique récréative au piano. 12.20, wir
gratulleren. 12.30, Informations. 12.40,
concert populaire. 13.25, imprévu. 13.30,
Tanz-sulte. 13.35, présentation de livres
14.20, valses.

16 h., questions religieuses catholique»
romaines. 16.30, musique légère. 17.30,
lecture. 18 h., mélodies de films. 18.30,
actualités. 18.45, orchestre de danse. 19.20,
communiqués. 19.30, Informations, écho
du temps. 20 h., concert Beethoven. 21.48,
orientation culturelle. 22.15, informa-
tions. 22.20 , Noël dans l'œuvre d'Olivier
Messlaen.

Télévision romande : relâche.
Emetteur de Zurich : relâche.

PHARMACIE D'OFFICE :
Bl. Cart , rue de l'Hôpital

Dès 23 h., pour urgences seulement
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Problème No 871

HORIZONTALEMENT
1. Elles remet tent  de l'ordre dans les

affaires.
2. Qui cloche.
3. Possessif. — Préfixe. — Cours d'eau.
4. Coutumes.  — Ni jeunes, ni vieux!
5. Ordre d'arrêt . — Roues.
6. On les dit bien vieilles. — Temps

perd u en somme.
7. Vil le  des Etats-Unis .  — En régie .
8. Restes . — Drame cornélien. — N'a

pas de prix.
9. Il nous permet de voir plus clair,

10. Hubert est son patron.
VERTICALEMENT

1. Emoussé. — Conjonction.
2. Parasites des sommiers.
3. On en fait  de délicates croquettes.

— Terme de tennis .  — Pour donner
le ton.

4. Conjonct ion.  — Us ne nous appor-
tent  qu 'une faible  lumière.

5. Tombe trop bas. — Les petits sont
les plus attentifs.

6. Il ne tient pas en place. — Con-
cept.

7. Considèrent li part. — Pronom.
8. Pronom. — Lettre grecque. — Plus

vif quand il est grand.
9. Qui accepte son sort.

10. Le père Gaspa rd les aimait .  — Lt
troisième homme.

Solution du problème No «70
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Dans les coulisses du théâtre de Neuchâtel

ou la bonne humeur personnifiée
Sop hie Desmarets ignore les poses ,

les at t i tudes ar t i f ic iel les  que se don-
nent certains acteurs célèbres. Au
contraire, cette ravissante  comédienne
semble vivre con t inue l l emen t  dans  un
univers de drôleries.  Sop hie Desmarets
est toujours  prête à se moquer... d'elle-
même et des autres. Et pourtant, elle
prend les choses au sérieux. Son
mét ier , par exemple , t'a m a i n t e n a n t
conduite au sommet de la notoriété .
Malgré cela , elle passe son temps
à jouer, à rire, malgré de sérieux
coups du sort. Mais  la vie de Sophie
Desmarets cons t i tue  tout un roman.
Il faut  savoir que son père n 'est
autre que le fameux  Bob Desmare t s ,
ancien directeur du non moins fameux

Un sourire de Sophie Desmarets

Vel' d'hiv* parisien. C'est pendant les
« Six jours cyclistes » en 1924 , que
Sophie Desmarets vint  au monde. Ra-
rement naissance fu t  aussi bien an-
noncée, au travers d'une ambiance
surchauffée, par les haut-parleurs toni-
truants du Palais  des Sports :

— C' est une fil le. . .  M.  Desmarets /
cria le speaker attitré.

Toute la carrière de Sophie Des-
marets t ient  d'a i l leurs  du prodige. Non
pas qu 'elle soit montée  sur les p lanchés
en robe courte. Elle at tendit  patiem-
ment , avec une rare volonté, de trouver
sa chance. Et cette chance se présenta
en la personne de Maurice Chevalier .
Il était  à la recherche d'une  héroïne
pour un f i lm  de Marc-Gilbert  Sau-
vageon : « Le Roi ». Sop hie obt in t  le
rôle. Peu de temps après, elle s'il-
lus t ra i t  à nouveau dans  « Le soldat et
la sorcière », f i lm tiré de la p ièce de
Salacrou. Puis , ce fu t  « Nino tchka  »...

— Mal gré mon départ cinématogra-
p hique , je  voulais absolument f a i r e
du théâtre. Lorsqu 'on me proposa ce
rf ile , j ' ignorais tout des d i f f i c u l t é s  que
j 'allais rencontrer. En e f f e t , Ninotchka
est une princesse russe. Et j e  n'avais
pas le don des langues l

Chaque jour , alors qu 'elle ré pétait
cette p ièce. Sop hie Desmarets ass i s ta i t
à une lecture préalable de son rôle
par un Russe qui  ne connaissa i t  pra-
ti quement  pas notre langue. Sop hie
Desmarets répétai t  chaque phrase après
lui , pour bien se pénétrer des accents
slaves.

Ne i»as penser en scène...
Après avoir vu Sop hie Desmarets

jongle r  avec les répliques particulière-
ment drôles de «La  p ré ten ta ine », j'ai
demandé à mon in ter locut r ice  comment
elle procédait pour garder son sérieux
malgré les plaisanter ies  imaginées par
Jacques Deval.

— L' essentiel pour  moi , dit-elle , c'est

de ne p as p enser lorsque je  suis en
scène. J' ai l air de m'amuser f o l l ement,
j e  ris naturellement.  Mais jamais  je
n 'oublie que mon rôle est un travail.
Ce devoir doit être pris très au sérieux.
On prétend que les comédiens sont
sonnent pris de f o u  rire lorsqu 'ils
jouent des p ièces comiques. Cela est
f a u x  dans la p lupar t  des cas. Jamais
je  ne me permettrais  de rire , si l'au-
teur ne le demande pas. J' engage toute
ma conscience p rofess ionnel le  lorsque
je  parais sur scène.

Nous savions, certes , que la p lupar t
des comédiens prennent  leur  act ivi té
au sérieux , même s'i ls i n c a r n e n t  un
personnage comi que. Mais  la remarque
de Sophie Desmarets honore encore

davantage cette grande corporation
d'artistes.

Vn film suisse pour 1959
Sophie Desmarets a un princi pe :

faire toujours le max imum de choses
en même temps. Elle lit une pièce tout
en se maqui l l an t .  Lorsqu 'elle se trouve
à Paris, elle trouve moyen de tourner
chaque après-midi et de tenir la scène
en soirée. L'an dernier, par exemp le,
elle a tourné quatre f i lms : « N i n a »,
d'après la pièce de Roussin , « Madame
et son auto », « Ces chers petits » et
« Soeur Angèle » avec Raf Valone. Si
elle a entrepris  une tournée avec les
Product ions  Georges Herbert , c'est uni -
quement pour se reposer un peu des
tracas de la vie parisienne. Mais , dès
son retour en France, elle prévoit a
nouveau une activité débordante. Tout
d'abord , elle partici pera à un f i lm de
André  Hunebel le .  Puis , au mois de
mai prochain , elle reviendra peut-être
dans notre pays pour tourner un film
du metteur en scène helvétique Robert
Valèse. Titre provisoire : « Le prêt ».

Sophie Desmarets s'est créé un per-
sonnage. C'est la femme qui s'amuse
partout. On la voit en scène pét i l lante
de gaieté. Dans sa loge, tout est sujet
à plaisanterie.  Ses camarades l'adorent
car elle est toujours de bonne humeur.
Phi l i ppe Lemaire , son blond partenaire
dans « La prétentaine », me confiai t  :

— Sop hie est formidable .  Elle joue
à la belotte... elle a un moral extra-
ordinaire !...

Et c'est sur cette constatation que
nous dirons au revoir à Sophie Des-
marets, cette femme merveilleuse qui ,
à nos yeux , reste un modèle f émin in .
Rarement , j'ai rencontré  une comé-
dienne aussi dynamique et souriante.

René JELME.

SOPHIE DESMARETS

Le rideau de velours
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Le jambon à l'os Bell est une viande tendre,
d'un arôme délicat , d'une salaison douce
et bien juteux. II est l'idéal pour les familles J0l^à
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Jambons à l'os
pèsent entre 4 et 6,5 kg. Suivant la grandeur ,
la dépense pour un jambon à l'os entier ,
de tout premier choix, est de 45 à 50 francs
ou plus.
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Les jambons de lait Bell , dont l'exquise qualité

Jambons de lait
déjà désossés pèsent de 2 ,5 à 3 kg. Les plus
grands dès fr. 33- , les plus petits déjà dans
les 30.-
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Mon directeur me Fa aussi dit... AMEUBLEMENTS
« Choisissez donc un mobilier ODAC... f \w\ û f \  ¥14 mTrUY A /!•
et vous serez heureux toute votre vie. » i t ll À f  r A N  I AT I W

3 étages d'exposition GRAND.RUE 34 .36 C O U V E T

Facilités d« paiement Tél. (038) 9 22 21

«UN BEAU CADEAU »

MAROQUINIER

Rue de la Treille

( 
*>

électricien %g&

HT̂ IfiHf^lWiH NEUCHÂTEL
IEC t 17 11 6RAMD RM 4

i 

???????????????????????

M IM IMB*» anciens ?
VlOlOnS et moderne. ?
Violons d'étude 1/2 , 3/4, 4/4 J

Altos, violoncelles, :
archets de marques :

Etuis , cordes , tous les ?
accessoires - Réparations J

: MAURICE DESSOULAVY j
« maître luthier «
t 20, rue du Coq-dTnde - Tél. 517 41 ?
? ?
??????????????????•????????????<

Si vous voulez LUI faire un cadeau agré-
able et apprécié, choisissez un article utile,
durable et de bel aspect, choisissez un ai--"- Aïkgro,
IL pensera à vous chaque jour en appré-
ciant la facilité du rasage avec une lame
bien aiguisée et l'agrément d'un visage
soigné pour toute la journée .
Et puis, la même lame dure indéfiniment!
Nouveau modèle: pourvud'un régulateur
de pression !
Donnez lui aussi un savon-crème pour la
barbe

C h i « m a n
Ce sera une surprise agréable de plus.
En vente dans les coutelleries, parf umeries
etc.

>̂WX. SOCIÉTÉ INDUSTRIELLE ALLEGRO SA
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FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 30
C.-N. WILLIAITISON

Traduit de l'anglais
par Eve-Paul Marguerite

Tout dépendait de Georges. S'il
avait sa connaissance , il y avait dix
chances contre une qu 'il se trahit .
Même si Georges cardait assez de
contrôle sur lui-même pour rester
impassible , n 'était-il pas à cra in dre
que Troy, furieux comme il l'était,
n 'épargnât point Anni ra  ? Une nou-
velle frayeur étreignit le cœur de
Daura. Pourvu que , pour se ven-
ger d'elle , Troy n 'allât pas briser le
cœur d'Annira en lui révélant qu 'il
n 'était pas l'ami de Georges , mais
son ennemi mortel !

Anni ra était agenouillée devant le
Ht de Georges ; elle resta dans cette
posit ion , sans aucune honte , mais ,
se tourna nt vers sa sœur et Troy,
elle murmur a d' un ton animé :

— Savez-vous , je suis bien con-
tente. Je crois qu 'il est un peu
niïeux. Je lui ai parlé et il m 'a sem-
blé qu 'il remuait ses paup ières corn-
ue s'il reconnai ssait le son de ma
'Oix. Oh ! monsieur Troy, vous qui
l ave z bien connu , vous qui êtes son
suri , venez près de son lit , appro-

chez-vous et dites-moi si vous ne
remarquez pas une amélioration
dans son état ?

Troy, qui tenait le bras de Daura ,
sentit ce bras frissonner sous sa
pression. Il ne pouvait deviner  que
le docteur et Daura s'étaient joués
de lui , en droguant Georges , mais
il devina qu 'elle avait peur , affreu-
sement peur. Il n 'obéit pas tout de
suite à l ' injonction de Nira. Ses
veux allaient  de l' une à l'autre , de
Daura à Nira. Les deux visages re-
flétaient  une grande anxiété et dans
les yeux des deux sœurs se lisait
un appel , mais combien différent .  Il
sentit avec une sorte d'orgueil ter-
r i f i é  que ces deux ravissantes filles
étaient à sa merci.

XXIII
UN SOURIRE L'ATTENDRIT

Troy comprit que s'il s'avançait
près de Georges et découvrait  que
celui-ci lui avait  menti , « il verrait
rouge » et ne pour rait  pas répondre
alors de ce qu 'il ferait.

Le regard chargé de douceur
d 'Anni ra  le t roublai t .  Il aurai t  voulu
protester qu 'il n 'était pas l'ami de
Conway et n 'avait aucun droit à ce
t i t r e ,  mais n 'osait. Il lui semblait
que blesser le cœur de cette jeu ne
fi l le  agenouil lée au chevet de son
fiancé serait aussi cruel que de tuer
une colombe immaculée.

Il songea au cadeau d'anniversai-
re que lui avait offert Annira et
qu 'il avait accepté à la prière ins-

tante de Daura. Il repensa à la bon-
té que lord Gorme lui avait témoi-
gnée. Il réentendit les mots du vieil-
lard : « Vous auriez dû être mon
fils ».

— Je vous remercie , lad y Annira ,
dit-il enfin avec calme , mais je pré-
fère ne pas importuner Conway,
tant qu 'il n 'aura pas repris cons-
cience. Je m'excuse même de vous
avoir dérangée.

Il lâcha le bras de Daura et re-
marqua alors que son étreinte avait
dû être plus rude qu 'il ne croyait ,
car l'empreinte de ses cinq doigts
se marquait en rouge sur la chair
blanche. Elle vit les marques et
s'aperçut que Troy les remarquait ,
car il fronçait les sourcils et ser-
rait les lèvres.

Les paroles du jeune homme lui
causèrent une surprise si heureuse
et un tel soulagement qu 'elle ne put ,
sous le coup de l'émotion , retenir
ses larmes.

— Je vous ai fait mal? s'exclama-
t-il d' une voix sourde.

Annira avait de nouveau détour-
né toute son attention vers son fian-
cé et n 'écoutait pas.

— Non , fit la jeune fille , égale-
ment à voix basse. Vous ne pouvez
me blesser ph ysi quement  au point
de me faire pleurer. Et si cela était ,
je vous pardonnerais bien volon-
tiers , à cause de ce que vous venez
de faire pour ma sœur.

— Ronne nuit ! fit brusquement
le jeune homme : je vous laisse avec
lad y Annira.

Daura le retint par la manche.
— Croyez-vous maintenant ce que

je vous ai dit tout à l'heure, dans
la bibliothèque, pour ma défense ?

— Je ne sais...
— Quand vous saurez ?... Je ne

vous ai pas menti pour Georges. Il
est réellement inconscient. Tenez ,
revenez tout à l'heure , quand Anni-
ra sera partie... Vous vous rendrez
compte par vous-même. Je vous at-
tendrai , voulez-vous ?

— Je ne sais pas. Ne m'attendez
pas , cela est plus sûr.

—¦ Promettez-moi alors d'essayer
de ne pas penser trop de mal de
moi. Patientez encore un peu. Je
voudrais que personne ne se doute
de notre division , aussi j' espère que
vous voudrez bien danser avec moi
demain au bal.

Il eut un rire bref :
— Comment donc ! Je ne redoute

nullement de danser avec vous , lady
Daura , dit-il.

Son ton était si dur que Daura
ne put s'y méprendre. Il avait dis-
paru. Pendant  un moment , Daura
considéra la porte close et se rap-
procha de sa sœur. Alors seule-
ment , Annira  vit que le visage de
sa sœur était couvert de larmes.

— Chérie ! s'écria-t-elle en se le-
vant pour entourer de ses bras les
épaules de Daura , pourquoi pleu-
rez-vous ? Est-ce de joie ? .Te suis si
heureuse que Georges aille mieux.

— Oui , oui , fit Daura , c'est la
joie.

— Comme M. Troy est bon et dé-
licat I Je ne l'avais pas tout d'abord
apprécié à sa juste valeur. Je com-
prends maintenant  qu 'il plaise tant
à père. A-t-il été content de sa soi-
rée et de la danse des épées ?

— Mais oui , mais oui...
— As-t u rivalisé avec, moi ? Tes

cheveux se sont-ils dénoués au bon
moment ? demanda Nira en sou-
riant. Je parierais que oui... Ne rou-
gis pas , chérie.

A ce moment , le docteur Mac Do-
nald ouvrit doucement la porte.

Annira fut ravie de le voir.
— Examinez notre malade , doc-

teur , tâtez son pouls , prenez sa tem-
pérature. Ne le trouvez-vous pas
beaucoup mieux ?

— N'ayez aucune inquié tude  à
son sujet , ma chère enfant , dit le
docteur. D'ici peu , il sera sur p ied.
Allez dormir en paix , mes chères
dames. Je vais veiller en attendant
que la vieille Mrs Mac Rayne vienne
me relayer.

Il adressa un regard complice
à Daura qui signifiait : « Revenez
bientôt , je vous attends.  »

— J' ai jus tement  sommeil ce soir ,
dit A n n i r a , bonsoir, docteur. Je vais
dormir  le cœur léger.

Elle ent ra îna  sa sreur et, lors-
qu 'elles furent  dans la chambre de
l'ainée , reprit :

— C'est maintenant ,  rassurée , que
je commence à sentir ma fatigue.
D'autre part , je n 'ai aucun souci au
sujet de mes bijoux , puisque vous
en avez nris toute la responsabilité.

J'ai dit à M. Emmons, qui m'en par-
lait cet après-midi , que vous les
aviez mis à l'abri dans une cachette
sûre et il m'a répondu qu 'il savail
laquelle. L'avez-vous pris dans vo-
tre confidence ? Ou , en bon détec-
tive , a-t-il fait ses déductions ?

— Il doit se vanter , dit Daura en
riant.

Mais elle se sentit vaguement
troublée , en se rappelant le bruit
mystérieux entendu dans la cham-
bre bretonne.

Nira s'endormit aussitôt couchée,
Alors Daura , qui avait revêtu un
peignoir pour laisser croire à sa
sœur qu 'elle se couchait aussi, se
glissa sans bruit hors de sa cham-
bre pour gagner celle de Conway,
Le docteur Donald était toujou rs au
chevet du malade.

— Personne n 'est venu ? demanda
Daura.

— Personne, sauf Angus. Je l'ai
renvoyé, sachant que vous alliez ve-
nir.

— Merci mille fois , et maintenant
qu 'allez-vous fa i re  ?

— Ce que vous voudrez.
— Georges a-t-il sa connaissance ?
— Oui. je lui  ai parlé. Il a très

mal à la tète et se sent un peu va-
gue , comme un homme qui aurait
souffert du mal de mer pendant une
longue traversée. Je crois mainte -
nant qu 'il n 'y a plus qu 'à le laisser
se remettre . Cett e petite plaisanterie
a assez duré,

(A suivre)

le jour de son mariage



Au Conseil général du Locle
(c) Le Conseil général s'est réuni ven-
dredi soir sous la présidence de M. René
Huguenin. En premier Heu, les conseil-
lers ont pris connaissance du budget.

Les dépenses courantes sont estimées à
7.265.783 fr. 85 auxquels s'ajoutent
760.922 fr. d'amortissements budgétaires
en regard d'un total de recettes d'envi-
ron 7.800.718 fr. 60. L'excédent de dé-
penses est donc de 225.987 fr. 25.

L'argentier communal. M. F. Faessler .
dit deux mots de la situation financière
de la commune. La dette communale
avait diminué de 15 à 11 millions entre
1936 et 1953. Or , au cours des dix der-
nières années la commune a dépensé
plus de 16 millions pour les bâtiments
scolaires, les subventions, la construction
de logements, les halles de gymnasti-
que et le génie civil. Plus de 6 millions
ont été payés par l'excédent des recettes
et 10 millions ont été trouvés par des
emprunts. Aujourd'hui la dette est de
18.8 millions, soit 1381 fr. par habitant.
Mais la commune possède pour 7 mil-
lions de réserves réelles. C'est dire que
la situation est encore saine. Toutefois,
en raison de la récession économique.
11 est indiqué d'investir à l'avenir des
sommes moins importantes que durant
les années d'abondance.

Le P.O.P. votera le budget mais il
s'oppose à la prolongation du mandat
de conseiller communal de M. F. Faessler
au-delà de la fin de l'exercice 1958.

Après explications des représentants
des groupes socialiste et progressiste,
cette prolongation de mandat Jusqu 'aux
élections communales de 1960 est accep-
tée par 28 voix contre 7.

Puis une courte discussion et le bud-

get est approuvé par tous les commissai-
res.
La patinoire ar t i f iciel le  et la piscine

chauf fab le
Le projet du Conseil communal et de

la commission pour la construction
d'une patinoire et d'une piscine est très
longuement discuté. Les trois groupes
politiques sont favorables à l'ensemble
du projet mais ce sont les questions de
détail et de réalisation qui suscitent des
remarques et des suggestions.

La dépense de 2.154.000 fr. dont 1 mil-
lion 300.000 francs à la charge de la
commune sera couverte au moyen de
l'emprunt et grâce à certaines subven-
tions, cantonale (250.000 fr .) .  A.D L
(50.000 f r . ) ,  Sport-Toto (50.000 fr .) .  fonds
de construction de la piscine (445.500
francs ) et de la patinoire (5500 fr.).

La patinoire sera réalisée dés le prin-
temps 1959 et ouverte le 1er novembre»
de la même année. Quant â la piscine
elle est prévue pour l'été 1962 .

Ceci permet d'échelonner ainsi les dé-
penses : 1959 et 1960 : 800.000 fr. chaque
année ; 340.000 fr. en 1961 et 165.000 fr .
en 1962. Le déficit d'exploitation sera de»
l'ordre de 30 000 fr. par an.

La patinoire aura une surface ds
1800 m: (60 m. X 30 m.).  Quant au bas-
sin de la piscine, ses dimensions seront
de 50 m. X 25 m. pour la partie réservée
aux nageurs. Un emplacement ds
8 m. X 22 m. 50 sera réservé aux non-
nageurs. Trois tremplins de 10 m., 5 m.
et 3 m. seront Installés et la profondeur
de la piscine sera , sous les plongeoirs,
de 4 m. 70.

Le rapport et l'arrêté prévoyant la dé-
pense de deux millions sont votés a
l'unanimité.

La j ournée
de M' ame Muche

— Je désire apprendre à jouer du
p iano juste pour pouvoir demander
à mon mari d'acheter un piano à
queue pour notre salon l

Valeur boursière en pour-cent du capi-
tal-actions versé 1958

GROUPES 5 déc. 12 déc.
Industries 585,1 584,1
Banques 265,5 264 ,4
Sociétés financières . 278,9 279 .0
Sociétés d'assurances . 713,0 724,8
Entreprises diverses . 192,3 193,3

Indice total . . . 439,5 439,8

Emprunts de la Confédération
et des C.F.F.

Valeur boursière en
% de la valeur no-
minale 99,67 99,73

Rendement (d'après
l'échéance) 3,01 3,00

Indice suisse des actions

Les classements de l'exposition cantonale de Colombier
AVICULTURE , CUNICULTURE ET COLOMBOPHILIE

(c) Pour les éleveurs, l 'élément es-
sentiel dans une telle entreprise est
de voir leur œuvre examinée par
les différents  ju rys spécialisés. Au
terme des t ravaux" des examinateurs,
les classements se présentèrent de la
manière suivante :

Collections Individuelles volailles
Leghorn : M. Debély, Cernier, 91,60 ;

Poule suisse : A. Maire , le Locle , 89 ,80 ;
Rhode Island : J. Jacquat. le Locle, 90,80;
Sussex : E. Hanny, Colombier , 91,60 ;
Bleue de Hollande ; H. Bourquin , 91,60 ;
Chaux-de-Fonds, 91,40 ; Naine alleman-
de : D. Philippin, Colombier, 91,40 ;
Wyandotte bl. naine : W. Gurtner , Saint-
Aubin, 90,80 ; Canard Pékin : F. Perret ,
Neuchâtel , 92 ,50.

Collections Individuelles lapins
Tacheté suisse : F. Lustenberger, la

Chaux-de-Fonds, 92 ,22 ; Fauve de Bour-
gogne : R. Schwaar, la Chaux-de-Fonds,
93,70 ; Bleu de Vienne : J. Gilardinl ,
Cernier , 94 ,40 ; Blanc de Vienne : F. Frey,
Cornaux, 94 ,60 ; Argenté de Champagne :
A. Arn, Môtiers, 93,66 ; Castorex : W.
Schmldlin , Neuchâtel .94,50 ; Tacheté tri-
colore : M.-L. Banderet , Peseux , 94,30 ;
Blanc de Hotot : G. Weber , Malleray,
94,10 ; Chamois de Thuringe : C. Matlle ,
Marln .93,90 ; Lièvre : J. Buret , Neuchâtel ,
94,30 ; Chinchilla : E. Gaille , Couvet ,
94,10 ; Noir et feu : M. Ducommun, le
Locle, 94,80 ; Alaska : M. Ziegler, le Lo-
cle, 94,30 ; Havane : E. Gubler , Couvet,
94,10 ; Petit-gris suisse : F. Andres, Ma-
rin ,, 92 ,80 ; Russe : F. LUthi , la Chaux-
de-Fonds. 94 .40 ; Hermelin : H. Calame,
la Chaux-de-Fonds, 93,90.

Collections individuelles pigeons
Cauchois rouge : J.-D. Chappuis, Prilly,

93,10 ; Cravaté Chinois : E. Eymann, la
Chaux-de-Fonds, 92,80 ; Queue de paon :
A. Frutiger, Vaumarcus, 92 ,50 ; Bou-
vreuil : R. Berger , la Chaux-de-Fonds,
92,40 ; Pie anglais : C. Roth , la Chaux-
de-Fonds, 91,80 ; Lucernols : O. Bolliger ,
la Chaux-de-Fonds, 92.60 ; Strasser bleu:
W. Gurtner, Saint-Aubin, 93,10 ; Mon-
dain : C. Carrard , Grandson, 93,20.

Champions volaille (réservé aux mem-
bres S.C.N.A.C.) : Leghorn : M. Debély,
Cernier ; Poule suisse : A. Maire, le Lo-

cle ; Rhode Island : J. Jacquat , le Locle;
Sussex : P. Favez , Cormondrèche ; Bleue
de Hollande : H. Bourquin, la Chaux-de-
Fonds ; Wiandotte : R. Schwaar , la
Chaux-de-Fonds ; Plymouth ; A. Racine,
la Chaux-de-Fonds ; Orpington fauve ;
M. Debély, Cernier ; New Hamps : E.
Hânny, Colombier ; Naine allemande :
D. Philippin, Colombier ; Wiandotte blan-
che naine : W. Gurtner, Saint-Aubin ;
Canards Pékin : G. Grivel , Fontaineme-
lon ; Dinde : Ecole d'agriculture, Cernier.

Champions lapins (réservé aux mem-
bres S.C.N.A.C.) : Tacheté suisse : F.
Lustenberger, la Chaux-de-Fonds; Fauve
de Bourgogne : F. Santschi, Neuchâtel ;
Bleu de Vienne : J. Gilardinl , Cernier ;
Blanc de Vienne : J. Alleman, le Locle;
Argenté de Champagne : A. Arn , Môtiers;
Rex : W. Schmldlin, Neuchâtel ; Tacheté
tricolore : E. Hânny, Colombier ; Chamois
de Thuringe : C. Matlle, Marin; Lièvre :
J. Buret, Neuchâtel ; Chinchilla : E.
Gaille, Couvet ; Zibeline : M. Bacuzzi ,
Cernier ; Noir et feu : M. Ducommun, le
Locle ; Alaska : M. Ziegler , les Brenets ;
Havane : E. Gubler , Couvet ; Hollandais:
W. Freiburghaus, la Chaux-de-Fonds;
Tacheté anglais : M. Debély, Cernier ;
Russe : F. LUthi , la Chaux-de-Fonds ;
Hermine : A. Maire , le Locle.

Champions pigeons (réservé aux mem-
bres S.C.N.A.C.) : Mondains : R. Rossier ,
Cernier ; Strasser : W. Gurtner . Saint-
Aubin ; Cauchois : A. Schenk, les Hauts-
Geneveys ; Lucernols : O. Bolliger , la
Chaux-de-Fonds ; Pie anglais : C. Roth ,
la Chaux-de-Fonds ; Bouvreuil : R. Ber-
ger , la Chaux-de-Fonds ; Queue de Paon:
A. Frutiger , Vaumarcus ; Cravaté' chi-
nois : O. Bolliger , la ChâUx-dë-Fônds.

Concours de sociétés
Lapins, Ire catégorie : 1. Neuchâtel,

moyenne 94 ,578. gagne définitivement le
challenge ; 2. le Locle, 94,375 ; 3. Val-de-
Ruz, 94,343 ; 4. la Chaux-de-Fonds,
94,320. — Lapins 2me catégorie : 1. Val-
de-Travers, 94.40 , gagne le challenge ; 2
Cortaillod , 94,31 ; 3. Colombier, 94,18. —
Poules Ire catégorie : 1. Val-de-Ruz,
90,90, gagne le challenge ; 2. la Chaux-
de-Fonds, 90 ,81. — Poules 2me catégorie:
1. Neuchâtel , 91,68, gagne définitivement
le challenge; 2. le Locle, 91,12; 3. la Béro-
che, 90,31. — Pigeons : 1. la Béroche,
92,97; 2. la Chaux-de-Fonds, 92 ,52.

Un nouveau central téléphonique
a été mis récemment en se rvice

à la Chaux - du- Milieu
Notre corresp ondant à la Chaux-du- E

Mil ieu nous écrit :
Depuis quelques mois, une char-

m a n t e  petite maison a été construite
à quelques mètres de notre bureau
postal. Au p ro fane , il semblait que ce
fût  une nouvelle villa , mais, rensei-
gnement pris , il s'agissait d'un nouvea u
central  téléphonique. Il f a l lu t  a t t endre
que tout le b â t i m e n t  fût  exempt de
l 'humidi té  i n h é r e n t  à toute nouvelle
construction de béton.

Au cours de l'au tomne , une  entreprise
spécialisée traça une tranchée qui re-
l i a i t  la Chaux-du-Milieu au Cerneux-
Pcquignot , en l igne droite. Puis ce
fu t  la pose d'un câble un i s san t  les deux
localités.

Enfin , mercredi dernier eut lieu la
mise en service de ce nouvea u central
et par la même occasion , son inaugu-
ration , en t o u t e  s i m p l i c i t é , présidée
par M. Leuenberger, d i rec teur  des télé-
phones , en présence de MM. R. Cuenot ,
présiden t de commune du Cerneux, et

Brunner , président de commun e de
la Chaux-du-Milieu , ainsi que de
quelques invités.

M. Leuenberger donna différentes
explications, rappelant que jusuq'à ce
jour, les deux localités é ta ient  desser-
vies chacune par un central indé-
pendant , mais de faible capacité. Par
suite du changement de numéros inter-
venu au Locle, où la capacité du
cent ra l  a été augmentée, il fa .'liait
aussi penser à nos deux communes
qui seront dorénavant dépendantes du
même central à plus forte capacité.

Chacun des présidents de commune
prit ensuite la parole et remercia
l'admin i s t ra t ion  des téléphones qui
équipe ainsi nos communes des Mon-
tagnes des commodités les plus mo-
dernes.

Notons en f in que , dans nos vallées
aux fermes isolées , presque chaque
maison a son téléphon e, chose fort
ut i le , particulièrement en hiver où les
déplacements ne sont pas toujours
des plus faciles.

REUNION DU CONS EIL D' ADMINISTRATION
DE LA CHAMBRE NEUCHATELOISE

DU COMM ERCE ET DE L'INDUSTRIE
On nous communique :
Le conseil d'adminis t ra t ion de la

Chambre neuchâteloise du commerce
et de l 'industrie s'est réuni le 10
décembre sous la présidence de M.
H.-C. Lichti.  Il a fa i t  appel à deux
nouveaux membres , MM. Paul Hugue-
nin et Bertrand Voumard , indus t r i e l s ,
au Locle et à la Chaux-de-Fonds. Il
a pris ensuite connaissance des déli-
bérations de la Chambre suisse du
commerce relatives à la s ignature  de
la déclaration sur l'accession provisoire
de la Suisse au G.A.T.T. (Accord gé-
néra l sur les tarifs douaniers et le
commerce).

Concernant le projet d'a r rê té  fédéral
m o d i f i a n t  le s t a tu t  du vin , les mi l i eux
autorisés estiment que le projet est
prématuré  et que la revision du s t a t u t
du vin , sauf en ce qui concerne les
mesures urgentes pour venir  en aide
aux viticulteurs vict imes du gai. de-
vrait être renvoyé pour une étude plus
approfondie par les m i l i e u x  profes-
sionnels directement  intéressés.

Le conseil e n t e n d i t  e ns u i t e  un rap-
port sur l ' intégrat ion européenne.

Le projet de loi fédérale sur les
routes nationales a fa i t  l'objet d'une
étude approfondie .  S'il est acceptable
dans l'ensemble, on peut regretter
toutefois que le législateur  ait jugé
nécessaire d'établir trois classes de

routes nationales. Celte d i sc r imina t ion
pourrait en fait être préjudiciable aux
régions touristiques suisses qui ne sont
traversées que par des routes natio-
nales de 3me classe. Cette appellation
devrait  être modifiée.

La prochaine
votation cantonale

Enf in , le conseil de la Chambre, en
vue de la prochaine votation canto-
nale , a pris position au suj et de l ' in i-
t iat ive popiste demandan t  l ' introduction
de trois semaines de vacances et du
contreprojet  du Conseil d'Etat approu-
vé à une très faible majorité par le
Grand Conseil au cours de sa der-
nière session. Le conseil de la Chambre
n 'est pas opposé en principe à une
augmentat ion du droit aux vacances
dans la loi neuchâteloise, pour autant
que celle-ci ne s'applique qu 'aux sec-
teurs de l'économie qui ne sont pas
régis par des contrats collectifs ou
des convent ions  collectives .

Etant donné que le contreprojet gou-
ve rnemen ta l  ne prévoit pas une déro-
ga t ion  su f f i s an t e  en faveur des ententes
collectives librement réalisées sur le
plan privé , le conseil de la Chamb-.-e
a décidé à l'unanimi té  de recommander
le rejet aussi bien de l ' in i t ia tive
popiste que du contreprojet gouver-
nemental .

A N E U C H  AT EL ET DANS LA R E G I O N

La commission cantonale  a tenu une
ul t ime  séance, sous la présidence de
Mme Jacques Ribaux .  Il s'agissait de
prendre c o n n a i s s a n c e  des comptes.
Grâce au travail joyeusement  et béné-
volement accompli , ils bouclent par
un bénéfice. Ce dernier sera réparti
entre sept associations fémmines re-
connues d'u t i l i t é  publique,  s'intéressant
à des jeunes filles, ainsi qu 'à des
femmes peu gâtées par la vie.

Des remerciements  bien sentis ont
été adressés à la d y n a m i q u e  présidente,
Mme Ribaux , a ins i  qu 'à Mme Maurice
Favre, pour la présentation du stand
neuchatelois à la Maison des cantons.
On v

's*ê.st 'plu également à souligner
l'excellent' esprit qui n 'a cessé de
régner an "sein de la commission, ainsi
que les liens d'estime et d'amitié
qui se sont noués entre femmes de
régions différentes.

Derniers échos de la Saffa
Réunion de patoisants

(sp) Une quarantaine de membres ont
pris part à la dernière réunion de
l'Amicale des patoisants de Granges et
environs, sous la présidence de M.
Henri Bldtvllle. Vaudois et Frihourgeois
fraternisèrent en utilisant le même lan-
gage. Au cours de cette assemblée, M.
Oscar Pasche, secrétaire romand des
patoi saints , apporta des messages des
conseils vaudois et romands.

GRAIVGES-PRÈS-MARIVAÎVD

AVENCHES
Le chômage

(sp) A fin novembre, il y avait huit
chômeurs inscrits dans la localité.

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R E )

. ZURICH
OBLIGATIONS 12 déc. 15 déc.

3 Mi % Féd. 1945 déc. . 104.— d 104.—
3 M % Féd. 1946 avril 103.10 103.10
3 Féd. 1949 100.— 100.—
2 94 % Féd. 1954 mars 96.50 96.55
8 % Féd. 1955 juin 99.80 99.75 d
3 % C.FJP. 1938 . . 100.50 100.40

ACTIONS
Bque Pop.Suisse (p.s.) 8.10.— d 810.— d
Union Bques Suisses 1674.— 1675.—
Société Banque Suisse 1360.— 1365.—
Crédit Suisse 1410.— 1415.—
Electro-Watt 1292.— 1295.—
Interhandel 2200.— 2165.—
Motor-Columbus . . . 1190.— 1185.— d
S.A.E.G., série 1 . . . . 92.— d 92.— d
Indelec 745.— d 745.— d
Italo-Suisse 448.— 448.—
Réassurances Zurich 2240.— 2260.—
Wlnterthour Accid. . 865.— 860.—
Zurich Assurance . . 4350.— 4360.—
Aar et Tessin 1180.— 1180.—
Saurer 1110.— d 1110.— d
Aluminium 3390.— 3385.—
Bally 1100.— d 1100.— d
Brown Boveri 2015.— 2025.—:
Fischer 1345.— 1345 —
Lonza 1000.— 1000.—
Nestlé Allmentana . . 3185.— 3180.—
Sulzer 2210.— 2200.—
Baltimore 182.— 183.50
Canadian Pacific . . . 127.50 128.—
Pennsylvania 74.— 74.50
Aluminium Montréal 138.— 139.50
Italo-Argentina . . . .  37.— 37.—
Philips 505.— 313.—ex
Royal Dutch Cy . . . 210.50 208.50 d
Sodec 60.75 61.50 d
Stand , Oil New-Jersey 245.— 245.—
Union Carbide . . . .  514.— 522.—
American Tel. & Tl. 855.— 860.—
Du Pont de Nemours 862.— 868.—
Eastman Kodak . . . .  578.— d 585.—
General Electric . . . 303.— 304.50
General Foods . . . .  334.— 331.—
General Motors . . . .  204.50 205.—
International Nickel . 376.— 379.—
Internation. Paper Co 491.— 490.—
Kennecott 4 12.— 419.—
Montgomery Ward . . 177.— 177.50
National Distillers . . 128.50 129.50
Allumettes B 81.— 81 —
U. States Steel . . . .  377.— 378.—
F.W. Woolworth Co . 220.— 220.—

RALE
ACTIONS

Olba 5155.— 5200.—
Schappe 740.— d 760.—
Sandoz 4410.— 4430.—
Gelgy nom 4405.— 4425.—
Hoffm.-La Roche (b.j.) 13475.— 13400 —

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise 815.— 815.—
Crédit F. Vaudois . . 780.— 778 d
Romande d'électricité 505.— 505 
Ateliers const. Vevey 540 d 540 
La Suisse Vie (b.J.) .
La Suisse Accidents . 4725.— d 4725. 

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 182.— 181.—
Aramayo 50.— 50 —
Chartered 42.25 d 43.50 d
Charmilles ¦ (Atel. de) 910.— d 915.—
Physique porteur . . . 840.— 840.—
Sécheron porteur . . . 525.— 515.—
S.K.F 201.— d 203.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Télévision Electronic 14.92

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 12 déc. 15 déc.

Banque Nationale . . 665.— d 660.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 650.— d 650.— d
La Neuchâtelolse as.g. 1400.— d 1400.— d
Ap. Gardy Neuchâtel . 220.— d 220.— d
Cftbl. élec. Cortaillod 15300.— d 15300.— d
Câbl. et Tréf. Cossonay 4300.— d 4400 .— o
Chaux et cim. Suis. r . 2425.— d 2450.— d
Ed. Dubied & Cie S.A 1770.— d 1770.— d
Ciment Portland . . . 5350.— 5300.— d
Etablissent Perrenoud 480.— d 500.—
Suchard Hol. S.A. «A» 415.— d 415.— d
Suchard . Hol. S.A. «B» 2100 .— d 2100.— d
Tramways Neuchâtel . 530.— d 530.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat , priv. . 75.— d 75.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2«i 1932 99.75 99.75
Etat Neuchât. 3'i 1945 102.— 101.75 d
Etat Neuchât. 31i 1949 101.— d 101.— d
Com . Neuch. 3V, 1947 98.— d 99.— d
Com . Neuch. 8% 1951 96.— d 96.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle 3\i 1947 99.50 99 — d
Fore. m. Chat. 314 1951 97.50 ri 97.— d
Elec. Neuch. 3<"» 1951 92.— d 92.— d
Tram. Neuch. 3V4 1946 97.— d 97.— d
C'hocol. Klaus 3'î 1938 99.— d 99.— d
Paillard S.A . 3V4 1948 100.— d 100.— d
Suchard Hold 3H 1953 96.50 d 96 .50 d
Tabacs N.Ser. 314 1950 98.— d 98.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 V2 %

PI ;l!es économiq ues ei financières:yyy : ¦ ¦ ¦ ¦ • ¦ ¦ y % v-: ' • ¦ . Mil ™:T£

du 15 décembre 1958

Achat Vente
France —.90 —.95
U.S.A 4.26 4.30
Angleterre . . . .  11.80 12.15
Belgique 8.45 8.70
Hollande 111.50 114.50
Italie —.67 — .70
Allemagne . . . .  101.— 103.50
Autriche 16.30 16.70
Espagne 7.15 7.65

Marché libre de l'or
Pièces suisses 80.25, 32.25
françaises 31.—83 .—
anglaises 39.75/41.75
américaines 7.75*8.25
lingots .' 4825.—'4875.—

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Rillets de banque étrangers

Rajustement des prix
Le gouvernement polonais a procédé à

un rajustement des prix qui se traduit
par une augmentation de 20 à 50 % des
prix des articles de consommation cou-
rante et par des baisses de 10 à 26 %
sur les articles de luxe, tels que tissus
cie laine d'importation, montres sovié-
tiques, réfrigérateurs, machines à laver ,
appareils photographiques, soles chinoi-
ses et café.

D'autre part, le gouvernement a décidé
de permettre la vente à crédit , dans cer-
taines conditions.

POLOGNE

Proposition d'un compromis
sur la zone de libre-échange
Les milieux de l'industrie d'Allema-

gne occidentale viennent de proposer un
compromis destiné à sortir de l'impasse
les négociations sur la création d'une
zone de libre-échange européenne com-
me complément du Marché commun.

Le grand journal économique d'Alle-
magne occidentale « Handelsblatt » don-
ne l'essentiel de cette proposition dans
son édition de lundi en disant que les
dix-sept pays de l'O.E.C.E. devraient
d'abord renoncer à un règlement d'en-
semble et conclure comme première
étape une convention sur un trafic
commercial aussi libre que possible.
Cette zone de libre-échange devrait
d'abord se limiter aux produits qui sont
fabriqués au sein de la zone. C'est alors
seulement que l'on devrait s'entendre
sur les « produits critiques».

La question des subventions de l'Etat.
des règlements des cartels, les différen-
ces entre les systèmes fiscaux et au-
tres problèmes complexes seraient exa-
minés peu à peu. Le journal ajoute
que les milieux industriels allemands
sont conscients du fait que les clauses
de protection demeureront.

Emprunt
de la Ranque internationale
La Banque internationale annonce

qu 'elle vient d'emprunter à moyen ter-
me 58 millions de dollars auprès de la
Banque centrale d'Allemagne occidentale
la « Deutsche Bundesbank ». Cet emprunt
«dollar» est consenti pour une période de
trois ans et porte un intérêt de 3,7;8 %.

ALLEMAGNE DE L'OUEST

LES VERRIÈRES
La prochaine réunion

du Conseil général
(c) Le Conseil général est convoqué pour
le 19 décembre. Il examinera le projet de
budget pour 1959.

Ce budget présente un déficit présumé
de 15.907 fr. 90. Les amortissements s'élè-
vent à 14.000 fr., soit 13.000 fr. sur l'em-
prunt communal et 1000 fr. sur le
compte du rouleau compresseur.

En soumettant son projet au Con-
seil général , le Conseil communal signale
que « cette situation a pour cause ma-
jeure le marché du bols ».

Dans cette même séance, le Conseil
général sera appelé à nommer deux
membres de la commission scolaire et à
voter un arrêté limitant à 60 km. la
vitesse des véhicules à moteur dans le
village.

SAIrVT-SELPICE
Soirées scolaires

(c) Les soirées scolaires se sont dérou-
lées samedi et dimanche et ont attiré de
nombreux spectateurs. Le pasteur Bar-
bier , en les introduisant, promit de la
grâce et de la fantaisie.

En première partie, les chants, les
rondes des enfants des classes des de-
grés Inférieurs et moyen et une comédie,
« N'est-ce pas Julie ? » des enfants du
collège du Parc, ainsi que la ronde des
Maientzètes, apportèrent beaucoup de
fraîcheur.

En deuxième partie, la fantaisie, très
colorée .eut libre cours dans le spec-
tacle « Escales » préparé par M. Jean-
neret et ses élèves de la grande classe.
L'on s'embarqua sur une corvette de
fantaisie qui nous emmena à Mogador,
assister à la danse des femmes du ha-
rem du caïd , chez les anthropophages,
en pleine mer , avec des pirates, à la
Nouvelle-Orléans, voir le hula-hoop et
le rock'n-roll le plus frénétique, puis
enfin dans la romantique Hawaii. Les
soirées, au cours desquelles on entendit
aussi des vers et de la musique d'ac-
cordéon , se terminèrent par le chant
des adieux et bien des applaudissements.

HLTTES
Pour garnir le home

des vieillards
(sp) A la fin de la semaine dernière, le
comité d'administration a tenu une
séance avec les délégués de plusieurs
communes du district préposés à l'assis-
tance et aux œuvres sociales en vue de
pouvoir augmenter le nombre des pen-
sionnaires dans la maison de Possena où
une dizaine de lits sont encore libres.

En effet , la marche financière du home
ne peut être satisfaisante que si les vieil-
lards y sont en nombre suffisant.
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LA CHAUX-DE-FONDS
Fête cantonale des musiques

(c) Les sociétés chaux-de-fonnlères, la
musique militaire « Les Armes-réunles »
et la musique « La Lyre » se sont char -
gées d'organiser la prochaine fête canto-
nale des musiques neuchàteloises, qui
aura lieu en 1960. La manifestation
groupera une trentaine de sociétés avec
environ 1500 musiciens.

A la commission scolaire
(c) Dans sa dernière séance, la commis-
sion scolaire a été informée que M
Paul Perrelet , directeur des écoles
primaires, atteint par la limite d'âge,
prendra sa retraite au mois d'avril
1959. Ce départ sera vivement re-
gretté aussi bien par le corps ensei-
gnant que par la population en rai-
son des belles qualités de M. Perrelet.

LA RECITE
Assemblée communale

(c) LOTS de la dernière assemblée muni-
cipale , M. Herbert Landry, maire , qui
termine sa 24me année à la tête de la
commune, a été réélu à l'unanimité
pour une nouvelle période de quatre ans.

Le budget pour 1959 a été accepté.
E présente un déficit présumé de
6740 • francs' -'sur un total de ( recettes
de • 62,660 francs. La quotité d'Impôt
demeure, fixée à 2 ,0.

HIENNE
Séance du Conseil de ville

(c) Comme nous l'avons brièvement si-
gnalé, le Conseil de ville, présidé par M.
W. TUscher , a consacré sa séance de
Jeudi passé à l'examen du budget com-
munal pour l'exercice 1959. II lui a fallu
plus de cinq tours d'horloge pour en
venir à bout. C'est que le morceau était
de taille et présentait un point sombre :
un déficit présumé de 3.124.592 fr. sur
un total de dépenses de 35.994.846 fr.,
alors que les recettes figuraient par
32..870.254 fr.

M. Kurz, directeur des finances, sou-
ligna les caractéristiques (nous en avons
déjà mentionné les principales) du bud-
get. Ce dernier ne connaît plus le prin-
cipe de l'universalité. Jusqu'à fin 1957,
la commune a pu vivre des réserves. Dès
maintenant.il faut escompter l'avenir. Et ,
pour 1959 , nouvelle année de taxation,
il est hasardeux de prédire ce que pro-
duiront les impôts. La situation écono-
mique n'est plus la même. La réces-
sion influencera les recettes. C'est pour-
quoi il est nécessaire d'augmenter la
quotité d'impôt de 0,1.

L'entrée en matière fut ensuite votée.
Pour adapter les traitements du per-

sonnel municipal et du corps enseignant,
¦— La ville de Bienne n'a pas encore
adapté les salaires du corps enseignant
à la loi cantonale entrée en vigueur le
1er avril 1956. Aussi doit-elle ces jours
payer 270.000 fr. d'arrérages. Il est donc
nécessaire de faire figurer un poste à cet
effet au budget. Le Conseil municipal
a alors proposé une somme de 500.000
francs pour l'adaptation des traitements
du personnel municipal et du corps en-
seignant. Ce qu 'a accepté le Conseil de
ville qui a refusé par contre d'augmen-
ter dès Jetons de présence des membres
du Conseil de ville de 8 à 12 fr. et les
traitements des conseillers municipaux de

23.500 fr. à 25.000 fr. Le Conseil muni-
cipal , unanime, s'opposait d'ailleurs à
cette augmentation.

II n 'y aura pas d'augmentation des
impôts. — La proposition du Conseil
municipal d'élever la quotité d'impôt de
2,0 à 2 ,1 a été repoussée par les 31
voix du bloc national démocratique. Les
socialistes se sont abstenus de voter, lais-
sant à la fraction bourgeoise, majoritaire,
la responsabilité de cette décision. Le
budget a ensuite subi une série de modi-
fications. Des taux d'amortissements ont
été en particulier abaissés. Puis le bud-
get a été accepté.

Création de nouveaux postes
dans les écoles

(c) En adoptant le budget , le Conseil
de vi]le a approuvé éga lement la
création des postes suivants dams les
écoles :

Ecole primaire. Mâche : 1 classe de
7me année, allemande ; 1 classe de
3me - 4me années, française. Bienne-
ville : 1 classe auxil iaire française.

Ecole secondaire. Madretsc h : 2 clas-
ses françaises. Boujean-Màche : 1 classe
allemande.

Progymnase français : éventuellement
une classe.

Gymnase. Transformation de 2 ou
3 postes provisoires en postes dé f in i t i f s .

Ecol e de commerce : éventuellement
1 classe.

En revanche, par suite de la dimi-
nut ion des inscriptions, une classe de
lre -2me années, allemande, peut être
supprimée à Bienu e-ville.

Appel an Conseil fédéral
La municipalité de Bienne a décidé

d'adresser un appel au Conseil fédéral
le priant de demander aux puissances
réunies à Genèv e de poursuivre leurs
pourparlers en vue de conclure un
accord sur la oessatior des essais ato-
miques.

Au théâtre :
deux œuvres de Strindberg
Ce soir et demain , le public neucha-

telois pourra applaudir deux pièces de
Strindberg : « La plus forte » et « Les
créanciers ». Ariette Méry , l'admirable
actrice dramatique, jouera le rôle prin-
cipal dans ces deux œuvres, entourée
des acteurs de la Compagnie André
Cellier.

A Vevey la Jolie
Vevey la Jolie est Jolie même en hiver

Et elle est pus Jolie encore quand elle
devient la capitale de la chance : Le 20
décembre, la Loterie romande y tirera sa
dernière tranche de l'année, la tranche
des cadeaux.

La tranche de Vevey est à double
chance, puisqu 'on achetant des b'"'—
Jumelés , selon la méthode utilisée l'ét*
dernier , on peut cumuler les gros lots
par deux. Or . avec quatre gros lots,
25.000. 50.000, 75.000 et 150.000 francs,
avouez que ça, c'est une chance I
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Cmunmuniqués

CHÉZARD-SAINT-MARTIN
Commission scolaire

(c) La commission scolaire s'est réunl(
Jeudi soir au collège sous la présidence
de M. Paul Fallet, président. Après IB

lecture du dernier procès-verbal qui ne
donne lieu à aucune remarque, le prési-
dent soumet le projet de budget poui
l'année 1959. Les différents postes de ce-
budget font l'objet d'un examen appro-
fondi et à part quelques petits détails
ne donnent pas lieu à des modifications
Les dépenses totales pour l'enseignement
se montent à 117.472 fr. 40 , les recettes
diverses à 36.464 fr. laissant à la charge
de la commune une somme de 81.008
fr. 40.

Mme Pierre Hoffmann, caissière, donne
ensuite connaissance du résultat dee
comptes de la course de l'été dernier et
de la Journée « torée » de l'automne. Ces
différentes manifestations ont laissé
quelques bonis qui sont versés sur le»
livrets d'épargne.

Le rôle des visites de classe pour l'hl-
vers en cours est ensuite établi pule
M. Dickson, délégué à la commission
scolaire de l'Ecole secondaire du Val-
de-Ruz, présente un rapport sur cette
dernière. La réorganisation de l'ensei-
gnement secondaire sur le plan cantonal
donne bien à penser aux responsables
de notre école du Val-de-Ruz de même
d' ailleurs que les fréquentes mutations
survenues dans le personnel enseignant.

Dans les divers, différentes suggestions
sont formulées quant à la circulation des
élèves dans la cour et dans l'allée du
collège. La pose d'un stop à l'arrivée
sur la route cantonale est à l'étude et
sera soumise au Conseil général.

Conseil communal
(c) Le Conseil communal a tenu sa
dernière séance de l'année sous la pré-
sidence de M. Georges Roth.
prévoit aux dépenses une réduction du

Budget 1959. — Le rapport municipal
produit de la vente des résineux , mais
en revanche un rendement meilleur do
l'exploitation des feuillus, qui sera aug.
mentée. On relève une somme de 1500 fr.
pour la restauration du chalet de Ca-
vasson, 8300 fr. pour l'extension du ré-
seau d'eau sous pression au bord du
lac, et 18.000 fr. pour divers travaux,
dont l'aménagement de la place de
l'Eglise et la partilcpatlon à la cons-
truction de cabinet et de toilettes sur
l'emplacement des bains. Le budget
adopté présente 168.200 fr. aux recettes
contre 169.700 fr. aux dépenses, présu-
mant un déficit de 1550 fr.

La commission de gestion qui s'est
penchée sur le compte des arriérés pré-
sente un rapport alarmant en annon-
çant un total de 25.000 fr. de droits de
mutation, d'Impôts et d'autres dettes
impayées portant parfois sur un retard
de six ans. Si c'est là de l'incurie de
la part de certains contribuables , c'est
aussi un excès de bonté et d'indulgence
de la part de l'autorité. Des mesures
seront prises pour faire rentrer ces re-
devances.

Nominations statutaires. — M. Georgei
Roth et M. André Cousin d'Albert sont
confirmés dans leurs fonctions de prfc-
sident et de vice-président du conseil.
MM. Paul Jallard , Albert Vulllermet,
Léon Duvanel , Alfred Gaille et Robert
Jaquet sont réélus à la commission de
gestion ; MM. Robert Sandoz , Willy Dur-
renmatt et André Besson à la commis-
sion d'Impôts.',;'

Le syndic donne la liste des nouveau*
bourgeois ', ' ce -S'ont : Mme veuve Maurer
Mlle Estelle Leuba et MM. André et Eric
Marro ; il nous fait part des satisfac-
tions et des difficultés qu'il a rencon-
trées au cours de cette première année
à la tête de l'exécutif et adresse des
remerciements à tous ses collaborateurs
directs ou Indirects, personnel et fonc-
tionnaire communaux.

M. Roth lève la séance et le verre de
l'amitié est offert à l'assemblée aux dé-
pens des crus tirés du carnotzet.

Concert de l'Avent
(c) Le choeur paroissial a donné son
traditionnel concert de l'Avent sous la
direction de M. André DuPasquler. Un
riche programme comportait des mor-
ceaux d'orgue et de violoncelle , quatre
chœurs mixtes et quatre chants de la
classe de la primaire supérieure. Un
chaleureux merci aux directeurs, au!
musiciens, chanteuses et chanteurs qui
nous ont procuré cette agréable prépa-
ration à la fête de Noël. Le chœur
mixte chantera à Onnens a l'occasion
d'un prochain culte et à l'arbre de Noël
de la'sile des vieillards de Corcelles.

CONCISE



Des cadeaux pour toute la famille
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L'appareil de télévision désiré Une nouvelle radio Des marques connues à des prix MIGROS

I flfl Graetz M Tonfunk
dep ; ¦' , ,  7 Fëhnrich* écra n de 43 cm, «cr;l ; &£3*2R 100* ondes : UC , M, 5 lampes

KorneH écran da 43 cm. 300 ondes : UC, C, M, L,
Burggraf (également 4 normes) ' 7 lamPes
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——— PREMIE R ÉTAGE
M Tonfunk Hj Graetz

381 r si ï f, ::. BBffl S"-M" °"d"! u? £P.L; du MARCHÉ-MIGROS
Polka, ondes : UC, C, M, Lt

7 lampes
Meiodia M, onde»: uc, c, M, L, Rue de l'Hôpital 12, Neuchâtel7 lampes
Fantasia, ondas : UC, C, M, L,

10 lampes

Grundig ¦ Grundig
MMC-ffi&B UraH 
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87
* ondes : UC ' M' 4 lam Pe '

239* écran de 43 cm. 2066/67 ondes : UC, M, L,¦MBBSB̂ BBBSBI 339 écran de 43 HBBB̂ BWB^HBW lampe- W : 
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Sur demande : radios portatives , meubles combinés Narantlû • 1 annûû« TONFUNK ,» avec stéréophonie. VJClICIM.ie . I Ci 111 I tî fc?



l.p Depuis bien longtemps !

kljj ; Maman vantait déjà le service aimable,
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et 
compétent que j 'apprécie
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1 Echangez du vieux c&nke du N E F  F ! 1
Echangez donc votre ancienne cuisinière
contre cette sensationnelle ,-,
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Un cadeau de grande classe :

Olivetti Lettera 22
Si vous êtes une personne au goût
sûr, discret , raffiné même, les cadeaux
que vous faites à ceux que vous aimez
portent tout naturellement le cachet de
votre forte personnalité. Olivetti Let-
tera 22 vous séduira par la noblesse
de sa ligne, sa haute qualité el sa
précision. Offerte dans un élégant cof-

^ f̂ t  fret , c'est le cadeau rêvé pour le jour-
S y«J ¦ naliste, l'étudiant et le voyageur. De-

mandez simplement à notre agence
qu'elle vous présente cette merveil-

^̂  leuse machine.
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Représentant régional exclusif

Î SEVC ,̂

Terreaux 1 NEUCHATEL Tél. (038) 5 12 79
Spécialiste des agencements de bureaux.
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CARTES DM VISITE
au bureau du journal
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beau papier à lettres ELCO 9
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Ronlîn ilP. coffret cic Papier vélin . M
ncpill|UCi enveloppes doublure fan- W
talsie, contenant 35 enveloppes, 30 W
feuilles et 10 cartes p_ in en A

Dnilt Pochette papier vélin, bord ¦
**UUISI f ^ ja forme, contenant 30 tm

enveloppes. 30 feuilles, 5 cartes W
Fr. 7.50 i

i

Park Linpn c0»"* de beaurails UillSIl,  papier bord à la
forme , contenant 50 enveloppes , 60
feuilles 

Ffi (2 5 0

Nous imprimant i prix avantageux
vos noms et adresse et vous garan-

tissons la livraison pour Noël

(f^WCîu)
I 9, rue Saint-Honoré - NEUCHATEL

HERAT
UN VÉRITABLE TAPIS D'ORIENT

noué main , 200 X 300 cm. C. CIO
Prix sensationnel •*¦ *""¦""

Un luxueux tapi» pour des générations
Livrable aussi dans d'autres dimensions

TAPIS BENOIT ÇffJS J
On réserve pour les fêtes

LIQUEURS
de 1er choix

VINS FINS
Beaujolais, Mâcon, Fr. 2.80 la bt.

Moulin-à-Vent , Châteauneuf ,
Ch. Juliénas, Saint-Estèp he

Sauterne, Graves
appellation contrôlée

Vermouth, Porto, Malaga
Liqueurs douces

F. SPICHIGER - NEUCHATEL
Neubourg 15 Tél. 5 15 12



ppn mm 1 vm roman... une nouvelle... BB WHi HKH9HRB I 
u/,e co êct'
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Pendant le mois de décembre, nous prenons
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pond à un rabais supplémentaire de S % pour gj
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nos clients n
Si vous hésitez quant au choix d'un parfum, demandez- Ehfl
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< PllilipS > sans étui F, 39.-
I 59avec étui Fr. J Mm.

«Remington > . . F, 87.-
etc.

* NEUCHATEL
Rue du Seyon 10 - Tél . 5 45 21 _
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f̂ ' ' /, S Â wBk nos articles « boutique »

«jg^ ~^l̂^:S ^m \  H f ^ f  
GAVROCHh b soie naturelle , depuis . 3iSU
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P̂  ̂ MOUCHOIRS û^ra1lpuu B . nou: 2,50
E TOLES de paris, depuis ' *i90

COLLIERS - BOUCLES D 'OREILLES - CLIPS

Nous réservons pour les fêtes

Wlmt t̂ ^Uf LLEUMIER-mÙmum
>conFBCJion~im - RUE"DES EPANCHEûRSI

Magasin ouvert les lundis matins 22 et 29 décembre, dès 8 heures
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Goûtez nos excellents petits desserts...
et nos pralinés maison extra-fins

Pâtisserie - Tea-room
OTTO WEBER

15, faubourg de l'Hôpital - Tél . 5 20 90
Livraison à domicile 

Différentes exécutions

S&&C$etg,e>c & Os
cp 5 13 68 Neuchâtel

Désirez-vous un \

MANTEAU DE FOURRURE ? I
Voyez notre nouvelle et riche collection

UrtJiAjw«As Si
Rue des Epancheurs No 9 Tél. 5 61 94

I CHOIX ¦ QUALITÉ - PRIX RAISONNABLES f

NOS DIVANS-LITS
complets. Prix unique : Fr. 1/3 B"
Matelas à rassorte, garantis 10 ans

NOS LITS DOUBLES
Complète. Excellente qualité. _«. _

3 matelas à ressorts, 2 protège-matelas 7QÇ .
Garantie 10 ans. Fr. M m H U w
Présentation h domicile. Facilités de paiement

TAPIS BENOIT "M»

ŝS|§|§ Dimanche 27 décembre

UOVAGE GRATUIT EN CAR A SUHR
directement a la fabrique-exposition de Pfister-Ameublements S.A.
Pfister-Ameublements S.A. vous présente, pour la première fois, les ,.nouveaux modèles 1959". Le grand événement de l'année

Renseignements et inscription: ,[11,!,:,(,;,«l!„1„l;;:.I»[»i„, Terreaux 7 Tel. (038) 579 14
Départ: tous les lundis, mercredis, samedis Le dimanche 21 décembre 1958 t. . ¦¦ 1) "f) Q

La Chaux-de-Fonds: place de la Gare, 12 h. 30 de Fleurier, place de la Gare, à 8 h. 00 '" -, (\ . ^I y| \̂ y * i i
Neuchâtel: Terreaux 7, 13 h. 00 de La Chaux-de-Fonds , place de la Gare, à 8 h. 30 0... ' . y ^̂ sÊ£uuuumIT= ̂ *̂ É4r ^Wt> ï ' i
Bienne: place de la Gare , 13 h. 45 de Neuchâtel , Terreaux 7, à 9 h. 00 ***#£¦¦ lî Î -^3— I™ 
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de Bienne, place de la Gare, à 10 h. 00 
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Couvertures
de voyage

c\)\ ml/ n  PEAUX
Hôpital 3 - Neuchât* Neuchâfei, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002
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Tables roulantes , fabrication anglaise,
en métal INALTÉRABLE,

plateau supérieur MOBILE
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Protégez-vous de la contagion !
Un moyen ef f i cace:  Braderai.

B R A D O RA L
Gargarisme et dragées à base de Bradosol
de CIBA BINACA S. A.. Bâle

Les députés algériens se sont engagés
à lutter pour l'intégration

A l'issue de leur réunion de la
semaine  dernière à Paris, les députés
algér iens  ont pris l' engagement solen-
nel :

» 1) De s'opposer à ce que les dix-
sept dépar tements  de l'Algérie soient
érigés en collectivité territoriale parti-
culière ;

» 2) De s'opposer à ce que les lois
et décrets exécutés en Algérie puissent
émaner d'autre pouvoir que du parle-
m e n t  et du gouvernement français ;

» 3) De réclamer d'urgence et succes-
sivement la fusion des administrations
métropol i ta ine et al gérienn e, la sup-
pression de toute opération douanière ^entre la métropole et l 'Algérie, la dis-
p a r i t i o n  des billets de banque algériens,
la fus ion de l'Electr ici té  et du gaz
d'Algérie et de l'E.D.F., la fusion des
chemins de fer algériens et de la
S.N.C.F., la suppression du budget de
l'Algérie ;

» 4) D'assurer la promotion française
des citoyennes et citoyens de s ta tut
local et de favoriser leur évolution na-
ture l le  dans  le cadre de la p leine ci-
t o y e n n e t é  française ;

» 51 De ne s'a f f i l i e r  p roviso i rement
à aucun  groupe p a r l e m e n t ai r e .

» En tout état de cause les députés
t ravai l leront  de toutes leurs forces à
la réussite comp lète du plan déf in i
à Constantinc par le général de Gaulle,
laquelle cond i t ionne  bien évidemment
non plus l'espoir mais  la réalité d'une
Algérie nouvelle, partie intégrante de
la France. »

Quant  à la f o r m a t i o n  d'un groupe
ou d'un intergroupe, la quest ion a été
de nouveau évoquée, mais  f ina lement
la discussion a été ajournée.

La plus entourée :
Mlle Sid Cara

Mlle  Sid Cara étai t  très entourée.
On oit aussi le col is t ier  de Djebbour ,
M. Félix Laaaillarde , grand , cheveux
ras et coll ier de barbe , le champ ion
de tennis Abdesse lam,  qui collect ionne
les condamnations à mort du F.L.X., et

Mme Soustelle qui invita Mme  Khebtani
à venir la noir. Mince , les cheveux déco-
lorés , Mme Rebiha K h e b t a n i  est la
f e m m e  d' un en t repreneur  de travaux
publ ics  à S é t i f  où elle est coprésidents
des œuvres sociales. Elle a trois e n f a n t s .
El le  a pris pour s u p p léant son mari
qui l' a vivement encouragée à fa i r e  de
la pol i t ique.  Elle est un peu per due  dans
ce Paris où elle v ient  pour  la p remière
f o i s .  Le problème du logement la p ré-
occupe év idemment  : c 'est le pr inc ipa l
souci de la p lupar t  des élus alg ériens.
C' est aussi celui des élus métropoli-
tains , mais eux , au moins , ne sont
pas menacés par le F.L.N.

— J'habite  Paris depuis  un an , car
je  suis en mission à l ' ins t i tut  musul-
man , a dit le p r o f e s s e u r  Boubaker,
agré g é de langue arabe et d é p u t é  des
Oasis. Je  crois qu 'il serait ban, p our
tous les dé pu té s  de l 'Alg érie qui n 'ont
pas de, logement , d'habiter ensemble —
par exemple dans un grand hôtel  ré-
quisi t ionné pour eux. Ce serait p lus
fac i le  d 'assurer leur protect ion que
s 'ils sont dispersés dans [a cap itale.
Je crois qu 'ils pré fé rera ien t  cette solu-
tion. Mais surtout , qu 'on ne réédite
pas la bévue qu 'on avait commise lors

de la visite des Bachaqas : on les
avait logés à l ' institut des sourds et
muets , et ils s 'y sentaient plutôt  dé-
paysés .  (Actuellement , les élus sont
ré partis  entre trois hôtels parisiens.)

Le professeur  Boubaker est na t i f  de
Jerryvi l le , mais il a sa fami l le  et
sa maison à El-Goléa.

— J' ai été sollicité par les d i f f é -
rentes tribus nomades du désert et
par tes ouvriers pétrol iers .  Je n 'ai
pour  ainsi dire pas f a i t  de réunion.
On m'a f a i t  savoir , par le t télé p hone
arabe », qu 'on comptait sur moi et
qu 'on m'accordait confiance...

Slmpllflez-le en utilisant le Diablotin
qui décompose la suie : vous aurez
un bon tirage, économiserez du char-
bon et n 'aurez plus la corvée de net-
toyage des tuyaux à faire. Avec Dia-
blotin , vous éteindrez aussi un feu
de cheminée. Un produit Rollet.

Le chauffage , problème No 1

P A R I S .  — La troisième chambre
du tribuna l de la Seine a débouté
Françoise Sagan qui réclamait 100.000
f rancs  français de. dommages et in-
térêts à M. Jolyet pour procé dure
abusive. Ce même M.  Jol yet , dont
l'homonyme se trouva être par ha-
sard un personnage du dernier ro-
man de l'écrivain « Dans un mois,
dans un a n » , avait obtenu antérieu-
rement à cette décision , le change-
ment de ce nom en Jolyau dans les
éditions à venir. Le procès qu 'il avait
l 'intention d' engager devenait donc
inutile , l 'auteur ayant,  agi spontané-
ment sur sa demande.

—M

Echec à Françoise Sagan

Ils emportent
la robe de la mariée

Des voleurs
qui manquent de tact !

deux heures avant
la bénédiction nuptiale

En quelques sernnrles, des malfai-
teurs ont dérobé le trousseau de la
mariée. En moins de deux heures,
les invités l'ont reconst i tué  et le ma-
riage a eu lieu à 17 heures, dans
une église de Neuilly.

Bernard R... et Sylvette S..., mariés
civilemen.t depuis le matin , allaient ,
samedi vers 15 heures, en compagnie
des parents de la j eun« femme, cher-
cher une chambre. Pendant  quelques
instants, ils abandonnèrent  leur voi-
ture pour parlementer  avec un hôte-
lier . Quand ils revinren t , les portiè-
res de l'auto étaient ouvertes, les
valises parties. Plus de robe de ma-
riée, plus de chaussures, plus rie
ve.ste de castor, plus de cadeaux...

La mariée pleurait , le marié sé-
chait ses larmes, les invi tés , préve'
nus , couraient dans les boutique s , et
Sylvette put , eh robe blanche , être
rel igieusement  un ie  à Bernard , a
l'heure dite.

IL 
m &"i par jour, c*est la dépense minuscule pour ta {%
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grand plaisir d' un K>£

abonnement - télévision 1
i'iSk Sont mis â la disposition des abonnés les célèbres Kg
£<H appareils SCHAUB-LCRENZ. Grand écran-Imago 69
Rij3 972 cm'. Des milliers d'amla da la TV sont de* gS
£#3 abonnés enthousiastes. SJS&
jSS Demandez les prospectus. gK

:.M Radia ffèinfos K"-'|a| — — Ë&ii;:̂ 9 Steiner SA, Valentln 25. Lausanne JisV*

C O U T U R E
dans tous lee tissus

Grand choix de

j ersey - tricot
au mètre dans les qua-
lités suisses et françaises

Jersey - tricot
Mme E. Mennet

Rue du Seyon 5 o
Neuchâtel
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TOUT POUR
LE HOCKEY

Prix avantageux

A. Grandjean
Seyon 24®

N E U C H A T E L
Tél. 5 15 62

A vendre

MACHINES A COUDRE
3 « ELNA I », revlséee,
1 an de garantie, de
Fr. 240.— à Fr. 290.—
G. Dumont, Epancheurs
No 5, Neuchâtel, tel
5 58 93.

Prix de gros
Au prix de gros
vous achetez le

SALAMI
à la pièce à la

BOUCHERIE

GUTMANN
ler-MARS
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Faites vos achats

d'articles de ménage
chez le spécialiste
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GRAND CHOIX DE.

PASSAGES
tnn« nenrpe coco' b<"»clé, moquette,IOUS genres TUrung

TOUJOURS LES PLUS BAS PRIX

TAPÏS BENOIT ÎSTO^
Présentation à domicile - Facilités de paiement
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( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

En réalité pourtant, ce sont surtout
les facteurs économiques et non poli-
tiques qui déterminent la situation. Le
Soudan traverse une profonde crise.
Son coton (d'ailleurs excellent) est
trop cher. Aussi, les 75 % de la der-
nière récolte ne furent-ils point vendus.
Ils restent en stock. Et c'est la princi-
pale marchandise d'exportation du pays.
D'autre part , les relations de Khartoum
avec le Caire s'étant aggravées, la
R.A.U. réduisait ses acquisitions de
bétail et de certains produits agricoles
au Soudan. Les réserves en devises de
ce pays se montant à 40 millions de
livres égyptiennes en 1957, tombèrent
à 6 millions seulement. Les prix ne
cessaient de croître, les salaires deve-
naient insuffisants et l'agitation popu-
laire commença de se manifester.

Le COUD d'Etat militaire y mit fin.
Mais cela ne résout nullement la
question. Il faut  trouver le moyen de
sortir de l'impasse. Déjà , le premier
ministre Khalil avait obtenu de l'Ouest
une assistance limitée. La France avait
augmenté ses achats de coton souda-
nais ; la Grande-Bretagne avait fourni
à Khartoum des avions à réaction , et
les Etats-Unis lui avaient accordé un
crédit de vingt millions de dollars.
C'était insuffisant et n 'impressionnait
aucunement le peuple qui continuait a
voir son coton toujours invendu et le
commerce avec l'Egypte en constante
diminution.

Or, en 1957 déjà , Moscou avait
proposé au Soudan de prendre son
« surplus » de coton , en lui fournissant
en échange diverses marchandises ache-
tées habituellement à l'Ouest , contre
des devises.

Il avait offert aussi des crédits à
long terme pour la réalisation de grands
projets industriels , promettant d'instruire
rapidement et sur place plusieurs équipes
de techniciens autochtones.

Le gouvernement Khalil rejeta ces
propositions. Pourtant , quand elles fu-
rent connues, il y a quelques mois,
les commerçants et les agriculteurs du
pays demandèrent que les produits
soudanais fussent vendus à l'Est. Dans
cette atmosphère , les étudiants et les
rares intellectuels avaient beau jeu pour
réclamer un rapprochement avec Nasser ,
ami de l'U.R.S.S.

La partie est serrée

Certes, depuis qu 'un gouvernement
fort a été installé à Khartoum , toutes
ces voix ne sont plus que des murmures.
On ne s'agite plus, on attend. Mais
les dispositions restent — et resteront —
les mêmes, tant que la situation écono-
mique ne changera pas. C'est probable-
ment pour cela que l'actuel gouverne-
ment soudanais ne veut brûler aucun
pont et qu 'il cherche à ménager la
susceptibilité de Nasser. En effet , af-
firmant vouloir abroger l'accord de
1929 sur les eaux du Nil seulement
s'il se révélait contraire aux intérêts
du Soudan , le ministre de l' intérieur ,
Abdel Wahab, a pris une attitude
nettement en retrait sur la position
du gouvernement Khalil qui avait déjà
effectué cette abrogation et qui s était
réservé la liberté d'emmagasiner les
eaux en question.

Les puissances de l'Ouest voudraient
tirer profit des divergences qui — en-
gendrées par le problème du Nil —
séparent Khartoum du Caire. Elles
pensent ainsi freiner l'avance des in-
fluences soviétiques , pénétrant par voies
indirectes. De son côté , l'U.R.S.S. joue
la carte de ses « crédits politiques »
et de l'aide technique qu 'elle offre.
Les nouveaux maîtres du Soudan —•
formés à l'école britannique — ont
probablement peu de sympathie pour
Moscou , voire pour son collaborateur
virtuel , Nasser. Mais ils ont trop de
difficultés internes pour rejeter a priori
l'assistance qu 'ils pourraient obtenir de
la Russie ou de l'E gypte. N'empêche
qu 'ils désirent ne point rompre avec
l'Ouest non plus. Selon les milieux
européens du Soudan , il faut s'at-
tendre que Khartoum cherche à se
maintenir à distance égale de l'Est
et de l'Ouest. Si l'avenir confirmait
ces prévisions, ce serait là — par
rapport au passé — un nouveau recul
de l'Occident.

M. I. CORY.

Le Soudan, plaque tournante
entre l'Asie et l'Afrique

Drame dans une pension
religieuse de Los-Angeles

Les deux responsables
de l'attentat (qui a f a i t

9 morts) avaient enregistré
leur plan de dynamitage

sur un magnétophone

Alors que l'enquête sur I incendie de
Notre-Dame-des-Anges, à Chicago —
94 morts — n 'a pas encore totalement
abouti , une pension religieuse, « La fon-
taine du monde », à Los Angeles, a
brûlé  jeudi ainsi que nous l'avons an-
noncé , à la suite d'une explosion qui
a fa i t  neuf morts , parmi lesquels le
chef de la secte.

Celui-ci , Kr i shna  Venta  — de son
vra i nom Francis  Pencovin — qui se
disa i l  le nouveau messie , avai t  fondé
le cul te  « La fon ta ine  du monde > il y
a une dizaine d'années et avait  groupé
une centaine de disciples qui prati-
qua i en t  une sorte de vie commune.

Les responsables identifiés
Cette fois , l'origine criminelle de

l ' incendie  semble ne pas faire de dou-
te, et c'est le F.B.I. — qui n'est appelé
à enquêter  que lorsque l'acte cr iminel
dépasse les ju r id ic t ions  du seu l Etat
intéressé — qui a été saisi de l'a f fa i re .
Il a iden t i f i é  hier les responsables de
l'a t t e n t a t .  Il s'agi ra i t  de deux mem-
bres de la secte qui auraient péri à
la suite de l'explosion qu 'ils déclen-
chèrent .

Les deux hommes, Ralph Muller ,
t ren te - t ro i s  ans , et Peter Dumas Kame-
nof f , quarante-deux ans , ont  apparem-
m e n t  enreg is t ré  sur bande une  sor te
de résumé de leur plan de dynamitage.
La bande sonore et un  magnétophone
ont en effet  été retrouvés dans un ca-
mion appar t enan t  à Mul ler .

Il ressort du t ex t e  enreg is t ré  que
Kamenof f  en voulait à mort  au chef
de la secte, le « sa int  » Krishna Ven-
ta ; il ne lui avai t  pas pardonné
d'avoir incité sa femme à le qu i t t e r
pour s'occuper d'un établissement du
« sa int  » en Alaska .

Quant  au « sa in t  » lu i -même,  il n 'est
pas inconnu  de la police. En ef fe t ,
Krishna Venta (Francis  Pencovio de son
vrai nom), aurait  été arrêté neuf  fois ,
pour vagabondage, vols, émission de
chèques sans provis ions , etc.

L'incendie de la
« Fontaine du monde »

a pour origine
une explosion criminelle

FRANCE

Dix-huit titillions
de f rancs  f rançais  dérobés

MULHOUSE , 15 (A.F.P.). — Un
« hold-up » qui a t te indra i t  d ix-hui t
m i M i o n s  de f rancs  f rançais  a eu l ieu
vendredi  matin à la Sécurité sociale
de Mulhouse .  C'est à 8 heures, alors
qu 'u n  emp loyé de banque s'apprêtai t
à entrer dans les b â t i m e n t s  de la Sé-
curité sociale pour déposer une saco-
che contenant  d ix -hu i t  millions de
francs  français, que deux Individus se
sont jetés sur lui et se sont emparés
de la sacoche. L'emp loyé de banque a
fa i t  usage de son arme, mais  les ban-
dits ,  après avoir ri posté, ont réussi
à s'e n f u i r  dans  une  automobile qui
s t a t ionna i t  à proximité.

« Hold-up » à Mulhouse

ALLEMAGNE DE L 'OUEST

MUNICH , 15 (O.P.A.). — Un horri-
ble d rame  de f a m i l l e  faisant trois
mor ts  s'est produi t  d imanche dans  la
locali té de Oeisenhofen , près de Mu-
nich. La police appelée par des vois ins
a trouvé mor t s  dans  leur maison l'ar-
c h i t e c t e  Konrad  Hnlze.r , 54 ans , sa
femme el son fi ls  âgé de douze ans.
Le mari  avai t  été assommé avec un
martea u , le cadavre de l'en fan t  por-
tait les traces de plusieurs coups de
couteau , t and i s  que celui de la mère
présen ta i t  aussi de nombreuses t races
de coups, bien que la m a l h e u r e u s e
semble être mor t e  d'u n e  tro p for te
dose de somnifères. Tout le mobi l ie r
de la cuisine était  brisé. Il J' a quel-
ques jours, Mme Holzer avait f a i t  al-
lusion à des voisins à une prochaine
« explication •.

Horrible drame
de famille

Au LUXEMBOURG, la grande  du-
chesse Charlotte a chargé M. Tierre
Frieden , président du conseil dw*
sionnaire, de faire une mission d "•
format ion  en vue de dénouer la cri»»
ministérielle.

En ALLEMAGNE ORIENTALE , "»
t r i b u n a l  de Potsdam a condamné on»
ca tho l iques  à des peines de tra vail
forcés et de prison pour  - esp ionna»-»
camouflé  sous le couvert du christ!»'
nisme ».

En GRÈCE , ren t ran t  d'un voyaf»
privé de hu i t  semaines aux  Etats-Un i
la reine Frédér ique et sa fi l l e  SopW
sont arrivées à Athènes.

AU PORTUGAL , une violente .-*"
pête s'est abattue sur tou t  le P W '
Dans le nord , à Vila-Real , le vent
déraciné de nombreux  arbres et ar
ché les toits de p lus ieurs  maisons. 1
torrents qui se sont formés à la «u
d'abondantes  chutes  de p lu ie  ont In»"
dé la partie basse de la vi l le ,  les \
vières Corgo et Cahr i l  ont dehoroe,
inondan t  les champs avoisinants.

Autour du monde en quelques lignes



Joyeux Noël à tous
D E  N O T R E  G R A N D  C H O I X  D 'A R T I C L E S  D E  F Ê T E

Pour décorer voire arbre Pour le plaisir de chacun
Motifs en chocolat , s pièces 145 g. -.75 Biscuits fins, paquet de 220 e 1 .75
Motifs en chocolat, « Frey » 105 g. I.— Mélange de biscuits pour Noa (paquet de 565 g. net) 4.75
Cornet-surprise , m g. 1.25 Bonbons assortis de fête (cornet de 2m s.> 1 .25

Pour la joie de vos enfants Pour des cadeaux très appréciés
QiSCÔmeS « Les 5 nains » 160 g. —.75 PrâlinQS> bonbonnière de 230 g 3. 
BJSCÔmeS « Maison de la sorcière » 160 g. I ¦ PrdHlIGSj en boite de 205 g 2. 
Croquettes îoo g. -.90 Pralinés, coffret de MO g. »* 4.50
Branches de chocolat &ïei * !**»») . . . 100 g. 1.25 Pralinés, en boite de 350 g. net .

 ̂
5.50

Caramels mous (avec jouet) 200 g. 1 .50 Tablette de chocolat, de fête ieS 2 tablette» de 100 g. 1 .60
Bloc de chocolat au la» 300 g. 2.25 Tablette de chocolat, de fête les 4 tablettes de 100 g. 3.25
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[ Serviettes d'affaires

HHHH [rMu^- jSfip BâLo IftS

SERVIETTES D'AFFAIRES
avec deux poches extérieures , C. OI EA

en cuir, depuis ¦¦¦ £ I lUW

SERVIETTES FERMETURE ÉCLAIR
en plastic, depuis rf. D.9U

en cuir, depuis rf. I U.9U

SERVIEHES D'ÉCOLE "«S Fr. 14.90

BIEDERMANN
MAROQUINIER NEUCHATELl /

Faites vos achats
d'articles de ménage
chez le spécialiste

Gilbert Perrin . A . -

A la Belette
SPYCHER & BOEX

FOULARDS - ÉŒARPES
GANTS - BAS

POCHETTES - MOUCHOIRS

Au magasin spécialisé l'article de qualité

Lingerie d'hôtel
Argenterie d'hôtel
Friteuse d'hôtel

neuf et d'occasion, a. cé-
der à bas prix. Mlle E
Croset , Charmilles 4
Lausanne. Tél. 25 57 61

BOIS SEC
A vendre beau carte-

lage de chêne et de hê-
tre scié, livré à domi-
cile. Prix : 42 fr. et 44 fr.
le stère. Tél. 5 11 89. A la¦ même adresse, beaux pe-
tits fagots secs, à pren-

, dre sur place ou livrés
à domicile.

Tapis
Offre à saisir
très JoUs bouclés

190 X 290

Fr. 65.-
TAPIS BENOIT

Maillefer 25 Tél. 5 34 69
Présentation à domicile

Mes skis ?
C'est bien simple, je les achète chez Tosalli, car

Tosalli connaît à fond les problèmes du ski et

je suis certain d'être bien servi.

J. -P. T O S A L L I  instructeur de ski C O L O M B I E R  tél. 6 33 12

Cadeaux pratiques qui fon t plaisir
H' \̂ ^̂ m m̂mm^

COrDGÎlIGS à papÎGf formes diverses, recouvertes
de tissu, motifs modernes de 13.50 à 21.50

Travailleuses CAWA Vaste compartiment pour
les raccommodages et cassette à coudre mobile 30.50

CoffretS à OUYrageS CAWA pour serrer les
travaux à l'aiguille, tricotages, etc. Tissus fantaisie 23.80

Garnitures de bureau 3 pièces plein cuir : sous-
main, classeur, tampon-buvard.

Tout le choix à la Papeterie

UNI SI .t ^» EL M "lm * ifl PT ^T ^Ba

Rue Hôpital 4 Neuchâtel Tél. 5 46 76
S 

Pour renouveler votre
éclairage, adressez-vous à
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Electricité mmBÊBS ^ÊMIeL 5 " M
Oranjerie 'Wiff î$7m (wT < I I I
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H DISQUES DE LONGUE DURÉE 33 TOURS N
une super-réalisation artistique et technique de la Bfl

Bl DEUTS CHE GRAMMOPHON GESELLSCHAFT H

H «Opéra et Concert » M

i! 1? 40 im Série LPE 25 cm Fr. I W ¦ ||

Demandez la nouvelle liste LPE et le catalogue général DGG 1959 RM
EUn chez votre disquaire
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Fleurs de Rocaille, ingénu et dé l icat
_ comme les petites fleurs, c'est un parfum vrai- _

ment féminin qui donne une sensation de jeu-
nesse et de grâce.

Venez vous servir du vaporisateur mis gratuitement
à votre disposition par le dépositaire :

I F. TRI PET I
Pharmacie - Droguerie

Parfumerie

Seyon 8 - Neuchâtel
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Un cadeau excepti onnel...
Très en vogue! Importé d'Italie!

« MOHAIR »
En exclusivité :

K CARDIGAN
3;7' ;iftte 7 ¦ v\ en s p l e n d i d e  l a i n e  f *  /"""\

/. 
' §' r&§î \ \ « Mohair », grand col , teintes pastel U
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« M o h a i r »  qualité A /^V
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TOUR DE UT
pure laine unie, fond
brique, vert, bleu, 2 X
60/120, 1 X 80/340 cm.

Fr. 98.-
TAPIS BENOIT

Maillefer 25 Tél. 5 34 69
Présentation à domicile

V WILLY GASCHEN 1
Moulins 11 - Tél. 5 32 52

NEUCHATEL

Grand choix de

VINS 1
NEUCHA TEL - VALAIS AN

VA UDOIS
FRANÇAIS - ESPA GNE

ITALIEN - VIN DU RHIN
Grand choix d'articles de fête
Gros et détail - Service à domicile

mr \/ $Â j f h T T ^n lj K  véritables

I UES0 H
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Dégrossit , lave, cuit, rince à chaud
et à froid en un processus sans tou-
cher le linge. Courant 220 ou 380
volts. N'exige aucune installation.
Fabrication 100 % suisse, approuvée
par l'A.S.E.

Démonstration :
Mercredi 17 décembre 1958, de 16 à
18 h. et de 20 à 22 h. par la maison
Matthey, électricité, Sablons 57, Neu-
châtel. Tél. 5 71 35.

Souliers de ski
à vendre, deux paires,
Nos 32 et 38 « Ralchle ».
Humbel , Salnt-Blaise. —
Tél. 7 52 08.

Tout nouvel abonné
pour 1959 à la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTE L
recevra le journal

gratuitement
dès ce jour et jusqu'au 31 décembre 1958
Pour souscrire un abonnement, il suffit de remplir le bulletin ci-dessous
et de nous l'envoyer sous enveloppe non fermée, affranchie de 5 centimes

IM.IMMHIIIIIMIII! «IM IIH rillll IIIIIM IIIIIM Mit Oét<lCller Id I IHIItUMtltMtlIHIMItlMIlHIIII I ItlMIHMIIIII I I I Itl I IMMI

Le soussigné s'abonne à la « Feuille d'avis de Neu châtel » dès ce jour
*. à fin janvier 1959 Fr. 3.30
* à fin mars 1959 Fr. 9.25
* à fin juin 1959 Fr. 18.25
* à fin décembre 1959 Fr. 36 

• Biffer ce qui ne convient pas

(Le montant peut être versé à notre compte postal FV 178 jusqu 'au
10 janvier 1959 ; passé cette date, il sera prélevé par remboursement postal)

Signature : 

Adresse comp lète : - - — _

BAR à CAFÉ j
à remettre, au centre 5
de Lausanne, établis- H
sèment de moyenne H
Importance, facile à H
exploiter . Loyer bas. H
Long bail. Nécessaire : H
Fr. 50,000.—. Agence H
G. DUBOUX , Grand- B
Chêne 8, Lausanne, H
tél. 22 35 65.

Patins de hockey
No 36 ; Skis, 150 cm.,
à vendre. Tél. 5 63 14.

A vendre à prix Inté-
ressant, beaux

lits d'enfants
neufs, grands et petits
modèles. Tél. 6 37 67.

Occasion unique

aspirateur
t Electrohix », pour cause
de double emploi. Tél.
5 35 18.

A vendre

train électrique
«Màrklin», soldats, quel-
ques Jouets divers. S'a-
dresser à A. Girardbllle,
Poudrières 29 , dès 19 h. 30.
Tél. 5 45 01.

& Wy ï J m

r T—~—"\La solution idéale
pour recevoir vos amis et connaissances

pendant les fêtes de fin d'année
Le lit double combiné, entièrement métal-
lique (deux lits de 90 X 190 cm.), y compris
deux sommiers spéciaux et deux matelas à
ressorts est livrable immédiatement, complet,
franco domicile , avec ga-
rantie de dix ans, à par- C- y O S _
tir de ' I ' » W B* •

Sur désir, facilités de paiement
C'est le meuble le plus pratique, le plus
populaire et le plus avantageux du moment !

4) D I Hfl'il H 4^)4R89HH^2_JBB

c 9 p —g *-V, —*̂ 7-~*̂ -TM ^**-̂ ~~~

Demandez-nous une démonstration !

N E UC H A T E  l *̂^

FAUBOURG DE L'HOPITAL
et

RUE DES FAUSSES-BRAYES
0 5 75 05

V J

Le train
électrique

marchant avec plie, dé-
trône complètement le
train mécanique :

14.80
17.50
27.50

La Joie des petits I La
tranquillité des parents.
A voir auprès de la mai-
son Beck <6 Cie, Peseux.
Tél. 8 12 43.
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Un calorifère à mazout
élégant et économique

LA COUVINOISE
VOYEZ NOTRE EXPOSITION

0 5 13 34 Seyon 12
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TU ICI René Schenk 5 66 86 1 : Nettoyages
votre fournisseur s ' ffi, - b Ponçage

I I I I k k pour vos a nmmk X imprégnation «*
A P T I P I  F Ç P P  Ç P I I D T  ? mSL *>. t Blacage de parquet»

moî t rn  t n i n i n rln r  I n M l L t ù  U t  ù r U K I  1 #KBA Hôtels , restaurants,
limllI C Lb I II LU I I  Cl ski - hockey sur glace * lÉMÊM 01 ' bureaux , magasina

et football f i^PÊ Wf et appartements
Aiguisage de patins r ///M) fflftft ï T^l  C t*t\ Cfl517 51 T7l 'n l̂î 'lrr6 TeL o BO oD

ChUrDOntOfiG 
W*P^^ dPeI"oe]ied'acqu7senc* Serrurerie

Menuiserie Radio-Meiody Cari Donner & Fils
Deronnpl frprnç L P mey "™a*M Tél 5 31 23uecoppei ireres Té) 5 27 22 Belie  ̂8 . TOus *»««
_ , . _ „ . . . , de serrurerie et réparations.Evole 49 - Neuchâtel 8e rend toujours Volets à rouleaux, sangle,

Tél. 5 12 67 dans votre région corde.

AUTO - ÉCOLE - A. ENGGIST
THÉORIE ET PRATIQUE HAUTERIVE Tél. 7 53 12

ÂR&.&5L s 49 m Vou* -~ '¦""¦" V É L O S
? I l  !/(»ii»*L. i ** ¦« WO en cor, f'ant votre linge au
A. LUGON M^i neufs et 

d'occasion
Maîtrise fédérale /fT^vV °y _ _ .  T~„. ^HT

AGENCE ^W SALON - LAVOIR T0U8 p

%s522i* WËÉB̂  
M. Bornant!

J À,  ¥ O ¥ ^fi^B  ̂ K E U C M A T E t  07 
Poteaux 4 - Tél. 5 16 17

ERNEST LUPPI ?-*•¦•¦** .Installations sanitaires
Brûle urs à mazout
Tous genres de réparations

PESEUX - Châteiard 9 - Tél. (038) 8 27 44

HÉLIOGRAPHIE-PHOTOCOPIE CIGHEUO
Moulins 31
Neuchâtel

Reproductions de plans, documents, certif icats, _£. ..«,*«
attestations, etc. TÉL. -> Ai. »J

Bonne idée
pour Noël

BIMOIDSLA.
NCUCMATEL

Faites vos achats
d'articles de ménage
chez le spécialiste

Gilbert Perrin - \. .

A vendre TABLEAUX
du peintre

Max Thejmet
et autres peintres con-
nus. Guillod, rue Fleury
10.
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MAUVAISES
TÊTES A , j
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Roman illustré
par Marcel North, Fr. 7.50

Elès

. Pour couronner un bon repas ...
/ \ Le couronnement d'un bon repas, ce n'est pas le café, mais la lîqwur qui

/ \ l'accompagne . Qu'on le veuille ou non, la liqueur s'impose aux 'o-ptiohs,

^BjjgKgjjjj^ 
aux 

chaudes réunions intimes : fêtes de famille , événements du cœur.

Passons en revue, voulez-vous, quelques liqueurs ?

JH,
Y"' Le COGNAC. Victor Hugo a dit que c'était «la liqueur des dieux». Nous

7-Y:V: / .  7 7;:-:. n 'en dirons pi1; davantage. Voici quel ques marques prestigieuses Courvoi-
.;':7777; 7 y -y sier dont le nom évoque aussitôt la silhouette de l'Empereur , Bisquit , Mar-

^11*:; .
:'- :'' V: -.:3:ï tell , Rémy Martin , Comte de Roffi gnac. Tous d'authentiques et grands

::"-- ' '• !i :.:* cognacs au riche bouquet.

¦érnZ ltw '''.C*y\ L 'ARMAGNAC.  Irène Gaubert a dit: «A ce nom belliqueux monte le p assé
'' \ ' v IB' y-C ĵ K—- chargé d'histoire, cliquetis des ép ées, pan ache des cœurs et des chap eaux. Tout cela

^nyif.l ĵ  ' endormi maintenant, mais le sang reste v if . . . et le soleil . . . et l'eau-de-vie merveil-

Vgf ^ â sSiisËf c. huse qui p orte en elle les vertus de la terre natale». Grâce à son goût, son bou-
[Hfc W'WtiJga |¦ *"" quet , sa couleur, l'Armagnac vous mettra le cœur en joie.

] [ Les BOLS. Erven Lucaz Bols débuta à Amsterdam dans une simple hutte

b&\ en bois. Depuis, le nom de Bols est devenu synonyme de qualité. Les plus

WÊ$ connues des liqueurs hollandaises sont : Le Triplesec, l'Abricot, la Banane,
le Cherry Brandy, le Curaçao.

\^̂ ^i >^̂ ^  ̂ Le KIRSCH. Si le temps des cerises est bien court, nous avons le Kirsch de

^È?§.3^v ^
;l
'c ou cc

'
ul c'c Zoug, indisp ensable au «coup du milieux».

La Bourgogne, terre bénie , nous envoie son marc, son cassis, sa prunelle. La Lorraine, sa mirabelle.
La Forêt-Noire, sa framboise. Le Vieux-Pays, son marc aussi.

Ces li queurs , symbole de saveur exquise , et bien d'autres encore : Cointreau , Anisette Marie Brizard ,
Grande Chartreuse , Grand Marnier , cordon rouge, dont la bouteille semble décorée de la Légion d'hon-
neur, etc. Toutes ces liqueurs vous attendent chez

/DR 0 G U E R I E J >0

£ P A R F U M E R I E
Rue de l'Hôpital 9 - Neuchâtel

Grâce à la finesse des eaux-de-vie, des parfums des plan tes et des fleu rs, à la qualité des fruits dont elles sont
composées, ces liqueurs apporteront à tous ceux dont le goût est fin et délicat , un réel plaisir. Et puis, ne
l'oubliez pas, une grande liqueur , c'est aussi un cadeau de choix.

' yy.- y .  ( i . \ i  > '.J...,.:... 77: : .. .._

^¦/*
g
*̂ gr^ jflW une ^es f °rmes suggestives

 ̂ ^̂  ^^P^ v ŷ de la 
c o if f u r e  

nouvelle

€^- ^ atfF Poteaux 6, 1er étage Téléphone 5 36 38
w , V N E U C H A T E L

COIFFURE SUZY MATHEZ

Party... le cocktail choisi par le fumeur exigeant ^~~^^^pP^^

+ Dimanche après-midi , un Bernois de
vingt ans , M. Hans Abegglen , habitant
Binggenberg, a été enseveli sous une
avalanche à la Fuorcla Schlattain , près
de Saint-Moritz . Une colonne de se-
cours du Club alpin a retrouvé son
corps sous deux mètres et demi de
neige. On tenta en vain de le ranimer.

GENÈVE. — Le centre d'information
du tunnel du Mont-Blanc a organisé ,
samedi , une conférence de presse en
son siège à la villa Moynier, à Genève ,
au cours de laquelle son président , le
conseiller d'Eta t Jean Treina , et son
directeur, M. J.-Ej .; Rouiller, put , exposé
la Situation - des - 'travaux d'aménage-
ment de- la • première .artère - trans-
alpine que sera le tunnel routier
sous le Mont-Blanc.

Déjà 150 mètres percés
sur le versant italien

Le percement du tunnel est entré
dans sa phase active du côté i tal ien
où les perforatrices qui at taquent la
roche sur une section de 72 mètres
carrés sont en pleine action. Du côté
d'Entrèves, dans la vallée d'Aoste, la
galerie atteint déjà environ 150 mètres
de profondeur. Les t ravaux progressent
à la cadence de 8 mètres par jour ,
cadence qui pourra par la suite pro-
bablement être portée à 12 mètres
par jour.

Du côté italien , on s'est engagé
à terminer les travaux dans les 890
jours. Si les travaux peuvent se pour-
suivre au même rythme du côté fran-
çais, l'artère routière à travers le
Mont-Blanc pourra être ouverte à l'ex-
ploitation au printemps 1961. Du côté
fra nçais, on n 'a pas encore procédé
à l'adjudication déf in i t ive  des travaux .
On pense toutefois que ce sera chose
fai te  dans la première quinzaine de
janvier . De toute façon , les travaux
ne pourront commencer avant le mois
d'avril , du fait des conditions d'ennei-
gement.

Le tunnel
Les extrémités du tunnel , long de

11 km. 600, s'ouvriront à 1274 mètres
d'alt i tude à Chamonix et à 1381 mètres
à Entraves. Le percement du tunnel
sous le Mont-Blanc parait devoir être
facilité par la nature géologique de
ce massif .  Il comportera une chaussée
de 7 mètres de largeur , à laquelle
s'a joutent  deux t rot toi rs  de 75 cm.
de large. L'ensemble de l'ouvrage com-
porte quelque 600,000 mètres cubes
de roche à extraire. Une partie de
celle-ci servira à créer une immense
plate-forme de quelque 50,000 mètres
carrés à la sortie sud du tunnel , sur
laquelle seront const rui t . -; plusieurs
b â t i m e n t s  pour les services dépendant
de cette artère routière.

Le coût total du tunnel  est de
100 million s de francs environ. La
commission de surveillance dos travaux
est composée de six ingénieurs  fran-
çais et six ingénieurs i ta l ieus  nommés
par les gouvernements.

Les travaux de percement
du tunnel routier

du Mont-Blanc

LA VIE H ORLOGERE
Aspects de la recession

chez nos voisins comtois
De notre correspondant du Doubs :
On ne saurait dire qu 'il existe dans

le Doubs de chômage caractérisé. Sur
les 55,000 ouvriers que compte le
départemen t, on ne dénombre pour
l'instant qu'une centaine de chômeurs.
Mais les craintes les plus sérieuses
se font jour en ce qui concerne l'in-
dustrie horlogère. Elle a résisté jus-
qu'ici à de graves menaces en raison
du dynamisme du patronat et de la
fidélité de la classe ouvrière à l'égard
de ses employeurs.

Mais des licenciements sont inter-
venus et les points les plus touchés
par le chômage partiel sont Besançon ,
le Ruissey, Morteau et Charquemont.
La gêne s'Installe dans les foyers
dont le chef voit ses heures de travail
se réduire parfois au-dessous de 30
heures par semaine.

Les établissement s Bourgeois , de
Besançon , ont licencié trente ouvriers ;
ceux qui n'avalent pas atteint la
soixantaine ont été replacés ; la fa-
brique d'assortiments Glérian vingt-
cinq ; les établis sements Mercier , à
Morteau , hui t  ; les usines  Magistcr
(Maich e et Charquemont),  dix , etc.

Au Russes', des femmes mariées ou
Jeunes filles dont les salaires consti-
tuaient des revenus d'appoint , ont été
invitées à rester chez elles. Cependant ,
aucun des ouvriers licenciés ne s'est
déclaré comme chômeur. Aucun fonds
de chômage n 'a été ouvert. Des dis-
cussions sont en cours à Paris, en
ce qui concern e les modalités de finan-
cement d'un éventuel Fonds national
de chômage.

Sur le plan de la défens e de ce
secteu r industriel , les représentants
des deux grandes fédérations patro-
nales horlogères se sont réunis la

semaine dernièr e à Besançon. Les déci-
sions internes qui ont été arrêtées ne
seront évidemment portées à la con-
naissance du grand public qu 'au mo-
ment de leur mise en application.

En a t t endan t , on ne peuL prévoir
d'améliorations en janvier et février
qui sont des mois calmes et, compte
tenu dos stocks actuels , les spécia-
listes estiment qu 'il serait vain d'espé-
rer un retour à la situation normale
avant six mois.

Le recul de nos exportations
horlogères

(C.P.S.). — En novembre, avec un
total de 111,5 millions de francs, nos
exportations horlogères marquent un
fléchissement de 29,3 millions par rap-
port au chiffre  de novembre 1957.
C'est le plus fort recul enregistré pour
l'année en cours. Mais si l'on compare
les chiffres mensuels de 1958 avec
ceux de 1957, on constate qu 'ils sont
tous , sans exception , en régression.
Celle-ci s'inscrit entre 5,9 millions
pour janvie r et 29,3 millions pour
novembre. Pour les onze premiers mois
de l'année , le chiff re  de 1013,7 mil-
lions de francs est inférieur de 167,1
millions au chiffre correspondant de
1957.

Cette régression en valeur se reflète
également sur le volume de nos expor-
tations horlogères, où tous les chiffres
mensuels sont également inférieurs à
ceux de l'an dernier. Nous avons ex-
porté , pendant les onze premier s mois
de l'année, 32,49 millions de pièces,
contre 38,81 millions pour la période
correspondante de 1957. Le recul est
ainsi de 6,32 millions de pièces, dont
872,000 pièces pour le seul mois de
novembre. La régression la plus con-
sidérable a été enregistrée en juillet
avec 904,000 pièces. - 

L'utilisation pacifique de l'énergie atomique
et la protection contre les radiations

Un projet de loi qui soulèvera d'âpre s débats aux Chambres fédérales

Da notre correspondant de Berne :
A insi que nous l'avons annoncé dans

notre édition de lundi , le Conseil f é d é -
ral a exposé un proje t  de loi sur l' uti-
lisation paci f ique  de l'énergie atomi que

et la protection contre les radiations.
Notre premier article a présenté la
position juridique du gouvernement qui

n'a pas retenu la solution étatiste.
Voyons , en raccourci , ce que contient
le projet de loi .

Un premier chap itre, de trois articles
seulement, déf ini t  l'énergie et le com-
bustible nucléaires, les installations
atomi ques , les résidus radioact i fs , puis
établit , selon les princi pes déjà mis
en vigueur par des arrêtés spéciaux ,
la base légale des subventions pour la
recherche atomique.

Les six articles suivants tirent les
conséquences prati ques de la position
die princi pe que je viens d'exposer.
C'est-à-dire qu 'il énumère les mesures
administratives qui s'app li queront au
domaine de l'énergie atomi que. En
bref , ils règlent le système de l'autori-
sation.

Quiconque voudra construire ou ex-
ploiter une ins ta l l a t ions  atomique , trans-
porter , céder, recevoir ou détenir des
combustibes nucléaires ou des résidu s
radioactifs , les importer , les exporter ,
en assurer le transit , exporter de
l'énergie produite par une usine ato-
mi que , devra demander une autorisa-
tion. C'est le Conseil fédéra l ou un of-
fice désigné par lui qui statue sur une

telle demande.
La sauvegarde de la sûreté extérieure

du pays, le respect de ses engagements
internationaux , la protection des per-
sonnes et des droits d'autrui doivent
être pris en considération pour accorder
l'autorisation , la refuser ou la soumet-
tre à des conditions.  Elle sera refusée
si le requérant  ne fournit  pas « les
sûretés qui lui incombent, ou s'il
n'offre pas toute garantie quant à
l'observation des dispositions légales ».
(Voilà , je le note en passant , une dis-
position qui ne sera pas facile à ma-
nier et qui n 'exclut pas tout danger
d'arbitraire.)

A ce droit d'autorisation , la loi
ajoute , au bénéfice de la Confédération ,
un droit de surveil lance lui permettant
d'ordonner en tout temps les mesures
qui s'imposent pour assurer la pro-

tection des personnes et des biens
d'autrui, comme îussi dès intérêts su-
périeurs de la communauté politique,

Le problème
de la responsabilité

Le troisième chapitre confie au Con-
seil fédéral le soin d'édicter des pres-
cri ptions sur la protection contre les
radiat ions  ionisantes , alors que le qua-
trième chap itre , le plus long, puisqu 'il
ne comprend pas moins de seize arti-
cles, traite de deux questions particuliè-
rement importantes : la responsabilité
civile et l'assurance.

Les dangers qui résultent d'une ins-
tal la t ion atomi que ne sont certes pas
négligeables , on aurait tort toutefois
de les exagérer. Le message écri t, à
ce propos :

Les expériences faites en Amérique ont
démontré que la proportion des accidents
survenus dans les Installations atomiques
est nettement inférieure à ce qu 'elle est
dans les autres entreprisés Industrielles.
S'aglssant Ici d'une nouvelle Industrie, 0
faut pourtant s'attendre à des surprises
que les plans les plus soigneux ne suffi-
sent pas à prévenir. Quoi qu 'il en soit.
ces dangers sont Incomparablement plus
faibles que ceux auxquels chacun d'entre
nous est exposé quotidiennement en rai-
son du trafic moderne. Selon des esti-
mations faites en Amérique , la probabilité
de mourir dans un accident de la circu-
lation est de 1 pour 5000, tandis que le
risque de perdre la vie dans un accident
causé par un réacteur atomique n 'est que
de 1 pour 500 millions.

11 n'empêche que l'on doit préciser ,
et de manière aussi  strict e que sévèr e,
les responsabilités de ceux qui exploi-
tent des ins ta l la t ions  atomi ques. Cette
responsabilité ne peut être toutefois il-
limitée. Aussi , la loi dispose-t-elle que
l' exp loitant répond du dommage jusqu 'à
concurrence de 30 millions. Cette som-
me est fixée « pour chaque installation
atomi que ou chaque détenteur de com-
bustibles radioactifs » .

Voilà donc le princi pe, qui est assorti
de nombreuses modalités dans le détail
desquelles je ne puis entrer ici , pour le
momen t, ce chap itr e, le plus important
du projet , méritant une étude spéciale.

En cas de sinistre
Enfin , nous sommes ici dans un do-

maine où il faut  prévoir le pire, ce que

le message appelle prudemment  « le
cas des grands dommages », en un mot
la catastrophe, qui très probablement
ne se produira jamai s.

Si toutefois il fa l la i t  un jour déplo-
rer un sinistre grave , la Confédération
devrait intervenir. En effet  — et je
cite une fois encore le message — « un
dommage atomi que di f fère  fondamenta-
lement d'une catastrop he due aux for-
ces de la nature, puisque , le risque
est créé par l 'homme lui-même et que,
dans le cadre de la nouvelle loi , la
Confédération en autorise expressément
la création ».

Mais , après les experts, le Conseil
fédéral est d'avis qu 'il ne convient
pas , dans la loi , de délimiter la res-
ponsabilité de l'Etat. Il préfère laisser
à l'Assemblée fédérale le soin de choi-
sir la solution la p lus appropriée au
cas concret qui pourrait  se présenter.
C'est elle qui édicterait alors , selon les
besoins, un « règlement d'indemnisa-
tion » permettant de couvrir les dom-
mages et de satisfaire les demandes
de réparation exigeant des moyens su-
périeurs à ceux que l'assurance met à
disposition.

En attendant ce règlement , le Conseil
fédéral peut prendre toutes mesures
provisionnelles qui s'imposent.

Encore une fois , si l'on prévoit que
la Confédération devra , dans  certains
cas, contribuer à réparer les dommages ,
c'est par souci de précaution , une pré-
caution dont on a tout lieu de croire
qu'elle se révélera superflue.  Mais , du
point de vue psychologi que tout au
moins , le superflu est ici une chose
bien nécessaire.

Voilà un aperçu , bien sommaire, je
le concède, du projet soumis aux
chambres et qui , sans aucu n doute,
soulèvera d'â pres débats.

La Confédération s'aventure ici sur
un terrain en friche. Elle doit faire
ses expériences, d'où le champ très
large laissé soit au Conseil fédéral soit
à l'Assemblée fédérale pour les mesures
d'exécution. Si quel ques incertitudes
subsistent , il ne faut  pas s'en effraj 'er.
Une loi , même mise au point par
l'august e parlement helvétique , n 'est
jamais une œuvre parfaite et l'on peut,
en tout temps, l'améliorer.

G. P.

Le petit meuble
qui vous manque...
... vous le trouverez
au deuxième magasin

de

Meubles G. MEYER
rue des

Fausses-Brayes
NEUCHATEL

Visitez notre grand
rayons pécial ,

un choix unique
en son genre I

Couvertures
de laine

unies, 100 % en laine
de tohte. Fr. 57:—. E
Notter , Terreaux 3. Tel
5 17 48.

• . " . • • • .

REFLETS DE LA VIE DU PAY S

La Suisse ne quittera pas
l'U.E.P. le 1er janvier

Le département fédéra l de l'écono-
mie publique communi que :

La rumeur émanant prétendument
de Zurich et d'après laquelle la Suisse
serait sur le point de quitter l 'Union
européenne des paiements est dénuée
de tout fondement. Conformément au
communiqué que nous avons déjà pu-
blié à cet égard le 26 novembre der-
nier , le Conseil fédéral n 'a pas fait
usage pour le 31 décembre de la pos-
sibilité de retrait qui lui était ouverte.
La Suisse restera donc membre de
l'Union au moins jusqu 'au 30 juin
1959, date jusqu 'à laquelle l'O.E.C.E.
devra décider de toute manière du
renouvellement de l 'Union.

Une ordonnance nouvelle
sur l'avancement militaire
Le Conseil fé déral  a apporté

quelques modifications à l'ordon-
nance sur l'avancement dans l'ar-
mée. Ainsi, les commandants de ré-
g iment d'infanter ie de landwehr
pourront , dorénavant , être promus
colonels après avoir revêtu pendant
deux ans {jusqu 'ici quatre ans), le
grade de lieutenant-colonel. Les ca-
p itaines qui prennent le commande-
ment d' un bataillon de fusiliers de
landwher devront de nouveau ac-
comp lir l'école centrale 2 pour être
promus majors. De p lus , de nouvel-
les dispositions règ lent la promotion
au grade d' appointé et de sous-of f i -
ciers de l'état-major de l'armée.

CONFÉDÉRATION

Des cartes d'identité
pour les enfants

Tous les écoliers âgés de douze ans
et plus recevront , dans les classes de
Sion , une carte d'identité. Elle servira
pour les sorties du soir et pour l'en-
trée à différente s  manifestat ions pu-
bliques, principalement à la patinoire.

VALAIS

Une première tour
1 d'habitation

ZOUG, 15. — La S.A. pour des habi-
tations à bon marché fut fondée à
Zoug en 1955 pour lutter contre la
pénurie de logements et en particulier
pour mettre des appartements à dispo-
sition des familles nombreuses. La
commune de Zoug a souscrit 40 % du
capital de cette société et mis, à la
rue de Baar , du terrain à la disposi-
tion des corrstruotëurs. Un tiers pour
le moins des appartements doivent être
réservés à la ville , qui en assurera la
location . Ces derniers jours eut lieu
la cérémonie d'inauguration d'un cin-
quième bloc d'habitations, en l'espèce
une tour de 31 mètres, avec 11 étages
et 21 appartements de quatre pièces.
11 s'agit là de la première tour d'ha-
bitation de Zoug.

ZOUG

La « Hovag » achète
son deuxième château

COIRE, 15. — Le château de Razen-
Rhaezuens , aux Grisons , a été acheté
par la société Hovag, de Domat-Ems,
pour le montant  de 210.000 francs. Cette
société avait déjà acheté , il y a quel-
ques années , le château de Halden-
stein.

GRISONS

Inauguration du monument
à la mémoire

de R.-L. Piachaud
Dimanche a été inauguré le monu-

ment , érigé au square Toepffer , à la
mémoire de l'écrivain René-Louis Pia-
chaud. La cérémonie s'est déroulée en
présence des autorités et de Claude-
Louis Piachaud, f i l s  du défunt . M. Paul
Balmer évoqua la mémoire de l'hom-
me de let t res  qui fut  un grand poète
et l'adaptateur avisé d'œuvres de
Shakespeare.

M. Dupont , président du Conseil
d'Etat, prit également la parole et
M. Marcel Guinand déposa des palmes
devant le monument.

GENÈVE
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I Faites vos achats de fêtes !
§ dans Neuchâtel illuminé 1
w Du 13 décembre à la f i n  du mois, le centre de JŒ

f  

Neuchâtel spécialement décoré pour les f ê tes  de f S
f i n  d'année sera illuminé dès le cré puscule. os*

Pour facil i ter vos achats , les fermetures des Kg
°|ï lundi matin et mercredi après-midi sont sup- «
^V° primées et les magasins seront ouverts tous les °{k
*5 soirs y compris le samedi , jusqu 'à 18 h. 30. Uf
çM Association du commerce de détail 0y ~r
gS Neuchâtel Ml

Ê̂jÊÈjÊÊJ^m .̂ de nouveau des
'jfSfë^pl fk billets du dimanche

Dès le 1
20 décembre . ,

WMÎJj ltiÊKF simp,e
§̂ pr pour retour

Valables du 20 décembre 1958 au
22 mars 1959 pour le voyage aller
le samedi ou le dimanche , et pour
le retour le dimanche ou le lundi;
valables aussi

à Noël:
pour le voyage aller du mercredi
24 au dimanche 28 décembre ,
et pour le retour du jeudi 25 au

f 

lundi 29 décembre;

au nouvel an:
pour le voyage aller du mercredi
31 décembre au dimanche 4 janvier,
et pour le retour du jeudi
1 er janvier au lundi 5 janvier

»$¦ Prix minimum du billet:

#r t '-M 2e classe 3 fr. 50 1re classe 5 fr.

Renouvellement des abonnements
à la «Feuille d'avis de Neuchâtel»

pour 1959
Nos abonnés recevront cette semain e

encarté dans leur journal

un bulletin de versement
au moyen duquel ils pourront renouveler

SANS FRAIS , leur abonnement

Le tarif des abonnements est le suivant :
1 an Fr. 36.-
6 mois » 18.25
3 mois » 9.25

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchât el »

Compte postal IV 178 I\ J

Mesdames !
Raccommodages, couture ,
tricots, repassage, travail
prompt et soigné, prix
modéré. On cherche et
reporte à domicile, à
Neuchâtel ou aux envi-
rons. Adresser offres
écrites à E. W. 5096 au
bureau de la Feuille
d'avis.

BLANCHISSERIE
f DE BOUDRY
«; Faubourg Ph.-Suchard 3, tél. 6 40 39 ||
S> On se rend à domicile
> pour prendre et livrer le linge i ;
< ; Travail prompt et soigné ]|
!; LINGE PLAT |l
jwutwtwwwwwwwtw tww

COIFFEUR
célibataire . 44 ans, cher-
che à faire la connais-
sance d'une collègue, en
vue d'ouvrir un salon
en collaboration . Par la
suite, mariage pas exclu.
Adresser offres écrites à
M. P. 5121 au bureau de
la Feuille d'avis.

PRÊTS
Service de prêts S.A.
Tél. (021) 22 52 77
Luclnge 6, Lausannt

Pour Neuchâtel, Fribourg et le Jura
bernois, nous cherchons

ENTREPRISE
de la branche construction
désireuse de s'intéresser à la vente et à la
pose de

revêtements acoustiques
déjà très répandus. Affaire de rapport. —
Adresser les offres sous chiffres J. 19049 Z.,
à Publicitas , Zurich 1.

>—g) NETTOYAGE CHIMIQUE A'
ATTENTION ! |T1

Notre nouveau parc dp machines nous permet de réduire nos DÉLAIS -ZE?DE LIVRAISON DE 2-3 (OURS. Service d'auto pour Neuchâtel. ^*

C V H D C C C TEINTURERIE c£
C A rKLJ J  NETTOYAGE CHIMIQUE ÎS

Semaines de propagande, maintenant 10% de rabais

R Ô T H L I S B E R G E R  - BÂLE - 20, rue du Théâtre
Magasin de Neuchâtel, rue des Sablons 57 — Tél. 5 55 64

Vins fins du paya L̂, et étrangers A T
m. Apéritifs et vins liquoreux Jw

f 

Liqueurs douces m
Spiritueux AW

f

Asti - Mousseux 9
Champagnes L̂

Un superbe choix de plus de ^T300 sortes différentes f̂
P. BERGER \< Epicerie fine - Ru* du Seyon ^b

SALON
genre anglais, confortable, état de neuf , 4 fau -
teuils, 1 canapé, velours rouge. A vendre à prix
avantageux. Tél. 5 62 71.

II est prudent de réserver
sa table

aux galles!
pour le jour de Noël à midi.
Excellent menu ! Tél. 5 20 13.

\. JB
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L'Imprimerie Centrale
1, TEMPLE-NEUF, A NEUCHATEL

tient à la disposition des familles en deuil
un grand choix de

CARTES DE REMERCIEMENT
Elle est prête à exécuter les commandes

avec soin et dans le plus bref délai

IfiitiiiiD iiiiiiiiiiiimum n ¦iiiiiiiiin u

[ RÉPARATIONS DE CHEMISES

| Confection de beaux cols, même sans étotfe !¦ de rechange. Courts délais de livraison |

TIP-TOP CHEMISERIE
¦ ru« du Concert , chalet vis-à-vis de la i

« Feuille d'avis », NEUCHATEL
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Au premier étage, salle pour sociétés û

***************

On cherche

2 ou 3 musiciens
pour le 1er Janvier. —
Tél. (032) 7 02 15.

Automobilistes ! I

Plus de Fr. 100.- I
d'économie

chaque année

ECONOMIC

Association
d'automobilistes

Secrétariat : case 1053
NEUCHATEL 1

Notre action de Noël:
1 carte de membre
gratuite pour 6 mois
+ 1 cadeau utile

Ià  

tous ceux qui
nous enverront

simplement
avec leur adres-
se, le No des
plaques, la di-
mension des
pneus et la
marque de leur
voiture.

Fr. 8000.-
à Fr. 10.000.-

sont cherchés pour af-
faire sérieuse, Intérêts et
remboursement selon en-
tente. Adresser offres
écrites à L. E. 5120 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Dégustation tous les Jours
Jusqu'à 22 heures

PRÊTS
BANQUE EXEL

NEUCHATE L
Avenue Rousseau 5

FIANCÉS
Ne laissez pas passer une aussi bonne occasion

de vous bien meubler et à bon compte, en faisant,
sans tarder , l'acquisition de notre mobilier réclame
spécialement composé à l'Intention des bourses
modestes. Pour 3950 fr. seulement. Cet ameuble-
ment comprend : 1 magnifique chambre à coucher
en noyer ou en bouleau avec armoire 4 portes,
lits avec encadrement et élégante coiffeuse ; literie
« Original-Schlaraffia » , garantie 10 ans ; la salle
à manger est composée de : 1 buffet de service,
une table à rallonges et 4 chaises assorties. Ce
mobilier est complété par un très beau salon
moderne ainsi que par une table de cuisine,
4 tabourets, 1 couvre-lit à choix, 1 tour de lit et
un tapis de milieu .

De très larges facilités de paiement sont accor-
dées sur demande. Téléphonez-nous dès aujourd 'hui
ou écrivez-nous et nous vous ferons parven ir toute
documentation concernant oe mobilier . C'est avec
plaisir que nous viendrons vous chercher en voi-
ture, au Jour et à l'heure que vous désirez et sans
engagement de votre part. Emmagasinage gratuit
oendant 2 ans. — Jean Theurillat , Cressier-ameu-
blement, Cressier (Neuchâtel), tél . (038) 7 72 73.

M^H^BfBniimc du QialtÏB Bjj l

HOCKEY SUR GLACE
Samedi 20 décembre, à LAUSANNE

LAUSANNE - YOUNG SPRINTERS
Départ : 18 h. 15 Fr. 9—

Vendredi 26 décembre , à BERNE

BERNE - YOUNG SPRINTERS
Départ : 18 h. 15 Fr. 6—

1/llf Ŝmmm
NEUCHATEL Tél. 5 82 82

EDITEUR ZURICOIS
cherche pour raison d'organisation

IMPRIMERIE
de premier rang pour l'impression d'un annuaire de
200 pages en langue française qui , depuis une dizaine
d'années, a été imprimé en Suisse alémanique.
Les intéressés sont priés de s'adresser, avec indication s
de leur capacité, au chiffre C. 19054 Z. à Publicitas ,

Zurich 1.

y Vous trouverez le parf um M

y Tabac blond de Caron Q

9 1H  ̂ Sà la

wm Venez l' essayer sur vous-même, mA
sans engagement , à notre comptoir I

de parfumerie.
Nous prenons l'impôt de luxe

Rj à notre charge M

. A vendre poux cause
de départ

garde-robes
complète, soit : divers
manteaux, pèlerine de
fourrure , robes, chaus-
sures, sacs à main, etc.,
tailles 38 à 42 , le tout
en parfait état et à bas
prix. — Mme Tlsslères,
Ecluse 15, 2me étage, de
14 à 19 heures.

On donnerait en loca-
tion bon

PIANO A QUEUE
1 m. 90

Offres sous chiffres P.
7086 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

^BURÀ
Plâtre en

tous genres
Plafonds

préfabriqués
Devis sur demande
TEMPLE-NEUF 10

! Tél. 5 21 64

Chapeaux

BORSALINO
Seul dépositaire

Seyon 14

rêvé de Madame ! É̂

L. CARRARD J17> , Epancheurs 9 Neuchâtel .«I
llll<. Tél> 5 20 25 ^ %JI
1||||§V A 20 m. de la place Pury -ŝ ~

f§ <t. COMBE-VARIN S.A.

ÇW T̂ COMBUSTIBLE
Vir* Tél. 81445

| 07m Aujourd'hui |
Nelilateloise la poularde
f?5 85 88 pochée au riz
Terreaux 7 sauce suprême

S,» rk+rk mmmmmmmmmmmmmwâ

J pour 
^

TEINTUR ER IE

AU CHIKITO
G. AUBRY TÉL. 5 18 45
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Aujourd'hui a 20 h. 30
Demain 15 h. et 20 h. 30
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Echec au porteur

Les allocations de renchérissement
au personnel fédéral

Au Conseil national M. Streull s'oppose à toute proposition
qui irait plus loin que celles de l'exécutif

BERNE, 15. — Le Conseil national s occupe, lundi soir , du versement
d'une allocation de renchérissement au personnel fédéral pour 1959. Plu-
sieurs orateurs participent à la discussion générale.

M. Duebi (soc, berne) regrette que
les propositions de l'Union fedérat ive
et des associations du personnel
n'aient pas été acceptées par le Con-
seil fédéral , dont le projet prévoit
une allocation de 3,5 pour cent.
L'Union fedérative avait proposé 4
pour cent , taux qui aurait mieux tenu
compte du coût effectif de la vie.

M. Munz (indép., Zurich) pense que
le problème des allocations de renché-
rissement au personnel fédéral pour-
rait être réglé d'une manière plus ra-
tionnell e. L'obligation qu'a le parle-
ment de discuter chaque année en
décembre cette question n 'est qu 'une
perte de temps et il devrait être pos-
sible de mettre sur pied une régle-
mentation plus simple. M. von Grey erz
(rad., Berne) apporte l'adhésion de la
majorité du groupe radical aux pro-
positions de la commission qui vont
un peu plus loin que le projet gou-
vernemental et représentent une dé-
pense supplémentaire d'environ 870.000
francs. M. Schuler (cons. c. s, Zu-
rich) appuie la proposition de la ma-

jorit é de la commission de relever la
garantie minimum , ce qui vaudra un
supplément annuel de 35 francs à en-
viron 17.0(10 gens et fonctionnaires de
la Confédération. M. Gendr e (cons. c.
s., Fribourg) appuie le projet , tout en
espérant être payé de retour , lorsqu 'il
s'agira de fixer les prix des produits
de l'agriculture.

FERME RIPOSTE DE M. STREUU
M. Streuli , chef des finances et des

douanes, rappelle le point de vue du
Conseil fédéral , lequel reste opposé à
toute compensation anticipée du ren-
chérissement , parce qu 'elle favoriserait
encore davantage la hausse des prix et
entraverait les efforts entrepris pour
freiner cette hausse. Or, en dépit de
toutes les mesures prises et de la
baisse des prix de gros, l'Indice du
prix de la vie a subi une courbe ascen-
dante jusqu 'à ces derniers mois. Les
considérations de politique économique
s'opposent même à de nouvelles aug-
mentations de salaires. Le Conseil fé-
déral s'en tient donc à ses proposi-
tions.

M. Streuli relève au surplus que la
situation faite aux fonctionnaires de
l'Etat n'est pas critiquable , loin de là.
A deux reprises, le salaire réel a été
amélioré et maintenant c'est la durée
du travail qui va être réduite . Pour
toutes ces raisons, la solution d'en-
tente du Conseil fédéral mérite d'être
acceptée.

L entrée en matière est votée tacite-
ment. La discussion des articles est
renvoyée à mardi et la séance est le-
vée.

LA CHAUX-DE-FONDS

Un violent incendie
ravage deux immeubles

de l'avenue Léopold-Robert
(c) Lundi , à 17 h. 59, les premiers se-
cours étalent Informés que le feu
s'était déclaré dans les combles de
l'Immeuble Léopold-Robert No 59. Ils
se rendirent immédiatement sur les
lieux. Devant l'amp leur que prit- rapi-
dement le sinistre, cinq groupés de
renfort et la Çp. I furent à leur tour
alertés. Dès que les flammes percè-
rent le toit , chassées par un vent vio-
lent , elle s'attaquèrent à l 'immeuble
voisin portant le numéro 57.

Pendant plus d'une heure, les pom-
piers travaillèrent d'arrache-pled pour
empêcher le sinistre de s'étendre et
de s'attaquer aux appartements des
deux immeubles. Des tonnes d'eau fu-
rent déversées sur les foyers qui fi-
nirent par être maîtrisés. Vers 20 heu-
res, on pouvait considérer que le dan-
ger était écarté.

Les dégâts sont très Importants. Les
toitures et les combles des deux Im-
meubles , qui ont trois étages, sont
détruits. Les mobiliers des apparte-
ments ont pu être protégés en partie
des flammes, mais ils ont néanmoins
subi de trèg gros dégâts dus à l'eau
qui s'est écoulée le long des murs jus-
qu 'au rez-de-chaussée. L'immeuble du
café-restaurant du Terminus , qui est
contlgu au No 59, a été protégé, et
apparemment n'a pas subi de dégâts.
Un pompier a dû être évacué, légère-
ment intoxiqué par de la fumée.

L'incendie ayant pris naissance à
Pheure de la sortie des fabriques , un
nombreux public a suivi le travail des
pompiers. La circulation a été Inter-
rompue sur une partie de l'artère sud
de l'avenue Léopold-Robert. Vers 22
heures , bon nombre de pompiers ont
pu être licenciés. On ignore j usqu 'ici
les causes du sinistre.

Intoxiqués par des gaz
(c) Lundi , à 14 heures , une fuite s'est
produite dans une conduite souter-
raine de gaz, devant l'immeuble Coin-
bettes 15. Une personne, âgée de 50
ans, qui est en vacances chez des pa-
rents , dans l ' immeuble , ainsi  qu'un pe-
tit  enfant  de six ans , ont été subite-
ment intoxiqué s par les gaz. Ils ont
été transportés à l'hôpital.

Le personnel des services Industriels
s'est rendu sur les lieux pour effec-
tuer les rép arations nécessaire et évi-
ter le retour de nouveaux accidents .

LE LOCLE
Une forte explosion

(c) Lundi , à 1 h. 20, les premiers se-
cours étaient alertés une explosion de
butagaz venan t  de se produire dans un
appartement , aux Rep lattes 3.

Les dégâts sont importants et le lo-
cataire qui a été brûlé aux deux bras
et au visage a été transporté à l'hô-
pital.

LA BRÉVUVE
La pluie est bienvenue

(c) La neige tombée mercredi et jeu di
de la semaine dernière et qui  a t te ignai t
20 à 25 cm. d'épaisseur a presque
disparu grâce aux chutes de pluie de
vendredi et surtout de samedi. Nos
agriculteurs en sont fort heureux : de
nombreuses semaines de soleil et de
froid sec avaient fortement réduit le
niveau des citernes qui étaient presque
vides , si tuation qui donnait  de l'in-
quiétude aux fermiers.

Entretiens de Gaulle-Dulles
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E ;

Trois problèmes ont été évoqués au
tours de cas entretiens, savoir : le
itatut de Berlin et U réponse à don-
ner à M. « K. », la situation économi-
se de l'Europe face à la décision bri-
linnique d'opposer une zone de libre-
toange an Marché commun, l'avenir
li l'organisation atlantique enfin , avant
k réunion plénlère de l'OTAN qui
tommenee aujourd'hui an palais de
Challlot,

Un message verbal
de M.  Eisenhower

La conversation la plus Importante
•rt celle qui a permis à M. John Pos-
ter Dulles et au général de Gaulle de
procéder à un tour d'horizon appro-
fondi. De source autorisée, on souligne
le caractère cordial die cette réunion
gai a duré pré» de deux heures, les
deux Interlocuteurs étant l'un et l'au-
tre assisté s de personnalités diploma-
tiquement qualifiées .

Selon des informations puisées aux
meilleures source s, M. John Poster Dul-
les aurait transmis au général de
Gaulle un t message verbal » du prési-
dent Eisenhower , message dans lequel
le président des Etats-Unis exprime-
rait au chef de l'Eta t ses vues per-
sonnelles sur les grands probl èmes de
l'actualité. Il- s'agit d'un document de
caractère officieux qui, de ce fait, ne
laurait être publie.

Fermeté sur Berlin
Venons-en maintenant  aux différents

points de ce tour d'horizon. En ce qui
Concerne Berlin , les deux hommes
d'Etat ont pris acte du communiqué
tripartite de la veille , rejetant les pro-
positions de M. « K. » suggérant d'ac-
corder à l'ancienne capitale allemande
le statut de ville libre garanti  par les
Nations Unies. Après un échange de
vues détaillé sur le fond de la ré-
ponse à envoyer au Kremlin, le géné-
ral de Gaulle et M . John Poster Dul-
les sont tombés d'accord sur la néces-
sité de « faire preuve de fermeté >
vis-à-vis des prétentions soviétiques.

Le rôle de la France
tans l'organisation atlantique

Deuxième sujet de discussion , 1« let-
tre de Gaulle à Eisenhower sur l ' inté-
rêt qu'il y a à repenser l'a l l iance
•tlantique , et plus précisément enco-
re, selon les vues du président du
Conseil français , à faire de la France
Un partena ire à égalité de droit de la
Grande-Bretagne et des Etats-Unis.

Toujours d'après les mêmes sources
autorisées, M. Dulles serait d'accord
que les conversations déjà engagées à
ce sujet soient continuées et approfon-
dies. Il n 'y aurait  donc pas , comme on
l'a laissé entendre à Londres et même
à Washington , refus catégorique des
Etats-Unis d'accroître le rôle de la
France dans l'organisation atlantique.

L'abstention américaine
dans le débat de VO.y .V.

sur la question algérienne
Troisième point de conversation ,

l'attitude du délégué américain aux
Nations Unies qui s'est abstenu dans
le débat sur l'affaire algérienne. Au-
cune précision n 'a été fournie sur
l'explication donnée par M. Dulles à
ce vote dont le moins qu 'on puisse
dire est qu 'il a surpris très désagréa-
blement les milieux gouvernementaux
français. On a de bonnes raisons de
penser malgré tout que le ministre
américain a essayé de minimiser la
portée de cette abstention , en disant
qu 'il s'agissait là d'un vote tactique,
et non pas d'une prise de position sur
le fond même du problème algérien.
M. Cabot Lodge, le délégué américain ,
aurait agi « sur sa propre initiative »
et sans conseil préalable du départe-
ment d'Etat. Cette explication pure-
ment circonstancielle laisse très scep-
tiques les observateurs diplomatiques
parisiens. Leur opinion est moins
nuancée : pour eux , l'attitude de M.
Cabot Lodge traduit une « constante »
de la politique américaine, qui a été
et demeure de canaliser les courants
nationalistes plutôt que de les com-
battre à visage découvert.

M.-G. G.

PEIIY
lin vol

(c) Un vol avec effract ion a été com-
mis vendredi à la tombée rie la nuit
dans une maison neuve. C'est le pro-
priétaire qui , à son retour , s'en aper-
çut. U constata qu 'on avai t  p énétré par
une fenêtr e ouverte et fracturé un se-
cré tn i rc -b i l io thè que pour s'emparer de
p lus ieurs  centaines de francs. La po-
lice recherche activement le voleur.

En ITALIE, le comité central du
mouvement social a confirmé son in-
tention de lutter contre « l ' instauration
d'un régime démo-chrétien ».

Sora, _ une ville de 22 ,000 habitants ,
située à 80 kilomètres au sud-est de
Rome , est inondée par la crue du
fleuve Lirl , crue provoquée par les
pluies torrentielles. La hauteur des
eaux dans certains quartiers atteint un
mètre.

Une nouvelle phase de l'activité
éruptive de l'Etna a commencé hier.
Le cratère a des jets de cendres et
des vapeurs grises qui se sont élevées
à plusieurs centaines de mètres.

En ESPAGNE , un tribunal militaire
a condamné à quatre ans de prison
une laborantlne de 29 ans accusée
d'activités communistes .

Aux PAYS-BAS, M. Beel , ministre
d'Etat , a été chargé par la reine d'une
mission d'information pour chercher
le moyen de résoudre aussi rapidement
que possible la crise ministérielle.

En ALLEMAGNE ORIENTALE , la dé-
légation conduite par M. Ulbricht est
rentrée à Berlin-Est après un séjour
d'une semaine en Pologne.

Au JAPON, environ 130,000 mineurs
sesont mis en grève pour une durée
indéterminée. Us réclament une prime
de fin d'année. Les compagnies qui
les emploient ont décidé le lock-out.

Au NIGER, des élections se sont dé-roulées dimanche pour pourvoir au
remplacement de l'Assemblée territo-riale, dissoute le mois dernier à la
suite de la démission , après le réfé-rendum , de plusieurs conseillers terri-
toriaux.

Aux ETATS-UNIS, Mme Eleanor
Roosevelt a révélé que M. Khroucht-
chev lui avait affirmé qu 'en « cas de
conflit mondial l'Europe occidentale et
la Grande-Bretagne seraient anéanties
en une j ournée ». M. « K. » a ajouté
que les Etats-Unis seraient détruits au
cours de la deuxième journée.

Un jeune garçon
est dans le coma
depuis trois ans

FRANCE
A Lons-le-Saunier

Le 11 décembre 1955, alors qu 'ils re-
venaient d'une petite fête ' à Montmo-
rot , près de Lons-le-Saunier , deux ca-
marades , André Bayard et Paul Balay
éta ient  fauchés par un e  auto ; le pre-
mier fut  tué ; Paul Balay, lui , hospi-
talisé depuis à Lons-le-Saunier, a en-
tamé sa qua t r i ème année de coma. II
n 'est nourri  qu 'à l'aide d'une sonde
stomacale et ne respire qu'avec le se-
cours rie la trachéotomie .

Depuis le jour rie l 'hospitalisation
de son fils , Mme Balay est à son che-
vet ; c'est elle qui a l imente son fils ,
le fait respirer , le lave et monte la
garde autour de son silence. Elle pale
ce droit d'être à côté de son fil s par
une foule de menus travaux auprès
d'autres malades . Elle met tout en
rouvre pour le sauvetage de son fi ls ,
mue par un espoir qui défie même la
science.

Gigantesque incendie
de forêt en Californie

ÉTA TS-UNIS

118 maisons détruites
SAN JUAN CAPISTRANO (Califor-

nie), 15 ( Reuter). — Les habitants du
vil lage de San Juan Hot Springs, en
Californie , ont dû abandonner immé-
diatement leurs demeures , car l'on
avait perdu tout contrôle de l'incen-
die de forêt qui faisait rage dans les
montagnes au nord-est de la localité.
L'incendie est si violent qu'on l'aper-
çoit de Hollywood , soit à plus de 100
Kilomètres de distance.

Le feu a dévasté 83 kilomètres carres
de forêts et détruit 118 maisons. Plus
de mi l le  volontaires combattent le si-
nis t re  qui menace 20 autres habita-
tions. Les habi t ants  de la région ont
été évacués. On ne signale toutefois
pas de victimes.

A la recherche
d'explorateurs belges

dans l'Antarctique

BELGIQ UE

MOSCOU, 15 (A.F.P.). — Selon un
télégramme reçu à Moscou de l'Antarc-
tique, le pilote soviétique Victore Pe-
rov et ses compagnons ont découvert
deux tentes à 5 km. de la montagne
Sphinx, en direction du dépôt belge.
Ils se sont posés et ont vu autour des
tentes le matériel des quatre hommes
disparus, ainsi qu'un traîneau . On
suppose que les explorateurs belges ont
voulu poursuivre leur progression vers
le dépôt belge à marche forcée en
abandonnant leur matériel.

Découverte de traces
Un nouveau télégramme d<u capitaine

de Maere, commandant en second de
l'expédition antarctique belge , est par-
venu à Bruxelles . Il annonce que
l'avion soviétique a trouvé les traces
des quatre hommes victimes d'un ac-
cident au dépôt D-3. Ces traces sont
« sculptées » par le vent, donc relati-
vement anciennes. Le capitaine de
Maere estime que les quatre hommes
doivent se trouver lundi à 40 km . en-
viron du dépôt. Il précise que les re-
cherches continuent et que les condi-
tion s d'observation sont idéales.

Mage de Naples
(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

c Le président Nasser ne restera pas
au pouvoir, dit d'Angelo , connu sous le
nom du « magicien de Naples ». Ni les
Américains , ni les Russes n'atteindront
la lune. L'importance de Mao Tsé-
toung diminuera et Eisenhower com-
me Poster Dulles, continueront à neu-
traliser les constantes provocation s de
Khrouchtchev.

» L'année sera économiquement bon-
ne pour les Etats-Unis , Les exportations
alil'emamdes s'adjugeront rie nouveaux
débouchés et l 'Angleterre épouvera des
difficultés en raison de grèves. »

Quant aux femmes, « elles porteront
des vêtements sérieux et longs ».

Enfin , affirme d'Angelo, pas d' espoir
de maternit é pour Sophia Loren avant
deux ans.

«Le Petit monde» se trouve
actuellement en plein océan

SANTA-CRUZ DE TENERIFE (Canaries), 15 (A.F.F.;. _ LA radio
côtière de Ténérife a capté un message du cargo allemand « Berta Enz »
aff i rmant  que le ballon « Le Petit monde » se trouvait hier par 25 degrés 20
de latitude nord et 16 degrés 35 de longitude ouest, soit au nord-ouest des
îles portugaises du Cap vert.

Les quatre aéronautes britanniques
partis des Canaries dan s la nuit de
jeudi à vendredi dernier dans l'inten-
tion de traverser l'Atlantiqu e, se trou-
veraient actuel lement en plein océan
à la hauteur des côte» du Sahara es-
pagnol.

Sans message depuis samedi

Le dernier message reçu en Angle-
terre, vendredi vers minuit, indiquait
que le bâillon avait déjà parcouru 330
kilomètres des 5000 qu'il doit couvrir

pour arriver aux Indes occidentales
britanniques.

Dans la matinée de samedi , un radio
amateur des Canaries signala avoir
capté un message du « Pet it monde »
qui se serait trouvé alors à 412 kilo-
mètres de «on point de départ.

A 17 heures (GMT), les radios bri-
tanniques entra ient enfin en contact
avec le ballon qui signalait sa posi-
tion comme étant à 530 kilomètres de
Samta-Gruz-die-Tenerife. « Des vents
frais souffla ient et tout allait bien. »

Dimanche, aucun message n'a été
capté.

La démission de Mao Tse-toung confirmée
PEKIN , 15 (A.F.P.). — La décision de Mao I se-toung

d'abandonner la présidence de la République populaire de
Chine a été annoncée au cours de réunions tenues récemment
par des responsables du parti communiste dans les principales
administrations publiques, ainsi que dans les établissements uni-
versitaires de la capitale, apprend-on à Pékin.

(Réd. — Selon certains observateurs ,
la démission de Mao Tsé-toung de son
poste de chef de l'Etat semble indiquer
que le leader chinois entend consacrer
désormais toutes ses forces à la direc-
tion du parti communis te. En e f f e t ,

Mao Tsé-toung reste secrétaire g énéral
du part i, autrement dit , il conserve
tous les leviers de commande. On lui
prête l'intention d'assumer bientôt , à la
du monde , le * leadership » du bloc
oriental...

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Après que le rapport .Maudl ing eut
été approuvé , M. Erhard , ministre  de
l'économie d'Allemagne, a présenté le
tableau des mesures provisoire s que
\es Six proposent rie prendre au pre-
mier janvier prochain en attendant
nue les négociations sur une associa-
tion multilatérale entre les Six et les
Dix-Jept puissent être couronnées de
luccè-s.

Par ailleurs, M. Couve de Murville
, annoncé officiellement aux Dix-sept,
comme 11 l'avait fa i t  récemment de-
vant les Six à Bruxelles , que la Fran-
ce ne pourrait revenir qu 'à une libéra-
lisation de 40 % de ses échanges avec
les autres pays de l'O.E.C.E. le 17
décembre prochain.

Proposition des « non-six ¦»
La séance du mat in  a été marquée

par une proposition en trois points
du délégué de la Suède, M. Gunnar
Lange, lequel a demandé :

m Que le conseil réaffirme la dérision
qu 'il a prise le 17 octobre 1957 d'assurer
l'établissement d'une zone de libre-
échange.

0 Que les négociations restent sous
l'égide de l'O.E.C.E.
0 Qu 'une date soit fixée d'ores et

delà pour une nouvelle réunion du con-
seil au cours de laquelle celui-ci rever-
ralt la situation et étudierait quelles au-
tres mesures U est possible de prendre.

La proposition suédoise a recueilli
|e soutien unanime ries représentants
des « non six » .

Pour la France , M. Couve de Mur-
ville a rédigé en séance une proposi-
tion reprenant l'essentiel des proposi-
tions de M. Lange en vue de mettre
«u point une association multilatérale.

Proposition anglaise
PARIS, 15 (A.F.P.). ~ Au cours de

la séance de l'après-midi , sir David
Feccles, ministre du commerce , au nom
de la Grande-Bretagne , a demandé que
la règle des « 3 % » soit étendue aux
dix-sept pays de l'O.E.C.E.

On sait que le traité de Rome pré-
volt qu'au 1er Janvier chaque pays
du Marché commun augmentera ses
contin gents d'importation de 20 %, et
que chaque contingent devra être au
moins égal aux 3 % de la production
nationale. Les six pays diu Marché
commun sont disposés , on le sait , à
étendre la règle des 20 % aux autres
pays de l'O.E.C.E., mais pas la règle
des 3% .

L'ORAGE ECLATE
PARIS, 15 (A.F.P.). — «La Fran-

ee ne négociera en aucune manière
tous la menace », a déclaré M. Cou-
ve de Murville au conseil de
l'O.EC.E. après que sir David Fee-

cles, minis t re  du commerce de
Grande-Bretagne, eut déclaré que
son pays envisagerait de reviser sa
politique commerciale à l'égard de
la France.
s La deuxième partie de la séance du
conseil a été dramati que. Un échange
de propos assez vifs , a suivi la sus-
pension de séance au cours de la-
quelle les Six s'étaient mis d'accord
sur une résolution qui serait soumise
au conseil. Aux termes de cette réso-
lution en huit  points, la Grande-Bre-
tagne était Invitée à transmettre par
écrit ses propositions en ce qui con-
cerne l'extension aux Dix-sept de la
règle des 3 %. Les pays membres de
l'O.E.C.E. étaient invités à faire rap-
port d'ici au 1er avril sur les mesures
provisoires que l'ensemble des pays
se seraient consenties.

Intervenant dès la reprise de la
séance, sir David Feccles a fait valoir
que le gouvernement bri tannique ne
pouvait accepter qu 'un pays qui n 'avait
pas libéré ses échanges à 75 % puisse
consentir un élargissement des contin-
gents de 3 % dans le cadre des Six.
Il considère une telle mesure comme
discriminatoire. Dans ces conditions,
dit-il , le gouvernement bri tannique se
réserve le droit de reviser sa politique
commerciale à l'égard de la France.

M. Luri-n 'ig Erhard , ministre  des af-
faires économiques de la République
fédérale allemande , est intervenu pour
essayer d'apaiser son collègue britan-
nique,  décl a rant qu 'il était difficile
de résoudre un problème d'une telle
complexité en quelques heures.

La France fait machine
arrière

M. Couve de Murville estime que les
discussions sont destinées à assurer
une coopération économique entre les
pays membres , mais , a-t-il ajouté ,
après les propos de M. David Feccles,
« la France qui ne négociera en au-
cune manière sous la menace de re-
présailles », se retire, quant à elle,
de la proposition que les Six avalent
soumise au conseil à la reprise de la
séance.

Suspension de séance
M. David Feccles a alors demandé

de suspendre la séance jusqu 'à dix
heures. M. Max Petitpierre (Suisse),
est imait  qu 'il est diff ic i l e de résoudre
le problème en quelques heures et a
demandé que les débats soient ajour-
nés pendant quelques jours. M. Feccles
ayant  maintenu sa posit ion, la séance
a été renvoyée à 22 heures.

Rupture évitée
PARIS, 15 (A.F.P.). — La

rupture a été évitée au conseil

de l'O.E.C.E. La prochaine réu-
nion a été fixée an 15 janvier
1959.

D'ici-là, les représentants
permanents des dix-sept pays
étudieront dans le cadre de
l'O.E.C.E. la proposition des
Six sur les mesures provisoires
et la contre-proposition bri-
tannique.

Pendant une heure et demie, M.
Couve de Murville s'est défendu seul
contre les autres pays de l'O.E.C.E.
Après que de nombreux délégués eu-
rent supplié le représentant de la
France d'accepter la proposition bri-
tannique et devant le refus de ce der-
nier , M. Erhard a déclaré qu 'il ne
pensait pas que le point de vue de
M. Couve de Murville représentait le
point de vue de la communauté des
Six.

C'est M. Rey, représentant de la
commission européenne du Marché
commun , qui a fini par emporter la
décision : « Ajournons-nous, a-t-il dit ,
jusqu 'au 15 janvier, sans voter de ré-
solution. »

Séance dramatique à l'O. E.C.E Révolution
des Kurdes
en Irak f?l

BEYROUTH , 15 (Reuter) . — Le jour-
nal libanais • Al Jaria > apprend de
Bagdad qu 'une révolution kurde a été
proclamée en Irak à la suite de l'ar-
restation de Mulla Mustafa al Barzani ,
chef de la tribu kurde. Al Barzani
aurait été mis aux arrêts sur l'ordre
du général Kassem , président du con-
seil , à la suite de la conférence kurde-
assyrienne de mercredi où fut  préco-
nisée la création d'un Etat kurde.

Le calme serait rétabli
à Bagdad

ISTANBUL, 15 (A.F.P.). — « La si-
tuation dan s les rues de Bagda d est
désormais calme », a déclaré à son ar-
rivée à Istanbul un homme d'affaire
américain venant d'Irak. Il a précisé
que par mesure de précaution, les res-
sortissants étrangers avaient reçu pour
conseil de leurs représentations di p lo-
mati ques d'éviter de sortir de nuit de
leur domicile.

Cette déclaration a été confirmée
par un groupe de ressortissants ira-
niens arrivant également de Bagdad.

Arcades 12 derniers jours
CINEMA I I
0 5 78 78 ce soir à 20 h. 30

VISAGES DE BRONZE 1
Primé au Festival de Oannes 1958 I

UNE PRODUCTION SUISSE
de PH. LUSUY

Film qui aura...
UN RETENTISSEMENT

MONDIAL !...

miOT-UESSMLJS
Une postière blessée

Un accident de la circulation s'est
produit vendredi dernier au haut de la
Clusette eur la route conduisant à Ro-
chefort. Une auto, conduite par une
habitante de Fleurier, qui montait la
route a renversé Mme Martin , titulaire
du bureau die poste de Brot-Dessous .
Elle a été transportée à l'hôpital de
Couvet souffrant d'une déchirure intes-
tinale et de diverses blessures à la tête
et aux jambes.

Inf ormations suisses j

Une agression à Lausanne
LAUSANNE, 15. — Dan s la nuit de

dimanche à lundi, M. Louis Chapelan ,
54 ans, habitant Froideville, venu à
Lausanne faire des visites, a été as-
sailli aux Côtes de Montbenon par des
inconnus qui lui ont volé son porte-
feuille avec 450 francs , ses permis de
conduire et de circulation. On l'a trans-
porté à l'hôpital cantonal où l'on a
constaté qu'il souffrait  d'une forte
commotion et portait des contusions
sur tout le corps, tandis que son vi-
sage était tuméfié. On suppose que M.
Chapelan a dû être repéré par ses
agresseurs alors qu 'il se trouvait dans
un établissement public.

VAVD

Demain mercredi, à 15 heures,

au Foyer de l'Ermitage

Rencontre, des personnes âgées

Fête de Noël
Invitation cordiale

Les marmites de Noël
de l'Armée du Salut

seront placées aux endroits les plus fré-
quentés de notre ville, les 18, 19 et 20
décembre, de 9 h. à 19 h.., pour recueil-
lir le don de chaque personne sensible
aux peines d'autrui.

Merci à tous ceux qui donneront.

Attention! À L'ESCALE!
Ne manquez pas

le pianiste international

Jacques BORRES
"et le fantaisiste

Freddy DANIEL
VUES ANCIENNE S DE

NEUCHÂTEL
pour cadeaux

GRAVURES
en noir et en couleurs

EXPOSITION - VENTE
Entrée libre

R E Y M O N D
14

Faubourg de l'Hôpital

M THÉÂTR E
%êJ *"e so'r et mercredi
¦SSm. à 20 h. 30

Spectacle STRINDBERG
avec Ariette Merry

CRÉANCIERS et LA PLUS FORTE
Location AGENCE STRUBIN,
librairie Reymond , tél . 5 44 66

8me spectacle de l 'abonnement

Heg galles
NOS ASSIETTES DU JOUR :

Boudin à la crème, choucroute . . 1.80
Oeuf au foie de volaille , nouilles. . 1.80Escalope panée, nouilles . . . . 1.S0Raviolis frais « Maison » 2.H0Poulet rôti chasseur 3.20

CABARET- A K (
D AIVCIIN G r\ • BJ • V. •

ICe soir OUVERT
jusqu'à 2 / ic i i ic .s

Les explorateurs belges
retrouvés

Dernière minute

MOSCOU, 16 (A.F.P.). — L'agen-
ce Tass annonce que les quatre
explorateurs belges de l'Antarcti-
que ont été repérés et transportés
en lieu sûr.

Scholz gagne à Paris
Au cours d'une réunion internat io-

nale à Paris , Laslo Papp, Hongrie, a
wttu François Aivewy, champ ion de
France de la catégorie des poids
moyens , par k.-o. au 3me round d' une
rencontre pr évue on dix reprises. En
poids mi-lourds Guslav Scholz , Alle-
magne (champion d'Europe des poids
goye&s), a battu Germina l  Ba l l a r in ,
Franc*, aux points , en dix rounds. Le
"tre n'était pas en jeu.

••m IMPRIMERIE CENTRALE , __
_ et de la :

FEUILLE DAVIS DE NHUC'HATEL S.A. :8, ruo du Concert - Neuchâtel :
Directeur: Marc Wolfrath

Rédacteur en chef du Journal : |
René Bralchet
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Monsieur et Madame
Jacques LTENGME. Marte-Claude et
Vincent ont la grande Joie d'annon-
cer la naissance de

Corinne
le 13 décembre 1958

Maternité de Fontainemelon
Neuchâtel
Visites autorisées dès ie 20 décembre

Marie-Claire JOSSY et ses parents
ont la grande Joie de faire part de
la naissance de

Christine - Françoise
15 décembre 1958

Maternité Les Verrières-Suisse
Fleurier

t
Madame Berthe Fontana-Matimary ;

Monsieur et Madame René Fontana-Egger et leurs enfants, à
Las Palmas ;

Monsieur Peter Fontana , à Oxford-Ohio, et Mademoiselle
Antoinette Fontana ;

Madame Hortense Steffen-Fontana et sa fille Kiithi ;
Monsieur et Madame Marcel Fontana-Hirter et leurs enfants ;
Madame et Monsieur Joseph Borri-Maspoli-Fontana et leur

famille, à Vevey ;

Madame Anna Fontana et sa famille, à Paris ;
Monsieur Jacques Fontana et sa famille ;
Madame Henriette Fontana , à Paris,
ont le profond regret de faire part du décès de

Monsieur

Pierre FONTANA
leur cher époux, père, grand-père , beau-père, frère , beau-frère et
oncle, pieusement endormi le 13 décembre 1958 à l'âge de 73 ans,
après une longue maladie vaillamment supportée.

Berne , le 13 décembre 1958.
(Bellevuestrasse 187.)

La dépouille mortelle sera déposée à l'hôpital des Bourgeois.

La messe de sépulture sera célébrée le 17 décembre, à 9 h. 45,
à l'église de Bruderklaus , Burgernziel , à Bern e ; l'enterrement aura
lieu ensuite au cimetière de Bremgarten .

Même quand Je marcherai dans la
vallée de l'ombre de la mort , Je ne
craindrai aucun mal. Car Tu ee avec
moi. Ps. 23 : 4.

Le Colonel et Madame Emilie Lucchini-Walther et leurs enfants :
Riccardo , Mariella et Christine , à Berne ;

Le Professeur et Madame Pierre Dubuis-Walther et leurs
enfants : Françoise, Catherine, Martine et Pierre-Yves, à Lausanne;

Madame Louis Bossy-Eckerfeld, ses enfan ts et petits-enfants, à
Payern e et à Gousset ;

Madame Auguste Eckerfeld , à Saint-Ingbert (Saar) ;
les enfants et petits-enfants de feu Monsieur Richard Eckerfeld , '

à Croydon et à Londres ;
Monsieur et Madame Alfred Walther, à Strasbourg, leurs enfants

et petits-enfants , à Strasbourg et à Toulon ;
Madame Gustave Walther , à Stuttgart ;
les enfamts et petits-enfants de feu Monsieur Hermann Walther ,

à Baden-Baden et à Bad-Tôlz,
les familles alliées et amies,
ont le très grand chagrin de faire part du décès, survenu à

Payern e, après une longue maladie, le 14 décembre 1958, à l'âge
de 80 ans, de

Madame Richard WALTHER
née Marie ECKERFELD

leur chère mère, belle-mère, grand-mère, soeur, belle-sœu r, tante ,
grand-tante et amie.

Payerne, le 15 décembre 1958.

Voyez, quel amour le Père nous a
témoigné : nous sommes appelés en-
fants de Dieu. I Jean. 3 : 1.

L'incinération aura lieu à Lausanne, mercredi 17 décembre, à
16 h. 30.

Culte au domicile : Grand'Rue 32, à Payerne, à 14 h. 30.
Honneurs à 15 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Le Conseil général vote un crédit de 5,592,500 fr
pour la modernisation de l'hôpital des Cadolles

après avoir repoussé par 28 vo ix contre 10 une proposition
du groupe radical de soumettre le projet à un collège d'experts
(Séance du 15 décembre 1958. à 20 h. 15. - Président : M. Edmond Bourquin, président)

C'est devant un nombreux public
d'adultes et d'écoliers férus d'ins-
truction civi que, que le président ou-
vre cette séance en mettant en discus-
sion le rapport du Conseil communal
sur l'émission d'un emprunt de conso-
lidation de 6 mil l ions  de francs.

M. H. Verdon (soc.) pense que si un
emprunt est fait pour f inancer des in-
vestissements, la situation n'est pas
grave. Elle le serait s'il fal lai t  couvrir
ainsi  les dé penses courantes. Il est évi-
dent , néanmoins , qu 'en empruntant  on
hypothèque l' avenir. Dans le cas par-
ticulier , aucun amortissement n 'est
prévu , ce qu 'il ne faudra i t  pas répé-
ter. M. P. Reymond (trav.) estime
qu 'il n 'est pas nécessaire de prévoir un
amort issement  pour un tel emprunt.
M. F. Steudler (rad.) déclare que son
groupe approuve les modalités de cet
emprunt. .V. J.  Carbonnier ( l ib.)  ap-
porte également l'adhésion de son
groupe , no tan t  que l' emprunt est con-
clu à d'es conditions favorables.

.V. Paul Rognon , président  de la ville ,
remarque que si aucun amortissement
n 'est pas prévu , c'est que le prêteur
ne l'a pas exigé et qu 'il est préférable
de procéder en premier lieu à l'amor-
tissement des emprunts dont le taux
d'intérêt est élevé.

La clause d'urgence est adoptée par
37 voix et l'arrêté est voté par 38 voix
sans opposition.

Hôpital des Cadolles
M. P. Meg lan (rad.) relève que ja-

mais son groupe n 'a examiné avec au-
tant de soin un projet commumal. Il a
même invité à une de ses séances le
directeur des hôp itaux et le chirur-
gien-chef. Le groupe radical , dit l'ora-
teur , dans son unan imi té  est pleine-
ment conscient de l'urgence qu 'il y a
à entreprendre la modernisat ion ef la
ra t ional isa t ion de l'hôp ital de la ville.
C'est la ra ison pour laquelle M votera
l' entrée en matière.  Cependant , le pro-
jet qui est présenté contient trop d'in-
cert i tudes pour qu 'on puisse le voter
sans autre. Avant qu 'on l'accepte en
toute t ranqui l l i té  morale, il apparaît
que des problèmes techni ques et f inan-
ciers sont encore à résoudre. C'est pour-
quoi le groupe propose que le rapport
reste déposé sur le bureau du Conseil
communal et demande un comp lément
d'information sous la forme d'une ex-
pertise menée par un collège de trois
experts , soit deux architectes rompus
aux problèmes de construction hosp i-
talière , et un directeur d'un important
hôpital moderne.

Le porte-parole du groupe radical
relève que cette façon de procéder ne
retardera en aucu n cas les travaux de
transformation, l'expertise pouvant se
faire très rap idement , puisqu 'il s'agit
s imp lement pour les expert s de con-
firmer le projet établi ou de dire quels
sont les points  sur lesquels on fait
fausse route. Le Conseil général pourra
alors seulement et en toute connais-
sance de cause voter l ' important cré-
dit qui lui est demandé. C'est d'ailleurs
la première fois que le législ atif com-
munal  doit se prononcer sur une de-
mande  aussi considérable , soit 5 mil-
l ions 592 ,500 fr. La pondération et la
réflexion semblent préférables à la
préci p i ta t ion.

M. J .-P. Xagel  (rad.), qui était pré-
sident de la commission spéciale nom-
mée par le Conseil général pour suivre
l'es études, s'étonne que cette dernière
n'ait pas reçu communication des rap-
ports de la commission d'urbanisme.

M. J .  Béguin (lib.) déclare que son
groupe votera l'entrée en matière et le
crédit. Mais il fai t  des réserves sur le
p lan f inancier , car la réalisation du
projet est subordonnée au montant de
la subvention de l'Etat , subvention dont
les modalités n 'ont pas encore été vo-
tées par le Gran d Conseil et le peup le.
S'il y a un accroc, que ferait-on ? En
oe cas, la ville devrait réexaminer le
tarif des pensions des malades exter-
nes, étant donn é que notre hôp ital est
régional et que les contribuables de la
ville ne peuvent supporter seuls toutes
les charges de l'établissement.

Le groupe libéral , poursuit M. Bé-
guin , se rallie à l'intervention d'un ex-
pert, mais d'un seuil, car l'efficacité
d'un collège ou d'une commission d'ex-
perts est douteuse.

M. A. Quartier est le porte-parole du
groupe socialiste. On a fait parfois le
reproche, dit-il, au Conseil communal
de travailler à la petite semaine. Pour
l'hôp ital , um tel reproche ne peu t se
faire , car il y a plusieurs années que
le programme de modernisation de l'hô-
pital est SUT le métier et que sont
prévues les étapes des travaux. La com-
mission de l'hôpital a étudié long-
temps le problème et s'est déclarée
d'accord avec lie projet. La commission
spéciale du Conseil général a eu un
rôle utile en ce sens qu'elle a permis
aux membres du législatif d'être au
courant des études bien avant le débat
f inal .  Récemment, on a constaté une
informante vis-à-vis de la commission
d'urbanisme, qui n 'avait pas été appe-
lée à se prononcer sur les plans. La
chose n 'était pas grave, puisque l'inci-
dent a pu être réglé par une réunion
commune des diverses commissions.

Evidemment , poursuit M. Quartier , la
solution présentée n'est pas idéale, par-
ce qu'on doit  ta i l ler  dans du vieux.
Le groupe socialiste est d'accord avec
le groupe libéral pour proposer qu'un
expert soit appelé à se prononcer sur le
projet. Quant à la subvention de
l'Etat, il convient d'attendre que le
Grand Conseil et le peup le se prononce
avant d'ouvrir  le chantier , mais on
doit procéder aux soumissions le plus
tôt possible.

M. M.  de Cnnlon (lib.), à titre per-
sonnel , retrace la genèse du projet ,
dont les premiers éléments ont été étu-
diés dès 1952. Il note que 540.000 fr.
ont déjà été dépensés , ce qui port e le
coût to ta l  des t r ans fo rma t ions  à plus
de fi millions de fr., alors qu 'il y a
quelques années le projet initial pré-
voyait des dépenses s'élevant à quel que
2 millions. Il estime que le rapport de
la commission sp éciale n 'est pas con-
vaincant  et il regrette que nulle a l lu-
sion n'ai t  été fa i te  à ce qui s'est fait
a i l leurs  dans le domaine des construc-
tions hosp ital ières ,  ne serait-ce que
pour avoir des points de comparaison.

M. M. Challandes (rad.) trouve que
les groupes socialiste et libéral man-
quent de logi que, en demandant l'avis
d'un expert tout en votant le crédit.
Il y a un certain nombre d'inconnues ,
notamment  le montant de la subven-

tion de l'Etat. Il faut attendre la dé-
cision cantonale. D'autre part, il est
para doxal d'entendre qu 'un expert suf-
fit pour un projet aussi important,
alors que sept ont été consultés pour
la maison-tour du bas de la Boine...
qui ne s'est f ina lement  pas faite. En-
fin , pourquoi se hAter subitement, alors
que les travaux ne pourront pas com-
mencer avant Pâques ?

M. A. Quartier (soc.) rétorque que
l'a t t i t u d e  des deux groupes visés n'est
pas illogi que , puisque ces derniers sont
d'accord et avec l'appel d'un expert et
avec une mise en chantier dépendant
de la décision cantonale.

M. A. Schenker (rad.) soul igne que
malgré tout pas mal d'incertitudes ré-
gnent encore. Tous les groupes deman-
dent l'avis d'un expert au moins. Or
si l'expert désigné propose une modi-
fication des plans , il faudra un nou-
veau rapport de l'exécutif et une nou-
velle décision du Conseil général. Donc,
poursquoi préci p iter les choses. D'autre
part , est-on sûr que les devis ont été
établis de telle manière qu'aucun dé-
passement n'est à craindre ?

La discussion se poursuit encore sur
quel ques points  particuliers.

L'opinion du Conseil communal
M. Jean Liniger , directeur des hôpi-

taux , constate avec satisfaction que
chaque conseiller général a examiné le
problème à fond et remercie le groupe
radical de l'avoir entendu en séance. Il
semble, dit-il , qu 'une hésitation ait
surgi , qu 'une incertitude plane sur le
projet. Ce ne devrait pas être le cas,
car le projet a été longuement et mû-
rement étudié. Il a été approuvé par
tous ceux qui ont été appelés à se
prononcer , et notamment par la com-
mission et les médecins de l'hôp ital. Le
rôle de la commission spéciale du Con-
seil général a été utile , car cela a per-
mis d'éviter des contretemps et des
pertes de temps. Rarement, insiste M.
Liniger, un projet n'a été présenté avec
autant d' assurances. Il n'y aurait pas
eu de réserves si la commission d'ur-
banisme n 'étai t  pas intervenue dans le
débat ; or cett e commission est consul-
tative et son avis ne lie pas l'autorité.

On a fait la proposition d'appeler un
expert, poursuit le directeur des hôp i-
taux. Des gens qualif iés professionnel-
lement, dont les comp étences dans le
domaine de l' architecture et dans celui
des constructions hosp italière s, ont étu-
dié et mis au point le projet. C'est dire
qu 'un expert ne pourra modifier dans
une grande mesure le projet. Le Con-
seil communa l est néanmoins d'accord
ave l'appel d'un expert , l'architecte de
même. Ce sera une  précaution ultime.

S'agissant de la partici pation finan-
cière de l'Etat, si on ne connaît en-
core son montant , on peut cependant ,
d'après les travaux de la commission
parlementaire , compter sur une aide
substantielle. Si ces espoirs étaient dé-
tromp és, le Conseil communal revien-
drait alors devant le Conseil général
avec de nouvelles propositions.

En conclusion , déclare M. Liniger , le
Conseil communal serait très heureux
que le crédit soit voté immédiatement.
Il donne l' assurance que le chantier ne
sera ouvert que lorsque la participa-
t ion cantonale sera fixée et que l'avis
d'un expert aura été donné. Nous ne
faisons pas du chantage. L'intérêt des

malades seul est en cause et exige une
solution rap ide.

M. M. Challandes (rad.) déclare que
son groupe est convaincu que ses pro-
positions n'ent raîneraient  pas de re-
tard . Comme son groupe n 'a pas obte-
nu les assurances qu 'il demandait  sur
plusieurs points , il s'abstiendra au vote
final.

Les votes
L'entrée en matière n 'étant pas com-

battue, l'assemblée passe au deuxième
débat. L'amendement radical demandant
que le rapport soit déposé sur le bu-
reau Jusqu 'au dépôt des conclusions
d'un collège d'experts est repoussé par
28 voix contre 10.

Au vote final , le crédit de 5,592 ,500 fr.
est accordé par 28 voix sans opposi-
tion (dont 3 voix radicales, le reste
du groupe «'abstenant) .

Nouveau règlement
du corps de police

Après que M M .  L. de Meuron (soc),
L. Besson (lib.) et F. Steudler (rad.)
eurent apporté l'adhésion de leu r grou-
pe, le projet de nouveau règlement est
approuvé par 36 voix contre une.

L'assemblée avait repoussé préalable-
ment par 18 voix contre 17 un amen-
dement de M. Besson demanda nt la
suppression d'une disposition introdui-
te " par la commission et prévoyant que
les promotions peuvent se faire en te-
nant compte notamment du résultat
d'un examen. L'amendement avait été
accepté par le Conseil communal.

Interpellation
M. P. Meg lan (rad.) développe

son interpellation sur la sécurité des

E
iétons sur la route des Falaises, à la
auteur de la Riveraine, proposant la

création d'un passage pour p iéton au
bas du passage du Nid-du-Crô , le p la-
cement de refuges mobiles avec double
ligne médiane et la l imi ta t ion  de la
vitesse à 40 km.-h. à cet endroit.

M. Fritz Humbert-Droz , directeur de
police, répond qu 'un second passage
sera aménagé. Concernant la l imi ta t ion
de vitesse, on ne peut aller au-dessous
de 60 kmh., l 'Etat étant opposé à une
limit e inférieure. La question des re-
fuges mobiles sera examinée par la
commission de circulation.

Questions
Af. Ph. Favarger (lib.) s'inquiète de

la sécurité des cygnes qui ont pris l'ini-
tiative de déambuler sur la voie publi-
que. Que fera l' autorité communale ?
M. Fritz Humbert-Droz répond que le
nourrissage des volatiles doit se faire
au bord de l' eau et non sur les quais.
Des dispositions ont été prises à ce su-
jet.

M. R. Donner (rad.) demande ce
qu'il en est dies travaux qui viennent
d'être faits au casino die la Rotonde.
Af. Fernand Martin , directeu r des tra-
vaux publics , répond que l'exploitation
du bar à proximité de la grande salle
troublait les manifestations qui se dé-
roulaient dans cette dernière. Aussi le
tenancier a-t-il demandé l'aménagement
d'un bar indépendant dans la salle ac-
tuelle du restaurant. Le Conseil com-
munal a accédé à ce désir et les tra-
vaux ont été faits.

Séance levée à 22 h. 15.
D. Bo.

_—. , __- —~

Au tribunal du Val-de-Travers
(c) Le tribunal du Val-de-Travers , com-
posé de MM. Jean-Claude Landry, pré-
sident , et Robert Pétremand, substitut-
greffier , a tenu audience lundi à Mô-
tiers.

Mlle L. R. a volé pour les vendre, un
litre de kirsch, et une bouteille de
mousseux dans le restaurant où elle est
serveuse. Elle a écopé (la plainte ayant
été retirée) de trots Jours d'emprisonne-
ment et de l'expulsion du territoire
suisse car elle est Italienne. Cependant
cette condamnation est Intervenue avec
un sursis de 2 ans. Les frais de la
cause, arrêtés à 15 fr., ont été mis à
sa charge.

Rouge-blanc et noire-blanche !
R. G., habitant le Crêt , a été con-

damné à 40 fr. d'amende et 15 fr. de
frais pour avoir eu simultanément dans
son écurie un taurillon rouge et blanc
et une vache noire et blanche, ce qui
est Interdit par la loi pour éviter le
métissage. En rendant son verdict , , le
tribunal a tenu compte que R. G.
avait déjà été condamné à deux re-
prises non pas pour des Infractions
semblables mais qui avaient cependant
trait au bétail.

SAUVT-SULPICE
Attention au verglas

(c) Ces jour s derniers plusieurs auto-
mobilistes ont évité de justesse des
accidents le long de la route de la
Foule , particulièrement entre le Haut-
de-la-Tour et la Roche percée et au
bas de la Foule, à l'entrée du Pont-
de-la-Roche, par suite du verglas. Il
y a eu cependant un tête-à-queue et
dies carrosseries abîmées.

Au tribunal de police de Neuchâtel
Le tribunal de police de Neuchâtel

a siégé hier après-midi , sous la pré-
sidence de M. Yves de Rougemont,
assisté de M. Yves Grau , commis, fonc-
tionnant en qualité de greffier.

Le tribuna l a rendu son jugement
dans une affaire de concurrence dé-
loyale. Nous avions annoncé la semai-
ne dernière que nous relateri ons les
fait s de la cause au moment où nous
pourrions publier le jugement.

H. K. est prévenu de concurrence dé-
loyale au détriment de son ancien
patron. Pendant environ sept ans, H.
K. a fonctionné comme technicien spé-
cialisé dans l'entretien et la réparat ion
des machines à calculer dont son pa-
tron est le représentant dans la ré-
gion. Il a ensuite quitté son patron
pour s'établir comme représentant d'une
marque concurrente d'abord, puis à
son compte dans une autre ville.

Le plaignant lui reproche diverses
infractions à la loi sur la concurrence
déloyale . C'est ainsi que H. K. aurait
prétendu qu'il était en mesure de
fournir des pièces des machines dont
son patron a la représentation. Le
plaignant  lui reproche également les
renseignements défavorables donnes sur
son entreprise , notamment le fait d'a-
voir déclaré à un client que le plai-
gnant n'avait plus de personnel qua-
lifié pour l'entretien des machines à
calculer. Il se plaint enfin du fait que
H. K. ait établi une liste de ses
clients , liste qui reproduisa it jusqu'au
numéro des machines et qui est un
secret commercial de l'agence.

La défense nie les trois chefs d'ac-
cusation. En ce qui concerne l'assu-
rance donnée par H. K. de pouvoir
disposer de pièces des machines dont
son ancien employeur a la représen-
tat ion exclusive dans notre région , le
défenseur produit une lettre de l'agent
général de la maison concurrente qui
employait H. K. immédiatement après
son départ , lettre dans laquelle cet
agent général a f f i r m e  pouvoir obtenir
ces pièces aux Etats-Unis .

Quant  au dénigrement consistant
dans l'af f i rmat ion que l'ancien em-
ployeur n'a plus de technicien quali-
fié , le doute règn e sur ce point. Le
dossier ne contient qu'une seule pièce
et le témoin qui a déposé n 'a pas été
cité par le p la ignant .  Enf in , l'accusa-
tion d avoir constitue une liste des
clients de son ancien patron ne ré-
siste pas à l'examen . Cette liste a en
effet , été établie de mémoire, posté-
rieurem ent au départ de H. K. qui a
pu retenir sans peine les chiffres des
machines dont il s'est occupé réguliè-
rement pendant sept ans.

Le t r ibunal  rend son jugement en
discutant  longuement les trois chefs
d'accusation. Le juge estime que le
dout e règne en ce qui concerne l'af-
f i rmation de H. K. d'être en posses-
sion de pièces de rechange. Ce doute
doit donc profiter à l'accusé. Quant
au dénigrement , il n 'y a assurément
pas là une campagne systématique

puisqu'un seul témoignage a été cité.
Ce témoignage émane de la secrétaire
d'un client du plaignant qui n'a pas
été citée à l'audience. Les circonstan-
ces qui entourent ce témoignage ne
permettent pas au tribunal d'y trou-
ver une preuve suffisante contre H. K.
qui est également mis au bénéfice du
doute.

Quant à la liste des clients , il n'est
pas impossible que les lettres dési-
gnant les divers types de machines
aient été reconstituées de mémoire par
H. K. Les numéros des machines sont
ajoutés sur la liste et H. K. a parfai-
tement pu le faire au moment où il
concluait avec les clients de son an-
cien employeur dos contrats d'entre-
tien . Le contrat de trava il de H. K.,
très détaillé dans ses articles sur la
non-concurrence , ne prévoit pas que
ce dernier n'a pas le droit de retenir
les noms des clients et les numéros
des machines. H. K. doit donc béné-
ficier du doute, car il n'avait assuré-
ment pas conscience du caractère se-
cret de ce qu 'il apprenait.

H. K . est donc libéré des fins de la
poursuite pénale , faute de preuve, les
frais étant mis à la charge de l'Etat.

ESTAVAYER
Assemblée des contribuables

(c) Réunis lundi soir à la Grenette,
sous la présidence de M. Victor Maitre .syndic , les contribuables d'Estavayer ont
renouvelé les Impôts pour une période
de deux ans, sur la base adoptée en
1956, soit 90 centimes par franc payé
à l'Etat. L'application touche à la fois
le revenu et la fortune. E n'y a pas de
changement non plus pour la contri-
bution immobilière qui était de 1,5%,.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 9 décembre. Rey-

mond , Pierre-Yves, fils d'Eric-Charles,
mécanicien de précision à Auvernier,
et de Gisèle-Betty , née Bruand. 10.
Grand^ an , Gérald-Albert , fils de Ri-
chard-Emile , horloger complet à Neu-
châtel , et de Marthe-Laure . née Per-
lotti. 11. Hausser , Laurent-Wtlly, fils de
Charles-Willy, mécanicien à Neuchâtel ,
et de Céctle-Sidonde , née Grivel ; Bour-
quin , Geneviève , fille d'Eric-Marcel ,
technicien à Peseux, et d'Alice , née
Rossettl.

I 

Aujourd'hui

SOLEIL lever 08.10
toucher 16.42

LUNE lever 11.45
coucher 23.23

Tout est prêt
Bienvenue A Noël ! Tout en notre

ville est prê t depuis hier pour ac-
cueillir avec éclat Noël et les ré-
jouissances de l'an nouveau. Le der-
nier acte s'est déroulé hier : abattu
dans la forêt  de Chaumont — au
sud du Pré Louiset , pour être p ré-
cis — un magnifique sap in, droit
comme un f i l  à p lomb , a étiré ses
douze mètres sur la p lace de CHô-
tel-de-Ville. Agiles et exempts de ver-
tig e, les ouvriers des Services indus-
triels se sont mis à habiller ses
branches d' un vêtement de lumière.

Dans les rues de la « boucle », ce
n'est que féer ie .  Depuis samedi , les
néons publicitaires luttent en vain
contre les guirlandes d'ampoules qui
se coupent et se recoupent au-dessus
de nos têtes et , réf léchies par la
chaussée luisante , sous nos pas.

Le piéton triste de novembre qui
se hâtait vers son but par le p lus
court chemin, déambule maintenant
joyeusement d'un bord à l'autre de
la chaussée , attiré comme un pap il-
lon l' est par une lampe , par les vi-
trines qui recèlent tant de p laisirs
trop souvent inaccessibles, hélas !

Brouhaha des jours de pointe
dans les magasins : étalages en dé-
sordre , emp loyés af folés . . .  Les ven-
deuses sont devenues des êtres ra-
res que l'on se dispute avec achar-
nement du geste d'abord , de la voix
ensuite lorsque les bras s'immobili-
sent sous le poids des pa quets in-
nombrables , qui f o n t  le vide dans
votre porte-monnai e avant de met-
tre tant de joie dans les yeux de
vos proches. NEMO.

AU JOUR LE JOUR

[ Potage aux œufs
E Rôti de porc ;
[ Ep inards ;
> Pommes rôties :

Mousse au chocolat '.
I ... et la manière de le préparer :

; Mousse au chocolat. — Laisser :
; fondre avec un peu d'eau 100 gram- :
î mes de bon chocolat. D'autre part , '¦
: battre en neige le blanc de trois '¦
'. œufs additionnés d'un peu de su- ;
! cre. Tout en travaillant le blanc :
; en neige , ajouter peu à peu le :
j chocolat fondu et verser le mélange :
', dans un récipient qui sera laissé ¦
t quelques heures au frais.
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LE MENU DU JOUR \

Observatoire de Neuchâtel . — 15 dé-
cembre. Température : Moyenne : 4,0 ;
min. : 2 ,3 ; max. : 5,3. Baromètre :
Moyenne : 699 ,7. Eau tombée : 0,4. Vent
déminant : Direction : ouest-sud-ouest ;
force : modéré. Etat du ciel : Couvert.
Faible pluie depuis 14 heures environ .

Niveau du lac, du 14 décembre : 429 ,3
Niveau du lac du 15 déc. à 7 h. : 429.09

Prévisions du temps. — Valais, nord
des Alpes, nord et centre des Grisons :
Couvert à très nuageux, par moments
pluie ; en altitude, au-dessus de 1000
mètres environ , chutes de neige. Tem-
pérature en baisse.

Observations météorologiques

Le Conseil d'Etat a fixé aux 31 jan-
vier et 1er février les dates de la vo-
tation cantonale sur l'initiative po-
pulaire pour les trois semaines de va-
cances et le contreprojet du Grand
Conseil.

Rappelons que la votation sur l'ins-
titution du suffrage féminin en matière
fédérale aura lieu aux mêmes dates.

La prochaine votation
cantonale

^̂Â/a^aMX^s

M. Raymond Clottu, qui était jus-
qu 'ici adjoint au service de l'état-ma-
jor général, a été nommé premier ad-
joint par le Conseil fédéral.

Promotion d'un Neuchatelois
à Berne

A NEUCHÂTEL ET DANS LA RÉGION
Auto contre camion

Deux \euchntelois blessés
(sp) Lundi , à 14 h. 30, entre Chavan-
nes et la Neuvevllle , une collision
s'est produite entre une auto et un
camion . Le conducteur de la voiture ,
M. André Lceffel, coiffeur , domicilié
à Fontainemelon , ainsi que sa femme,
ont subi diverses blessures. Et l'am-
bulance de la police municipale de
Bienne fut mandée pour les transpor-
ter à l'hôpital de Neuchâtel. Mme
Loeffel est grièvement blessée i la tête
et à une jambe.

LA >EUVEVILLE

des « Jeunesses théâtrales
neuchàteloises »

Dans un restaurant de la vil le, une
vingtaine de jeunes gens représentant
auss i bien le haut que le bas du can-
ton se sont réunis hier soir. Après
deux heures de délibérations cordiales ,
ils ont pu signer l'acte de naissance
des « Jeunesses théâtrales neuchàte-
loises ».

Cette nouvelle association , présidée
par un dynamique animateur de « Sa-
lamalcc », M. Chevroulet , de Cortail-
lod , cherchera à développer le goût
du théâtre chez les j eunes, notam-
ment par des groupes d'étude , des
conférences et une liaison constante
avec les troupes théâtrales du canton.

Chute à la patinoire
Hier matin à 11 heures, l' ambulance

d« la police a transporté à l'hôpital
Pourtalès la jeune Lysia Treyvaud,
née en 1944, qui avait fait une" chute
à la patinoire de Monru z et qui souf-
frait  d' une forte commotion.

Création

t
Madame et Monsieur Antoine Froide-vaux-Donzé, leurs enfants et leur p«.tit-fils , au Non-mont ;
Madame veuv» Georges Donzé-SaJ».

vin , à Genève ;
Madame et Monsieur Henri Schwmr.

Donzé, leurs enfants et petits-enfants.
à Valangin ; ^

Monsieur Achll» Donzé et sa fui .
à Genève ;

Madame et Monsieur Marcel Pedrettk
Donzé , leurs enfants et petits-enfants,à Porrentruy ;

Madame et Monsieur Antoin e Donzé-
Jaquat , leurs enfants et petits-enfanti,à la Neuvevllle ;

Madame et Monsieur Manuel Donzé-
Froidevaux et leurs enfants , au Nolr-
niont ;

Madame et Monsieur Vilbert Donzé-
Vuille et leur fille , à la Chaux-de-
Fonds ;

Madame et Monsieur William Donzé-
Taillard , à la Neuveville ;

Madame Ang èle Donzé et ses enfants
à la Chaux-de-Fonds ;

Madame et Monsieur Marc Donzé-
Delhomme et leurs enfants , à Nyon ,

ainsi que toutes les familles paren-
tes et alliées ,

ont la profonde douleur de fa ire part
de la perte irréparable qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de

Monsieur Marc DONZÉ
leur cher et regretté père , beau-père
grand-père , frère , beau-frère , oncle et
cousin , que Dieu a rappelé à Lui , au-
jourd'hui à 00 h. 30, dans sa 87me
année , après une longu e et pénible
maladie supportée avec courage et rési-
gnation , muni des sacrements de
l'Eglise.

La Neuveville , le 15 décembre 1958,
Priez pour lui.

Les familles affligées.
L'enterrement aura lieu à la Neuve-

ville , mercred i 17 décembre 1958, à
14 h. 30.

Messe d'enterremen t à 10 h. 30.
Absoute à 14 heures, et départ &

14 h. 30 de la chapelle catholique.
Urne funéraire devant la chapelle

catholique.
Domicile mortuaire : hôpital de 1«

Providence , Neuchâtel.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part
pour les personnes involontairement

oubliées.


